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ce ren

Notre
Avance alliée jusqu'à une

centaine de milles de Paris:
Bastions contournés à l’est de l'Orne — Front de
plus de cent milles — Bombardement terrifiant
au secteur canadien — Troupes de l'Ontario et du
Québec en tête — Saint-Malo et Lorient enflam-
mées par les Allemands

DU GRAND QUARTIER GENERAL ALLIE. le 8 (P.C.)
— Les troupes alliées, avançant dans deux grands mouvements
sur les flancs d'un front de 130 milles ont poussé jusqu'a près
de cent milles de Paris. Les Allemands. dans un effort dé-
sespere pour arrêter l'avance alliée. transportent d’urgence
des renforts du sud de la France.

Du grand quartier général allié. le 8.— (PC) -

La lère armée canadienne a pénétré aujourd'hui. sur

une profondeur de 6.000 verges. dans les positivns

allemandes solidement défendues. au sud de Caen

et à l'est de l'Orne, emportant ou contournant des

bastions ennemis qui entravaient l'avance des Ca-
nadiens depuis des semaines.

Des deux extrémités du front d'invasion qui

s'étend maintenant sur plus de cent milles, les
Alliés ne sont guère plus qu'à cent milles de Paris

Des unités de la 1ère armée américaine qui s'avan-
cent au secteur méridional ont poussé jusqu'au

Mans. à 110 milles de Paris, rapporte-t-on. tandis

que les Canadiens, qui s'en prennent au pivot de

toute la résistance allemande dans le nord-ouest de

la France, à l’autre extrémité du front, ne sont guère

plus éloignés de l'ancienne capitale française.

Les derniers rapports ajoutent que les Canadiens

continuent d’avancer en territoire ennemi tanms

que les Allemands semblent encore pétrifiés par ia

vinlence du bombardement qui a précédé l'assaut des

troupes et qui fut effectué par 1.000 quadrimoteur:
de la RAF et du CARC.

 L'attaque a commencé !'orsO
quil faisait encore nuit et l'in-!
lanterie s'avançait a la suite des
tanks et des véhicules blindé.
C'était la première fois qu'une tel-
le poussée était réalisée en France.

Ross Munro, correspondant de Co ; . ee |
ruerre de la Presse canadienne, a DU GRAND QUARTIER-GENE
dit. dans une dépêche parvenue | RAL ALLIE, le 8 (PC) -- Des
du front, que des régiments d'in. L'Oupes canadiennes, avançant au
‘anterie de l'Ontario et des tinks Sud-ouest de Caen, ont pénétré
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lu Québec conduisant l’assaut des profondhuidans
* . itanniuite ‘ ,Ç

inités canadiennes et britannid!ius: anti-tanks, et ont pris a'assaut
le la 1ère armée canadienne unt les villes de Saint-Aignan à six

pris Roquancourt, un mille et demi | milles et demie au sud-est de Caen
au sud-ouest de Tilly-la-Campagne| Garcelles, cing milles au sud-est
et l'ont dépassée tandis que des | et Rocquancourt. six milles au!
troupes de deuxième ligne atta sud. annonce ce soir, un communi- |
quent cet endroit. qué du quartier-général. ‘

Roger Green, correspondant de % x"
guerre de la Presse associée men-. M. Pierre Moeneclaey. consul
tionne parmi les places déjà oc-- général de France. vient d'urriver

au Canada, arrivant directement

d'Algérie.

NEWYORK. le 8 PA

; Adolf Hitler est complètement re:
, mis des brulüres qu'il a reçues
le 20 juillet dernier. anno-ce au-
jourd'hui le journal suisse "Der
Bund” dans un article rapporté
par l'Information américaine. “Le
dans l'article, lui impose ne pé-
riode de repos.” Il s'est reposé
à Berchtesgaden, aioute Der Bund
ct a invité des collaborateurs des
navs satellites a venir conférer
avec lui.

(Suite à ta page quatorze)

Nul règlement
de grève par

décret fédéral
Un violent débat s'est dé-

clenché aujourdhui: aux Com-
munes en marge de la grève du
tramway à Montréal et de la grève
des chantiesr maritimes à Halifax.
Plusieurs députés — ngtamment
ceux des provinces maritimes —
ont participé à la discussion. M.
Clarence Gillis, deputé C.C.F.. de
Cap-Breton-Sud. a déclaré que ces
deux grèves entravair, t l'effort de |

guerre. 11

a

affirme que ] 1Piist cn ivese prolonger

l

lusieurs avionsinutilement. ‘ennemis détruits

, au sud de Vienne
Jour d'action | RME, le 8 tPA)- Un cer

a i tain nombre d'avions allemands|
de grace le ont ête laissés en flammes durant :

9 octobre la RAF ont attaque Paérodrome de

DU QUARTI

9e corps de l'AAF, le 8
L'armée allemande

mandie est dans une

ER-GENERAL du
- (PA)

en Nor-
situation

(Suite à la page onze)

(Suite à la page onze)

la nuit quand des bombardiers de

Szombatheli. au sud de Vienne. ; pen et de

quelcies heures aprés que ies’
ra ceiébré cette annee le 9 oc lourds bombardiers américains eus-

tobre. est-il annoncé aujourd'hui sen! «laque ceux usines d'huile
dans une proclamation publiée :SyNthétique à Blechhamer. dans la

dans une édition supplèmentai- ! Silésie allemande.
ve dt la Gazette du Canada. Vingtneuf avions ennemis ont

Le Jour d'actions de zrâce est ête abattus par les chasseurs d'es-
l'un des six congés statutaires Corte et les mitrailleurs des bom-

Le Jour dasctions de arace se-

 

te l'observance générale. La date que. Les alliés ont perdu
en est fixée chaque année par avions durant les 2.000 sorties

d'hier.proclamation,

 

King ira au peuple pour établir un
nouvel ordre social au pays

Le premier ministre continuera de diriger le parti
libéral aux prochaines élections fédérales — Il
posera sa candidature dans le même comté

premier! Pour cela M. Kmg restera à la
apres tête du parti libéral. 11 continue-

Laissé à lui-même. le
ministre Mackenzie King.
une aussi longue varrière. préfére. | ra de le diriger dans la mélée.
rait rentrer dans la vie privée et, electorale qui suivra de près la fin

consacrer le reste de ses jours à, — qu'il espère prochaine — de la
politique yde son presente guerre Il posera encore

époque. Il a donné ainsi à’ enten-!sa candidature dans le comté de
dre qu'il aimerait à réaliser le ré-! Prince-Albert, qu'il représente au
«e qu'ont caressé avant lui, deux Parlement de la nation depuis
vdtres premiers ministres sir John 1926. Et cela malgré que des ad-

Macdonald et sir Wilfrid Laurier. versaires politiques aient prédit
l'écrire l'histoire de leur pays €! qu’il serait battu parce que cette
ie leur temps. circonscription a élu un député‘

Mais le chef du gouvernement C.C.F aux élections provinciales
se hâta d'ajouter qu'il n'abandon- de la Saskatchewan,
vera pas la vie publique tant qu'u- ‘Que la lutte,soit dure ou non”.
ve victoire de nos armes n'aura a dit le premier ministre, “je serai
ads termine la guerre et lant qu'il candidat dans la circonscription
l'aura pas mis le meilleur de lui- qui m'a eté fidèle depuis si long-'
même dans le programme de légis- temps”

lation sociale dont il a {ait l'oeuvre | Mans cetle allusion au prochain
de sa vie contribuant ainsi à' appel au peuple. M. King a reaffir-
avenement de l'ordre nouveau au

t anada (Suite a la page cing) \

ere armée a |
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Huit officiers

supérieurs nazis

mée allemande il y a

. ; chef
dont le gouvernement recomman- : bardiers. dans cette même atla- Himmler. Berlin avait déjà annon-

22 ! cé qu'un “tribunal d'honneur” spé-

Revue succincte

‘offensive
 

Menace des Russes entre Cracovie et Varsovie
 
 

La lutte contre
les robots s'est
iniensifiée hier

LNDRES, te 8 —(PC)— Un
firmament sans nuages et une
belle iune ont aidé les batteries
ctière= la nuit dernière, à com-
battre les avions-robots que les Al
lemands dirigeaient sur Londres et
le sud de l'Angleterre. après un
bref répit.

|

!

Les attaques ont été plutôt fai-
bles si on les compare aux autres
et un certain nombre de bombes
alliées ont éte descendues avant
qu'elles atteignent leur objectif.

Bombardements
terribles contre
les lignes nazies

Par Austin BEALMEAR

LONDRES, le 8 — (PA) — Un
millier de bombardiers lourds
américains ont porté un coup for-
midable aujourd'hui contre le pi-
vot des lignes allemandes au sud
de Caen et de là, ont survolé de,
grandes parties de la France, bom-
bardant des aéroports et des pis-
tes de lancement des bombes vo-
lantes.

Environ 1,800 tonnes de bombes
sont tombées sur les lignes alle-
mandes à l'avant de la 1ère armée'

{ canadienne qui se dirige sur Pa-
; vis, dans ce même secteur ou, la
nuit dernière, mille bombardiers
canadiens et britanniques ont dé.
versé environ 6,700 tonnes de bom-

“Yes. Environ 600 appareils améri-
rains ont participé a ce bombardé-

“ment stratégique.
Quelque 400 autres ont martelé

‘des aéroports à Romilly-sur-Seine,|
Paris,

de |
35 milles au nord-ouest de
et à Leperthe, au nord-ouest

! Romilly. Les avions ont aussi bom-!
bardé les pistes d'où les avions-
robots sont lancés sur l'Angleter-
re.
Environ 750 chasseurs accompa--

gnaient les forteresses volantes,
américaines.

l'attaque des Lancaster de la
RAF la nuit derniere, était la pre-

(Suite à la page onze)

ont été pendus
LONDRES. le 8 — (PC) — Le

feld maréchal Erwin von Witzle-.
ben et sept autres officiers alle-:

- mands ont été pendus aujourd'hui ,
| annonce la radio de Berlin, après-
: avoir confessé au cours d’un pro-
‘ces avoir pris part à un complot
qui devait détruire Hitler et faire
capituler l'Allemagne aux Alliés.

Ces nouvelles exécutions por-
tent à 16 le nombre de soi-disant

| conspirateurs qui ont subi la pei-
i ne capitale pour avoir pris part
à ce que Berlin proclame comme
un complot qui s'est terminé par

‘l'explosion d'une bombe au quar-
tier général de Hitler, le 20 juillet
dernier.

Les exécutions ont eu lieu au-
jourd'hui deux heures après la fin
du proces du maréchal von Witzle-

ses sept compagnons

qui avaient été répudiés de l'ar-.
quelque

mps.
La DNB dit que huit afficiers, ‘

répudies par l'armée, ont subi
leur proces, hier, devant le tri-
bunal du peuple. que preside le:

de la Gestapo. Heinrich

(Suite à la page onze)

de la situation
internationale

FRANCE La lere ar
mée canadienne a opéré ne
poussée de quatre milles a
travers les défenses alleman. |
des au sud de Caen; les trou.
pes américaines sont au Mans;
on rapporte que les Alliés
sont à moins de cent milles

de Paris.
URSS — L'armée rouge a

repris soixante endroits par |
delà les défenses -ennemies
qui se sont écroulées. sur la

Vistule.
RAIDS - - L'AAF puurauit

l'assaut aérien, au front de
Normandie, après une attaque
nocturne formidable — la pre-
mière — par la RAF et les
bombardiers canadiens.

 

ITALIE — Le Mauvais
temps ne permet que des
duels d'artillerie à tous les

secteurs.

CHINE — les Japonais
prétendent qu'Hengvang est
complètement occupée. ,

 
buste de M. King, oeuvre du méme artiste,
les députés libéraux.

Des centaines de votants en viennent Les Nippons
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aux prises en plein coeur de Montréal
Des partisans armés de révolvers ont tiré sur leurs
adversaires. Trois personnes hospitalisées et

plusieurs autres blessées.

MONTREAL. ie 8 — (PC) —
Des centaines de personnes ont
pris part a une bagarre de jour
d'élection entre deux groupes ri-
vaux au coeur de la ville de Mont-
réal aujourd'hui et trois personnes
souffrant de blessures infligées par
des balles durent recevoir des
traitements à l'hôpital: un nomoure
indétermine d'autres subirent des
blessures de second ordre et des
contusions.

Les escouades de
rendirent sur les

ta police
lieux, a langle

se

| des rues Ste-Catherine et de Bul-:
lion, après que plusieurs automo-

| biles furent ren.ersées et que plu-
; sieurs fenêtres eurent été brisées. '

La bagarre commença dans les
quartiers généraux du parti libé-
ral dans la circonscription de
Montréal-St-Jacques et les organisa-
teurs libéraux disent que :a batail-
le débuta quand des groupes
d'hommes descendant de 14 auto-
mobiles essavèrent de prendre
d’assaut les quartiers généraux.

Les détectives ont dit que c'e-
tait la pire bagarre à Montréal de-
puis dix ans. Quarante minutes
après l'ouverture de la bataille,

Mackenzie King
au tombeau de

sir Wilfrid
Le premier ministre Mackenzie

King s'est rendu, hier. au tom-
beau de Sir Wilfrid Laurier à l'oc-
casion de son 25ième anniversai-
re comme chef du parti iibéral.

Le chef du gouvernement alla
au cimetière Notre-Dame en auto-
mobile à l'issue de la séance du
matin de la Chambe des Commu-
nes et apres une réunion du ca-
binet. Il plaça sur le tombeau
de son prédécesseur à la direc-
tion du parti libéral une couronne
à laquelle il avait joint une carte
ainsi libellée: “Sir Wilfrid et La
dv Laurier — en souvenir affec-
tueux".

M. Mackenzie King devint chef
libéral en 1919 après la mort de
Sir Wilfrid Laurier.
Le tombeau de Laurier est mar-

qué d'un imposant monument et
se trouve à l'entrée même du
cimetière. Il est visible de la rou-
te qui relie Ottawa à Montréal.

les contestants du debut sen-
blaient avoir disparus et la police
fut laissée dans une impasse de
circulation et on dut ordonner aux
spectateurs de circuler.
Un photographe de journal qui

tenta de prendre une photo au
fort de la mêlée {ut maimenc. H.
a subi des blessures à la tête apres
avoir été frappe avec un bâton de
policier et son kodak fut mis en

pieces.

Les électeurs de la province de
Québec sont allés

jourd'hui pour dévider lequel des
trois partis devra former un gou-

, vernement à Quebec pour les cing
prochaines années. Seuls les tibè-
raux, l'Union nationale et le Bloc

‘ populaire ont suffisamment de
‘candidats dans la mélée pour s'as-
! surer une majorité convenable.

Le chiffre sans précedent de
1.875,505 volanis se sont enregis-
trés et l'on s'aitend que le vote’

total dépasse 1.000,000 pour la
première fois dans l'histoire de la
province. Les trois chefs, MM. An-
dré Laurendeau. Maurice Duples-
sis et Adélard Godbout ont termi:
né hier soir la campagne dans leur

; comté et se sont déclarés confiants
de la victoire.

Les polls ferment a t heures. ce
soir.

i EDMONTON. le 8
| Environ 450.000 hommes et fem
! mes de l'Alberia, de 19 ans et
, plus. décident aujourd'hui quel
“sera leur prochain gouvernement

(Suite à la page onze)

Pas de renforts
anglais à notre
armee en France
Lhon. J.-L. Ralston, ministre de

la défense nationale, a declare au-
| jourd'hui aux Communes qu'il ne
| s'attendait pas que l'Angeterre
! fournisse les renforts aux trou
pes canadiennes qui combattent en

: Normandie.
! ponse au Dr Herbert Bruce, dépu-
té conservateur de Toron‘o-Park-
| dale, qui demanda si les renforts
destinés à la 1ère armée canadien-
ne viendraient de Grande-Breta-
gne.

 

 

l'Alberta.

rue Dalhousie.

près du bureau de poste, de 7

du Droit sur la rue Langevin, 

Résultat des élections
“Le Droit" donnera, ce soir, de 7 h. à minuit, à Ottawa et

à Hull. le résultat des élections provinciales dans Québec et

A OTTAWA: Veuillez signaler 3-4061: 3-4062: 3-4063 et
3-4064. Des bulletins seront affichés sur l'immeuble du “Droit”,

A HULL: “Le Droit” donnera au moyen d'un système de

hauts-parleurs, en face de l'immeuble du Droit, 4. rue Langevin,

élections dans Québec et l'Alberta, et tout spécialement pour

Hull et les comtés environnants.

et des environs est invitée à 5e rendre en face de l'immeuble

connaître en primeure les résultats des élections tout en pouvant

entendre un programme musical.

de Huil sont invités à venir adresser la parole à 10 heures.

LS

o
r
e
”

heures a minuit, le résultat des

Toute la population de Hull

près de la rue Principale, pour

Les trois candidats du comte

lui fut aussi présenté par les sénateurs et

aux urnes au.

Les Allemands ont ies sen ten d'établir te mou

(PE) —

II a donné cette re- ;

 

Fuehrerest

encore au large
LONDRES, le 8 -— «PC-Reuter!

— Le Dr Karl Goerdeler, ex-maire
de Liepzig, recherché par la po-
lice allemande à la suite de l’'at-
tentat a la vie de Hitler, est en-
core en liberté.

La radio allemande. a répété
aujourd’hui qu'une recompense
d'un million de marks. (soit $320.-
000 av taux d'avant-guerre) est of-
ferte a celui qui renseignera la

| police sur le lieu de sa retraite,

 
Coups terribles
des Indous au
front d’Italie

Par Noland NORGAARD

ROME, le 8 — (PA) — Les
Allemands défendent aprement
leurs positions dans les voll'ies
au sud de l'Arno, à l’est de Fin.

a
¥,

L'honorable T.-A. Crerar dirige un cri d'admiration à l'issue du banquet donné, hier
soir, au Chateau Laurier, à l’occasion du vingt-cinquième anniversaire du choix de M.
King comme chef du parti libéral canadien. On remarque sur la table une statuette
d'argent, oeuvre du sculpteur américoin Avard Fairbanks, cadeaux du whip en chef |
libéral W -H. Taylor et du leader du gouvernement au Sénat, le senateur J.-H. King. Un

avec vigueur les troupes indaues

de la 8e armée, qui s'avancen* à 
j travers les montagnes au nord
d'Arezzo.

| Dans les deux grandes villes
«que sépare l'Arno, Florence ot
Pise. les positions des camps ad-

“Le Droit”) , verses demeurent a peu pres es

| mêmes. Les Alliés continuent q'oc
| cuper les régions au sud du cours

Paul Taillefer —

d'eau, tandis que les A'lema,ds -

sont solidement retranchés au
“nord

envisagent une Une dépêche du tront, de Rill
. ‘Boss, correspondant de guerre de

grave CPHISE la Presse Canadienne. mentisnne
que les Indous. armés de kriss

NEW-YORK. le 8. -(PA)—' grands couteaux tranchants conune

‘La radio de Tokio a fait dire, au-: des razoirs -- ont contre-attaque
iourd'hui, au premier ministre, le, avec une telle vigueur. qu'un of-
général Maiso Kuniaki que l'avan-: ficier d'état-major a déclare que
ce alliée dans les régions des Ma-: ceux qui ont survéeu courent en-
riannes et de la Nouvelle-Guinée, core sans doute la campagne. ‘€-

de méme que l'intention manifeste bétés,
des Alliés ‘d'attaquer le territoire Les Indous ont tué environ 20

amet|ompireot Allemands dans ce combat. ajoute

ficultes nationales d'une gravité Bill Boss et ont fait 60 prisonniers.
sans précédent”. : Cependant. le mauvais temps,

) ; surtout la pluie, a restremnt jes
Le général ajouta que le mo- opérations sur tout le front. Le

ment est venu pour les Japonais, général Alexander a envoyé aes
de se livrer à des opérations mili-' patrouilles de la 8e armée en re-
taires audacieuses et vastes. * connaissance des deux côtés de la

| ville de Florence, par dela I Ar
no, mais rien n'indique aque les

(Suite à la page onze)

laché prise sur le
mur de l’Atlantique Les élections de

Par Charles FOLTZ ‘Québec el les
IRUN, (Espagne', le 8. -- (P. ,

A) -- Le mur de l'Atlantique, de t fédé
tant vanté par Hitler, a été proti- epu es e erdux
quement abandonné sur une Cas|
tance de 100 milles, de la frontière ‘
espagnole en passant par Boer

deaux, el n'est protégé que |# Communes aux députés de ne pas
une poignée de vieux chemin,.> oublier qu'il y a des élections dans

allemands, disent les rapports de Québec alors qu'il parla en marge

(France pujaurefui. nazies sont SUR commentaire fait par l’hon.

{ contournées du nord aujourd'hui. ilrid Hamel. Dre supplant
grâce à l'avance rapide des trou-. dé land À ans Quebec, qui aurait

| pes alliées en Normandie et en déclaré que la province était -on
Bretagne et à l'est vers Paris. tout ; Propre maitre en ce qui concerne
{comme l'a été la Ligne Maginot les problèmes ouvriers,
| par les Allemands, en passant par C’est 1'hon. Gordon Gravdor.
(la Belgique. en 1940. oo chef de l'opposition, qui attira

Leurs lignes de communication, l'attention du gouvernement sur
serieusement menacées, les Alle-|les paroles de M. Hamel. Il cita

i mands. diton. ont commence une une dépêche dans laquelle M
| evacuation en masse de leurs trou-  yamoel aurait f
| pes dans le sud-ouest de la Fran- de taxi en grève à Québec d
| ce. ne laissant que quelques agents hausser jours Lux cane en

de la Gestapo et quelques gendar-; compte de la commission des : 5
; mes pour surveiller la frontière | p mission des prix
| franco-espagnole. :
‘La police nazie, au pont d'Hen-

Le premier ministre Mackenzie

(Suite 2 12 nage unze.

rence, apres avoir contre attugue

King a demandé aujourd'hui aux

dit aux chauffeurs’

Un ennemi du Kielce est
| gravement
en danger

L'armée rouge controle
cinq routes menant en
Tchéco - Slovaquie
2,000 puits d'huile repris
en Galicie Marche
rapide vers Memel et
Tilsit

Par Daniel DE LUCE

MOSCOU, le 8— (PA) —-

‘Une nouvelle éruption des
! attaques de l'armée rouge, qui

‘a libéré plus de 60 endrcsts au
! delà des défenses enfouvtes de
l'ennemi. sur la Vistule me-

nace aujourd'hui les commu-

nications allemandes entre

Cracovie rt Varsovie. en Polo-

gne centrale

|

Frappant de nouveau hier, du

saillant de la Vistule, la lere ar-
mee ukranienne du maréchal Ko-
neff a atteint des points à 30 mil-
les à l'ouest de la rivière. disent
des depéches du front.

Partant de Szyvdlow. nouvelle-
ment occupée, les Russes menacent
directement Kielce. sur la grande
route et la voie ferrée. à 25 mil-
les au nordouest. D'aprés la di-
rection de l'avance. les troupes su-
viétiques pourraient fort bien con-

! tourner Cracovie du côté nord.
Les derniers rapports signalent

les colonnes ru:fes à moins de 37
milles de Cracovie, dernière place-

: forte nazie avant la Silesie alle
mande. 75 à 90 milles plus loin.
On a célébré. à Moscou, hier

soir, deux victoires: la prise du
| centre pétrolifere de Boryslaw,
: dans les Carpathes, et celle de
; Sambor, centre de communications
, qui met aux mains des Russes cinq
“routes conduisant en Tchéco-Slova-
“ quie.

i (Suite a la page quatre)

Himmler aurait

été victime+

d'un assassin
Par Koger D. GREENE
de la Presse associée

DU FRONT BRITANNIQUE EN
FRANCE. le 8 — (PA) — Un oft1-
vier d'espionnage allemand qui

| vient d'étre fait prisonmier a dit
"aujourd'hui qu Heinrich thimmler,
chef de la Gestapo et des troupes

“de choc, a clé assassine et que le
maréchal Hermann Goering a cle

! blessé au cours d'un nouvel at.
! tentat contre les chets du regime
nazi.

Ces paroles n'ont pas ête con-
: firmées.
vient de renscignements non-offie
ciels qui nous permettent de dou-
ter quelque peu de la verité de

i ses paroles. A ce sujet, la BBC
: dit aujourd'hui qu'un lieutenant
, allemand fait prisonnier en Fran-

ce a avoué qu'il avait parle a ses
hommes pour les encourager el
que, faute de bonnes nouvelles, il

leur avail annonce la mort

d'Himmier.
Neuf autres prisonniers tous

des Autrichiens. ont dit qu'ils pou-
vaient approuver le rapport de
l'officier d'espionnage.
“Nous avons appris que le ma-

réchal Rommel a été blessé d'un
éclat d'obus au front. en Norman-

, (Suite à la page onze)

 dave. prétend que l'évacuation i =
“n'est que temporaire” et est né!

;vessitée par le regroupement des;
troupes d'occupation et l'envoi de

| certaines troupes de choc dans la |
"region de la Loire.

Des Francais vivant du coté es- |
ragnol de la frontière disent, ce;
pendant, qu'à leur avis le haut.

{ commandement nazi abandonne le
libéraux depuis

(Suite à (a page quatre) ! P 25 ans

 

| : La Chambre a célébre, hier. le! M,
Patrouilles 25éme anniversaire du premier mi-

Pd nistre Mackenzie King à la direc
; alliées par A !tion du parti libéral. Dès son en-

trée aux Communesle chef du gou-
| dela la Yuji fut l'objet d'une ova-

KANDY. (Coslan), le 8 — tion prolongée. Les applaudisse-

| (PC) — Des patrouilles alliées, se essenqondls
aéployant au dela de Tamu occu- |j'epposition, félicitait

| pée, et dans la region de la fron- | ministre.
| tière du nord-ouest de la Birmanie |

rencontrer d'opposition e la oart
‘des troupes japonaises qui recu-
| lent vers Chindwin, annonce le
| quartier général aujourd'hui.
| En même temps. sur le côté in
" dou de ja frontière, d'autres trou-! chef vivant.
pes alliées. suivant lu grande re" | jours à venir. la
te d'Imphat à Tiddim, vers lé!le concours de
sud, sont supposées faire des proi transmit ensuite

| grés satisfaisants et ramassent les | King le salut de

tenant pas a la

l'opposition. H

que :

de | ditiste. offrit aussi des voeux au
le premier ;chef du gouvernement.

C ae | M. Graydon dit qu'il avait crujq,
; ont traversé la rivière Yu san: ! convenable que quelqu'un n'appar- | oo

Il promit, pour les.

Tr 3

La Chambre ovationne King à son
anniversaire comme chef de parti
Les leaders de la gauche aux Communes rendent
hommage ou premier ministre qui dirige les

— Réponse émue du chef
du gouvernement — Il a foi en l'avenir du Canada

M.-J. Coldwell. chef CCF,
se joignit alors a M. Graydon pour
souhaiter longue vie au premier
ministre. I! expliqua que l’histoire
accorderait une place considérable
ia la contribution que M. Macken-
izie King a apportée au Canada,

M. John Blackmore, leader cré-

Le premier rainistre répondit
aucun événement de sa carrière

Îne l'avait autant ému que cet hom-
“grande famille! , À

libérale” rende hommage au servi- mage de toute la Chambre. Il dit

ce public rendu par M. Mackenzie
King au cours d'un mandat dépas-
sant en durée celdi de tout autre

‘combien il était touché par les
{bonnes paroles des chefs des au-
i tres partis.
| Il exprima sa profonde gratitude
pour la loyauté que les membres

bonne volonté et !du part libéral n'ont cessé de lui
‘témoigner. Il dit aussi sa reconnais-

à M. Mackenzie sance pour la bonne volonté des
la nation en cet députés des autres partis. Il affir-

1raînards ennemis le long de cel-'anniversaire sans précédent dans|
“le ertère. sa carrière pnlitinne (Rute à fa peas quatarsr)

Le rapport de l'ofticierr

“
+



La

4

 

WE

(Correspondant du C.A.R.C,,
outre-mer)

AVEC LE CA.R.C., en Grande-
Bretagne, le 4 — (Dépêche retar-
dée) — Les échanges de visites
entre l'Armée et l'Aviation cana-'
diennes sont assez fréquentes, de-;
puis piusieurs Mois, en Grande!

Bretagne. Et c’est une bonne cho-
se, .car, en plus de resserrer les,
liens entre les membres des forces
de terre et de l'air, ces visites per-
mettent aux officiers des deux ar-,
mes d'acquérir des CONNAISSANCES|
qui, un jour ou l’autre, leur seront
fort utiles. ,

L'autre jour, à la grande surpri |
se et. à la grande joie de chacun, ;
deux gentilles Québecoises sont,
venues rendre visite à l’escadrille !
des “Alouettes” Il s'agissait de
Mlies Laureite Beaulne, de Lachu-
te, et Jeanne Philteau. de Neu-
ville, près de Québec. tuules deux
membres du Corps féminin de
l'Armée canadienne et affectées
au quartier général de Londres.
Les deux jeunes filles ont été aus-
sitôt entourées — ce qui ne sem-
blait pas leur deplaire. — et c'é-
tait à qui pourrait leur parler pour
leur faire voir ceci ou les rensez-

5AVIATEURS CANatyto ns

Par Maurice LACOURCIERE deux jeunes filles avec enthousias-
me, et tout particulièrement Mlle |
Philteau qu'il connut très bien
alors qu’il passait ses étés à Neu-
ville.

x x x

Chez les Franco-écossais: Deux
membres des “Alouettes”, les ser-
gents Jean-Paul Lalonde, 320, rue
Clarence, Ottawa, et Joseph Nault,
de Maniwaki, (Qué.), ont passé le

| quatorze juillet chez des Francais
etablis 4 Edinmbourg, en Ecosse.
“Nous avons été reçus comme des:
princes’ nous dit le sergent Nault.
“C’est surprenant de voir combien
les Ecossais sont sympathiques aux
Français. Le soir, il y a eu Un con-
ceri,
de rencontrer la grande artiste
trançaise, Françoise Rosay. Quelle
personnalité!”
“Nous avons eu tellement d'in-

vitations durant notre séjour en
Ecosse , a souligné le sergent La-
londe,
de toutes les accepter”.

x x x

Un drapeau: La France combat-
tante a fait grand plaisir aux mem-
bres des ‘Alouettes’, es leur en-
voyant, à l’occasion du 14 juillet,

et nous avons eu le plaisir;

“qu’il nous fut impossible |

un magnifique drapeau tricolore.
Au sous-lieutenant d'aviation Mar-
cel Regimbald, 6282, rue de Saint
Vailier, Montreal, est revenu l'hon-
neur de transporter le drapeau en
France. Protitant d’une attaque

gner sur cela.
Pour nombre d'aviateurs cana-

diens-français, Miles Beaulne et
Philteau étaient les premières Ua-
nadiennes françaises qu'ils rencon-
traient en Grande-Bretagne. Il
était évident que ça leur faisait
un “p'tit queque chose” au coeur.
Il convient d’ajouter que le Corps
féminin de l'Armée canadienne
n'aurait pu choisir de meilleures
déléguées. Enthousiastes, gaies et
spontanées, Mlles Beaulne et Phil-
teau ont laissé aux ‘Alouettes’ un
souvenir délicieux.
En plus de visiter l'aérodrome;

et d'assister au départ d’un grou-,
pe de bombardiers vers le territoi-
re ennemi, les deux visiteuses ont '
tenu à se rendre à un hôpital voi-'
sin pour y rencontrer le sergent-
pilote Pierre Lavoie, 52, rue Fra-
ser. Québec, qui fut victime d'un.
accident, il y a quelque temps, au
retour d’un raid. Lavoie, qui est
maintenant en convalescence —il,

bombes volantes, le sous-lieute-
nant a apporté le drapeau dans

:son avion et l’a laissé tomber au-
dessus de la banlieue de Paris.

“Ca m'a fait drôle, nous dit-il,
:de voir disparaître ce drapeau à
travers le feu de la D.C.A. J'espè-
re qu'il n'est pas tombé dans des
mains ennemies”.
Pour leur part, des mécaniciens

des ‘Alouettes’ ont dessiné sur un
hangar une Croix de Lorraine, en-
tourée d'une feuille d'érable. Tout
près se trouve une alouette en

+ plein vol.
x x X

Nouveau venu:  L'aviateur-chef
André-Jean Legris, 33, rue Bro-
deur, Hull, (Qué.), vient d’être af-

 

 

espère même pouvoir voler de fecté à la section de la radio, aux
nouveau sous peu, -- a reçu les “Alouettes”. Il a été particulière-

_ ‘ment heureux d'y rencontrer le
; sous-lieutenant d'aviation Léon

LE CENTRE L ; Normandeau, 364, rue Saint-Cyril-E PLUS COMMODE À
Bra

     

  

le, Québec, et le sergent de sec-
tion Auréle Ricard, de Sudbury,
(Ont.), avec qui il a étudié à l'E-
cole Polytechnique de Montréal,
et l'aviateur-chef Roland Lévesque
364, rue Champlain, Hull.

“C’est une bonne chose que le
monde soit petit”, nous dit-il.
“Ainsi nous avons moins de chan-
ces de nous ennuyer”.

  

AVEC UN CLUB-RESTAURANT OF
RENOMMÉE INTERNATIONALE  
 

 

Année
Nous Voulons un bon Repos

cette année en essayant ce plan qui
fournit au système la Vitamine B:
et les minéraux essentiels pour votre

Les vacances cette Année ont un
! différent sens pour la plupart des

Ils cherchent un vrai bon| gens.
‘repos pour l'esprit aussi bien que rétablissement.
| pour le corps ainsi que la chance de Dans la plupart des places d’été, :

un régime de vivres misent en boîtes
en fer blanc est si général que vous
manquez d’obtenir dans les aliments
que vous mangez les ingrédients si
requis par votre système nerveux.
Ceci est une autre raison pourquoi
vous devriez emporter avec vous la
Nourriture du Dr. Chase pour les
Nerfs comme moyen de vous aider
À fournir ce qui est essentiel pour
l'amélioration de votre santé.
Demandez à votre pharmacien de

vous donner la grosse bouteille
économe de la Nourriture du Dr.
Chase pour les Nerfs et prouvez à
vous-méme les bénéfices que vous

tenforcir le système nerveux épuisé.

Des heures longues au travail, les
tourments. l’anxiété et le manque
de sommeil out occasionné une
condition de fatigue chrohique.
Vous êtes presque toujours fatigué,
votre appétit est insconstant et
vous souffres de maux digustifs. Le
Manque d'énergie vous porte au
découragement.

Un bon repos et l'usage de la
Nourriture du Dr. Chase pour les
Nerfs vous aideront à reprendre la
santé et la vigueur.

Pourquoi ne pas tirer les plus
grands avantages de vos Vacances pouvez obtenir par ce traitement.

La NourritureduDrChase
“@Contientla Vifamine B-1°     

  

contre une base de lancement de |
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| 820 à :500
|
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CONFIDENTIEL

Montant Nemboursement Mensuels
Reçu 15 | 12} 8 6

$80 4.73] 6.13] 893
100 7.78 |9.46 |12.25 |17.85

200 18.57 |18.91 |24.50 |35,71

300 |23.35 |28.37 |36.75 |53.56

s00 [38.36 146.73 |60.69 |88.64  
 

Appelez M.DUPLESSISà 3-1149

pour autres informations

Bureaux à: 48 rue Rideau

immeuble Transportation

- INDUSTAIAL LOAN - |
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Un jeune homme

s’est noyé à

Papineauville
———— 

! PAPINEAUVILLE, (Qué)
, (D.N.C.) Samedi arres-midi,
"vers les 3 heures, Maurice Houde,
'19 ans, fils de M. Alfred Houde
| et de Annette Touchette, de Mont-
réal, s’est noyé aczicentellement
len se baignant à la plage publi-
i que.

La famille Houde étant à son
camp d’été, le jeune Maurice était

| arrive de Montréal le mi*i même
pour y passer quelques jours de
vacances. Aprés avoir diné, il alla

.'.van¢ à une cer-
chaloupe et

jse baigner. Il
i taine distance en
plongea.

Comme il voulut regagner son
embarcation, se sentant probable-
ment incap:ble de continuer, il
lança un cri d’appel au secours.
M. Ovila Charbonneau, rultivateur,

| domicilié non loi:. de là, l’enten-
\ dit, et se porta à son secours. Mais
le jeune homme disparut sous les
|eaux, sans remonter une seule
‘fois à la surface, avant que M.
Charbonneau puisse l’atteindre.
.,D'actives recherches furent faites
| dans le cours de l'apr midi et de
‘la soirée pour repécher son corps,
mais ce n’est que dimanche avant-

| midi vers les 10 heures et demie,
que MM. Poirier et Barnes le re-

(tirèrent de l'autre côté cde la ri-
! vière. On dut laisser le corps à
l'eau en attendant l'arrivée du co-
‘roner. Après l'enquête. la dépouil-
le fut exposée au salon mortuaire
Leblanc en attendant d'être trans-

| portée a Montréal, lundi matin.
Un jury, sous la pri idence du

coroner M. Cléroux, rendit un ver-
dict de mort accidentelle.

Production de
cuivre et de

nickel enjuin
La production de nickel au Ca-

nada s’établit à 20,373,599 livres
en juin cette année, à rapprocher
de 24,023,396 le mois précédent
et 25,734,494 e~ win l'an dernier.
La production du premier se-
mestre de cette année atteint un

 

rativement à 150,442,741 la même
période de l’an dernier, diminu-
tion de 7,8 p.c.
La production canadienne

cuivre se place à 47,747,056 livres
en juin, au regard de 48,359,046 le
mois précédentet 46,647,568 le mois
correspondant de l'an dernier. La
production du premier semestre
Ide 1944 s'élève à 286,719,761
| livres, contre 297,416,474 la méme
; période de 1943.

Deux jeunes pincés
par les policiers

La sûreté provinciale d'Ontario
‘a opéré hier deux arrestations qui,
croit-elle, mettront fin à une série
de vols avec effraction dans les
maisons situées sur Island Park
Drive. Les personnes arrêtées sont
deux jeunes gens qui comparai-
tront en cour des jeunes délin-

i quants jeudi apres-midi.
Ces jeunes gens devront répon-

| dre à des accusations de vols com-
: prenant ceux d'argent, de montres,
de bagues, de canifs et de plumes.
réservoir perpétrés chez MM.
D'Arcy Coulson, W. M. Crosbery
et Frederick Slack, respectivement

. de 253, 555 et 395 Island Park

 

 

,! Drive.

On a pu remettre la main sur
, la plupart des marchandises volées
mais il manque encore de l'argent
volé. Les arrestations furent faites
par les agents provinciaux Joseph .
McBain, Don Nicol et H. Trimble.

 

 

Seulement $2* par semaine payables
maintenant vous permettront, quand
vous aurez atteint l'âge de 65 ans, de
eontinuer à touclier un chèque mensuel
de $25.00 ou, si vous mourez avant
d'atteindre 65 ans, votre famille recevra
un paiement immédiat de 8340.00 suivi
d'un revenu de 825.00 par mois pendant
dix ans, Chacun des revenus ci-dessus
est garanti pour dix ans.  Renseignez-
vous anjourd hui. *31 ans.
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J. A. COLLINS, C.L.U.,
Gérant de Suceursale,

500 Ottawa Electric Bldg.
   

tota! de 138,773,812 livres, compa-
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de
tramways de Montréal a eu des
échos au Sénat hier après-midi.

La grève des employés

Le leader d l’opposition, l’hon.
C.-C. Ballantyne, a sommé le gou-
vernement d'émettre  immédiate-
ment un décret ordonnant à tous
les grévistes de retourner au tra-
vail en atteacant que la Cour
suprême du Canada rende, d'ici
60 ‘ours, une décision sur la lé-
galité de la clause relative à
l'atelier fermé.

D'après le sénateur Ballantyne,
le gouvernement a pleine autorité
pour prendre une telle mesure
et pourrait émettre un tel décret
sous l’empire de la loi sur les
mesures de guerre. Il est d’avis
qu’un tel ordre serait obéi.

“S'il ne l’est pas, le gouverne-
ment devrait immédiatement
appeler les trouper et leur confier
la tâche d’assurer le transport
urbain”, dit le leader de l’opposi-
tion. ‘Les troupes pourraient fa-
cilement organiser au moins un
service d’autobus sinon de tram-
ways”, croit-il.
Le sénateur montréalais insiste

sur l'importance
l’affaire et sur les conséquences
de cette grève sur la production
de guerre. C’est la troisième
grève en moins de 17 mois. La
fraternité des «€ zminots soutient
qu’ tous les employés de tram-
ways doivent adhérer à cette union
dans les 30 jours, bien que cer-
tains d’entre eux fassent partie de
la Fédération américaine du Tra-
vail et des Syndicats catholiques.

nationale de

 
A

I

|
i Lorsque nous evons

déclaré la guerre aux

barbares nazis,

si la hausse des

prix n’était pas

réglementée . . .

L'industrie ne

pourrait être

organisée pour pro-

duire à plein

rendement .. .

+

Le danger de

l'inflation nous

menacera tant que

durere la guerre.

[i
I var

zadée

sh. à

 

|Cour suprême du Canada.

 

  

   

 

  
   

  

  

 

  
  

 

  

V'Fontquel’’,
Sh.

M. Ballantyne dit que c’est un
triste spectacle que de voir les
Montréalais al! . à pied, certains
avec de gros rolis, par ces jours
de chaleur.

L'hon. J-H. King, leader du
Sénat, répord que le ministre du
Travail et ses collaborateurs ont
fait absolumen‘ de leur mieux en
cette affaire La Compagnie a
accepté la proposition du gouver-
nement de soumettre ie cas à la

Mais
l'union a adopté l'attitude d’in-
sister pour faire appliquer la
clause de l'atelier fermé en atten-
dant la décision de la Cour su-
prême. On espère èue les négo-
ciations actuellement en cours
aboutiront à d’heureux résultats.

Le leader du Sénat promet ce-
pendant à son collègue de l’opposi-
tion d'attirer l’attention du mi-
nistre du Travail sur sa sugges-'
tion. »

Le Dr King a ensuite fait
adopter en seconde lecture le’
projet de loi modifiant la loi sur
la radiodiffusion de facon a auto- |
riser la nomination d'un président
à service continu et rémunéré à
la Société Radio-Canada. Confor-
mément à une proposition de
l’'hon. Norman Paterson, libéral
ontarien, ce bill a été ensuite ren-!
voyé au comité de la banque et du
commerce pour qu’on y étudie cer-
taines suggestions qua faites,
l'hon. John T. Haig, conservateur|
du Manitoba.
Le sénateur Haig avait en effet |

déclaré qu’il approuvait l’idée de;

 

 

ne doivent pas ralentir
notre oeuvre de guerre

lutte sans

quartier .

salaires et

gages n’ét

hommes d'

ouvriers et

sujet des p

pour servir

et égoistes,

appareil le programmei

 

engagés dans une

si la hausse des

réglementée . . .

Les industriels, les

les cuitivateurs, les

sommateurs se

livreraient une

querelle sans fin av

Quand l'un de nous
~ profite de la guerre

intérêts personnels

mais il exprima opinion qu’un
autre organisme que le bureau
des gouverneurs de Radio-Canada
devrait exercer le contrôle et l'au-
torité sur les postes privés. Il est
d'avis que les postes privés en
souffriront si Radio-Canada con-
tinue d'exercer l’autorité à la fois
sur ceux-ci et sur ses propres
postes.

Il affirme également que Radio-
Canada obtient maintenant trois
fois plus de publicité commer-
ciale qu'elle devait en avoir à
l’origine, et il soutient qu'en con-
sidération des revenus provenant
de cette source, il serait juste
d’abolir le permis de $2.50.
Le Sénat s’est ensuite ajourné

et s’est réuni de nouveau cet
après-midi, à 3 h.

Robillard, heureux

de se retrouver

sur le sol de France
Par Gilles Duhamel

(Lieutenant de section)
correspondant du C.A.R.C,

en France.

AVEC LE C.AR.C, en France,

le 3. (Dépéche retardée)
Comme vous vous en souvenez
sans doute, le sous-lieutenant
d'aviation Laurent Robillard,
F.F.M., d’Cttawa, a dû sauter en
parachute en France, en juin
1941, après avoir abattu deux
avions ennemis, mais. grâce à des
patriotes français, il a pu, peu de
temps après. reourner en Grande-
Bretagne.

Eh! bien, Robillard est revenu
en France, dès le huitième jour de
l'invasion, et, cette fois, pour se
battre plus que jamais. Il a six
avions ennemis à son actif et il

 

espère en descendre plusieurs
autres.

“C’est dans les environs de
Lille que j'ai sauté en parachute,|
en 1941”, rous disait-il l'autre
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Ce message du gouvernement canadien, le douzième
d'une série, souligne l'importance*d’enrayer la hausse du
coût de la vie et de prévenir le danger de la déflation.
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nommer un président permanent,
l’Italie l'an dernier, en compagnie
de deux officiers d'état-major bri-
tanniques, le lieutenant - général
Philip Neame et le lieutenant-gé
néral sir Richard O'Connor.

|

jour. “En Normandie, je retrouve!
des Français aussi sympathiques;
que ceux-là même qui, au risque|
de leur vie, m'on aidé à regagner|
l’Angleterre. J'ai bien hâte de |
revoir ces amis de France. Ce'
qu’ils vont être surpris de me re-’
voir!” |

Vice-maréchal de

l'air tuéau front
LONDRES, le 8. — (P.C.) —

Le vice-maréchal de l'air, Owen-
Tudor Boyd, âgé de 55 ans, a été
tué en service actif, annonce-t-on
aujourd’hui.

Fait prisonnier par des troupes
de l’Axe, après un atterrissage
forcé en 1940, Boyd réussit à |
s'échapper après la capitulation de

Petit a Petit sa Douleur
Rhumatismale
Disparut

mreeEE

  

 Si l’on ne soigne pas les douleurs rhuma-
tismales dès leur début, il peut être plus
difficile de s’en débarrasser plus tard.
C'est ce qui est arrivé à la personne qui
a écrit cette lettre:

“Je ne peux pas attendre un jour de
lus pour vous laisser savoir ce que les
els Éruschen m'ont fait du bien. Je

souffrais de douleurs rhumatismales dans
les bras et les jambes, surtout dans un

 

genou. Malheureusement, je ne me
soignais pas, et un beau jour ces douleurs
devinrent  insupportables. Malgré le
régime que je suivais et les médica-
ments que je prenais, elles persis-
taient. C'eat alors que je vis une
de vos annonces et que j’achetai un
flacon de Kruschen. Après en avoir
pris pendant quelque temps, en sui-
vant les instructions, mes douleurs
disparurent petit à petit et, quoique

| je n’aie pas eu de douleurs rhumatis-
males depuis des semaines, je prends

hen.”
(Mme) LW.

toujours du

dont la poursuite
réclame la mobilisa-

tion de toutes nos

ressources.

si la hausse du
coût de production

n’était pas régle-

mentée.

  

  

 

  
  

  

  
  
  
   
  
  

il faudrait changer
nes plans de

campagne.

  

  

 

   

  

 

  

  

  

il sabote l'oeuvre
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Quand vous prenez régulièrement
du Kruschen, l'excès d'acide urique ‘
—cause de tant de douleurs rhuma-
tismales—est dissous et expulsé de
l’organisme. De plus, le foie, les
reins et les intestins sont encouragés
à mieux fonctionner. i
Les Sels Kruschen sont vendus

dans toutes les pharmacies—25c. et
5c.
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Les relations du fédéral avec là
municipalité d'Ottawa

Jusqu'au premier juillet 1925, le

gouvernement fédéral versait annuel-

lement à la municipalité d'Ottawa la
somme de $75,000 pour la compenser

des services que cette municipalité lui

rendait et pour la dédommager de la

perte des taxes entrainée par la pré-

sence de nombreux édifices fédéraux

non imposables et par les expropria-

tions rendues nécessaires par l'augmen-

tation et l'expansion des bureaux de

l'administration centrale.

A partir de cette date jusqu'à nos

‘jours, cet octroi a été élevé a $100,000.

A la suite des représentations de la mu-
nicipalité, un comité parlemcntaire

vient de proposer que cet octroi soit

porté à $300,000 par année.

Cette augmentation semble forte.
En réalité, elle ne représente que le

cinquième de la somme que la murici-

palité demandait, en basant sa recla-

mation sur le montant de taxes qu'elle
perd chaque année a cause du privilège
de non-taxation dont jouit le gouver-
nement fédéral.

Si Ottawa prend de plus en plus

d'importance à cause de la présence,
chez elie, du Parlement et des services

de l'administration fédérale, par ail-
leurs son titre de capitaie lui est un
honneur onéreux.

Depuis le jour où la reine Victoria
décida qu’Ottawa serait le siège central
du gouvernement fédéral et que ie prin-
ce de Galles posa la pierre angulaire des
édifices parlementaires sur le promon-
toire qui surplombe l’Outaouais, la ca-

pitale a grandi et s'est embellie.
, Ottawa est la capitale du Canada,

d'un immense pays qui enferme, de

l'Atlantique au Pacifique, un continent

de trois mille milles de largeur qui sera
habité par une population dont le nom-
bre ira toujours s’accroissant.

Capitale d’un pays autonome et sou-

verain, et qui, par la force des -hoses,

deviendra un jour complètement indé-

pendant, siège de légations et d'arnbas-

sades de plus en plus nombreuses. cen-
tre des multiples bureaux de l'adminis-

tration fédérale, Ottawa est à la fois le

cerveau et le coeur du pays.

Sise sur les bords escarpés de la
rivière Ottawa, à la porte des splendides

vallées de la Gatineau et de la Lièvre,
et face aux majestueuses Laurentides,

la vilie d'Ottawa constitue, par ses acti-

vités administratives, industrielles et

commerciales, par sa population de re-

ligions, de races et de langues diverses,

une miniature du Canada.
Alors qu'elle n'était encore que By-

town, refuge des coureurs de bois et

des hommes de chantier, elle ne comp-

tail que quelques milliers d'âmes, Main-
tenant qu'elle est devenue la capitale

du Canada. sa population est de 150,000

ames. Elle s'honore de compter parmi

ses citoyens les plus distingués .e re-
présentant de notre Souverain, le pre-
mier ministre, les membres du cabinet
et du Parlement, les représentanis des
puissances étrangères, et nombre d’au-
tres éminentes personnalités. Les flo-

rissantes institutions qu'elle po-sède

sont également tout à son honneur.

Mais pour être la capitale d’un

grand pays comme le Canada, il en
croûte quelque peu, Les administrations
précédentes avaient conçu et commen-

ré à exécuter des plans qui devaient

rendre notre ville de plus en plus belle,

de plus en plus digne de son Litre de
capitale du Canada. Déjà, on ia sur-
nommait la Washington du Nerd, en
attendant que la capitale des Etats-

Unis, dépassée en beauté et en splen-

deur, soit connue comme l'Ottawa du
Sud.

De grands travaux d'embellissement
ont été entrepris, qui ne sont pas en-

core terminés. Plusieurs pâtés de mai-
sons ont été complètement démolis
dans la partie la plus centrale, afin de
dégager les abords des édifices parle-
mentaires, afin de faire de cette partie
un magnifique pare d'où l'on pourrait
embrasser d'un seul coup d'oeil le mo-
numents aux morts de la Grande
Guerre, le Château Laurier, la Tour de
la Victoire. la rivière Ottawa et les col-
lines bleues des Laurentides. Le parc
de la Confédération n'est pas encore
<omplètement terminé, mais i! coûte
déjà énormément cher aux contribua-
bles de la municipalité.

Afin d'embellir la capitale, les auto-
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  rités municipales se sont prétées dans

le passé aux désirs du gouvernement, et
elles montreront dans l'avenir la même
bonne volonté. De plus, elles ont fait
des sacrifices et assumé des obligations
dont les contribuables d'Ottawa, en fin
de compte, portent le fardeau. En effet,

l'exemption d'impôts municipaux dont
jouit le gouvernement fédéral repreé-

sente, cette année. la somme de §l,-
597,460, soit 2742 pour cent du coût
de l'administration de la municipalité
au cours de l'an dernier. En face de
cette exemption, I'octroi de $100,000 que
le gouvernement fédéral accorde a la
municipalité est une bagatelle. Or de-
puis vingt ans, cette exemption a été
proportionnellementaussi élevée et elle
s'est accrue d’année en année, tandis
que l'octroi fédéral demeurait fixe

C'est pourquoi, devant les représen-
tations des autorités municipales et

celles des députés d’Ottawa, un comité
parlementaire a été chargé d’étudier les
relations du gouvernement fédéral
avec la municipalité et de faire des
propositions qui soient acceptables aux
deux partis en cause. :

Dans leur mémoire, les autorités
municipales ont demandé que l’octroi
fédéral couvre exactement l'exemption
de taxes accordée au gouvernement se-

lon l'évaluation des édifices fédéraux,
eù que, par conséquent, cet octroi varie

d'année en année. Le comité parle-

mentaire recommande que, pour une

période de cing ans. alors que la situa-
tion sera de nouveau étudiée, l’octroi

fédéral soit porté de $100,000 à $300,000
par année. De plus, le comité recom-
mande que le gouvernement assume

une partie des obligations financières
qu'entraineront des améliorations im-
portantes, par exemple, la construction

d’un nouveau système d’égouts.

Il est à désirer que le rapport du co-

mité parlementaire soit accepté et mis

à exécution le plus tôt possible.

Charles GAUTIER.

AU JOUR LE JOUR
La prochaine Semaine Sociale se

tiendra à Ottawa, du 28 septembre au

ler octobre. La restauration sociale,

telle que le demande l'Eglise et telle

que l’ont définie les derniers Papes, de-
puis Léon XITI jusqu’à Pie XII, en sera
le sujet. Les cours de la première jour-
née seront consacrés a l'étude des re-
lations entre la situation qui existe
dans notre monde économique et les
exigences que comporte le respect de la
dignité humaine. Ils seront confiés au
R. P. Arthur Caron, O.MJI., vice-rec-
teur de l’Université d'Ottawa et à M.
François-Albert Angers, professeur à
l'Ecole des Hautes Etudes Commercia-
les de Montréal. D'autres éminents
conférenciers, dont les noms seront
connus plus tard, donneront également
des cours sur les conditions qui s’im-
posent si l’on veut rétablir la scciété
sur des bases chrétiennes. Les Semai-
nes Sociales présentent toujours à leurs
auditeurs une abondante matière à ins-
truction et à réflexion. Il importe que
l’élite des apôtres laïques participe en
grand nombre à ces assises intellec-
tuelles.

x x x

Quelques centaines de professeurs
anglais, membres de l'Association des
Professeurs catholiques, se sont réunis
à Londres, au cours du mois de juillet,
dans le but d’exprimer leur amitié à la
Pologne. Le président de cette associa-
tion a déclaré formellement que les
professeurs catholiques de la Grande-
Bretagne feront tout ce qu'il leur sera
possible pour soutenir la cause d'une
Pologne indépendante, dont les 11on-
tières seront telles qu'elles existaient
avant la guerre. S. Exc. Mgr Mautinew,
évêque auxiliaire de Westminster, a dit.
au cours de la même réunion, que tous
les catholiques anglais sont convaincus
que seul le gouvernement polonais en
exil 2 Londres est le gouvern:ment
légal de la Pologne, celui qui représente
les droits souverains de la nation polo-
naise. Une Pologne indépendante et
forte. libre des influences allemandes et
russes, est essentielle au monde civilisé.

ARGUS.

 

LES EPREUVES DE L'ANGLETERRE

Les forpilles volantes
Alors que les grands succès militaires

des Nations Unies sur tous les fronts
du globe, donnent aux hommes de bon-
ne volonté d£ nouveaux motijs d'espé-
lance pour une paix prochaine, la po-
puletion britannique supporte stoïque-
ment les misères que lui causent ces
effroyables torpilles volantes, que le
génie destructif des Nazis utilise vaine-
ment pour se venger de ses honnêtes
défaites.

Le 2 coût, M. Winston Churchill don-
naît à la Chambre des Communes le bi-
lan des tristes résultats de ces attaques
aveugles de l'ennemi, durant les six
dernières semaines. Nous avons à dé-
plorer 4,735 morts, 14.000 blessés, 17,000
maisons détruites et 817,000 maisons
endommagées. Plus d'un million de
Personnes ont dù être évacuées de
Londres, la grande majorité étant des
enfants. En frappant sans discrimina-
tion des endroits et des immeubles qui
n’ont aucune valeur militaire, les torpil-
les volantes causent des morts et des
dégâts à tort et à travers. Et les nou-
velles durant ces six dernières semaines
nous ont montré que les écoles, les
crèches, les hôpitaux ont beaucoup souf-
fert de ces engins. Sagement, l'évacua-
Mon avait commencé assez tôt.

M. Churchill nous dit aussi que ces
dégâts ont été provoqués par 5,340 tor-
pilles. On se souvient qu'il nous révélait,
le 6 juillet, qu’à cette époque 2,750
avaient été lancées par ce moyen
depuis le 15 juin. qui marque le début
de ces attaques. I! semblerait donc que

 

le nombre de torpilles a diminué pro-
portionnellment ces derniers temps; vu
que les Allemands en ont lancé autant
en un mois qu’ils l'avaient fait en trois
semaines au début.

r * I
Il est utile de constater que cet im-

mense effort des Nazis et les regrettables
résultats qu’il a eus pour la population
britannique, ne montrent aucun effet
sur le moral de ses victimes, et encore
moins sur le cours militaire de la guerre.

Des rapports et des nouvelles qui
nous parviennent de Londres, i! appa-
rait que les Anglais sont plus décidés
que jamais à faire face chrétiennement
à ces malheurs, sans dévier de leur ré-
solution de vaincre. Qu’on nous per-
mette de citer au hasard deux lettres
qui nous sont parvenues ces jours der-
niers. L'une dit que “les bombes vo-
lantes ne nous génent guère. En 1940-
41 nous avions fini par ne plus faire
attention aux blitz formidables qui nous
tombaient sur la tête avec une régularité
monotone, bien qu'à cette époque tout
n’allait pas bien. Mais aujourd'hui où
l'Allemagne reçoit à son tour et de tous
côtés de magistrales volées, ce n'est pas
ce bombardement réduit et sans but qui
pourrait nous impressionner”.

.

L'autre
précise: “Nous avons eu des raids de
BUZZ-BOMBS ou de DOODLE-BUGS
comme nous les appelons, tout autour de
notre quartier. Ces engins peuvent pa-
raitre plus terrifiants que les bombes
ordinaires. car ils donnent l'impression
de venir droit sur vous. Is nous ont
cassé toutes nos vitres et fait tomber
le plâtre de nos plafonds. Mais, en fait,
ils nr nous font pas peur. Chacun sy
habitue: et bien qu’ils ne soient pas bien-
venus, nous pouvons les supporter bien
mieux que les blitz plus effectifs d'au-
trefois. Toutefois, nous avons jugé
utile d'envoyer les enfants à la campa-
gne”. Et les descriptions se répètent
en termes à peu près semblables. De
savoureuses exclamations viennent par-
fois différencier les tempéraments de
nos correspondants. Tout ira donc
bien. Les Anglais tiennent !

Les actes d’héroïsme individuel que
les civils, les nurses et les gardes civils
manifestent à chaque occasion, font un
palmarès des plus édifiants. C’est ce qui
explique des mouvements de l’opinion
publique en diverses villes, en faveur
d'un envoi massif de félicitations et
d’encouragements à la population bri-

tannique.

Certains organes de presse ont mé-
me soulevé la question d’une interven-
tion pontificale contre les torpilles
volantes: on voudrait peut-être que le

Saini-Père dénonce universellement

ces engins, et qu'il en place les méfaits

sur la conscience de ceux qui les em-

ploient. Ce serait trop eriger du Va-

tican que de le faire intervenir à chaque

instant contre chaque cas particulier

d'infraction à la morale des nations.

D'ailleurs, le Souverain Pontife a déjà
condamné, au cours de cette guerre, les

moyens qui frappent une population

sans distinguer les combattants des au-
tres. Ce principe général reste donc dans
le cas des torpilles volantes.

x x x

Il reste néanmoins une grave ques-

tion pratique qui n’est pas encore

résolue au sujet des torpilles volantes:

c’est le moyen définitif de les combattre,
sinon de les éliminer. La guerre a posé
des problèmes analogues aux Alliés en

diverses circonstances. On se souvien-
dra par exemple, des mines magnétiques

Qui avaient fait quelques ravages au

début de la guerre. Les Britanniques

avaient réunssi à les neutraliser, car ces
engins faisaient intervenir les forces

électro-magnétiques qui se transmettent

à distance. Mais les torpilles volantes
n'utilisent pas ces forces: ce sont des
puissances purement mécaniques qui

gouvernent leur ‘cours et leur action. A
ce qu'il semble pour le moment donc.

le seul moyen de les combattre, c'est par

des contacts directs: la chasse en plein

vol, comme on le fait; et le pilonnement

de leurs bases présumées, comme nos

aviations le font incessamment.
Mais pour en finir radicalement

avec ces engins, il faudrait chasser les
Nazis de la france du nord. C'est ce qui
explique jusqu'à un certain point l’accé-

lération de l'offensive victorieuse des
Alliés dans ce pays ami durant ces der-

niers jours.

Thomas GREENWOOD

EPHEMERIDES DU “DROIT”

IL Y A VINGT ANS
LE 8 AOÛT 1924

M. Henri Bordeaux est délégué par l'Aca-

démie française pour la représenier à la céré-

monie du dévoilement d'une statue de saint

François de Sales, qui aura lieu le 14 sep-

tembre à Annecy.

Un grand nombre de familles canadiennes-
françaises reviennent des Etats-Unis et s’éta-

blissent dans des régions de colonisation.

La convention internationale des Fores-

tiers catholiques, qui se tient à Columbus,
Ohio, adopte une résolution déclarant le fran-

çais langue officielle pour tout le Canada, en

ce qui regarde la conduite des affaires de cet-
te socièté mutuelle,

La Fédération des travailleurs catholiques
du Canada tient son congrès annuel a Port
Alfred, dans le diocèse de Chicoutimi.

Les négociations entre les représentants
de la Grande-Bretagne et ceux de la Russie
soviétique en vue de conclure un traité entre
ces deux pays, sont rompues.

Le détective Ubald Sauvé, de la police de
Hull,“est nommé chef de police d’Aylmer.

La capitale fait une réception enthousiasic
au soldat Desmond Burke, vainqueur du con-
cours de tir de Bisley.

Le major Zanni, aviateur argentin, arrive à
Allahabad, aux Indes, dans une envolée autour
du globe.

M. l'abbé Edouard Lavergne, qui fut pen
dant plusieurs années attaché à la réaction
de l"“Action catholique” de Québec, quitte ce

journal pour se consacrer au ministère sacer-

dotal.
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L'expansion prodigieuse de l'avia-

tion canadienne a été la révéla-

tion de cette guerre. Sous la pous-

sée vigoureuse

de son actif mi-

boses nistre de l'Air,

aériennes le Canada s’est

affirmé en trois

ans l’une des
grandes puissances aériepnes du

monde. Il est passé au quatrième

rang, grâce à son ‘gigantesque plan

d'entrainement aérien dont les ef-

fectifs dépassent à l'heure actuel-

le plus de 206,000 hommes sans

compter les pertes et les licencie-

ments; il a multiplié les terrains

et les champs d'aviation pour tout

son territoire, au point qu’il n’exis-

te aucune région stratégique du

pays qui ne soit reliée directement

au vaste réseau qui couvre dans

.ses ramifications tout le continent

de l'Atlantique au Pacifique. L'ac-

tivité de M. Power est débordant&
dans ce domaine; notre .ninistre

de l’Air vient d'en fournir une
nouvelle preuve en assurant au

gouvernement canadjen la direc-

tion et le contrôle des aéroports

et des bases aériennes que les

Etats-Unis ont édifiés chez nous

pour les besoins de sécurité et de

défense. M. Power a conclu des

négociations avec Washington

pour assumer l'entière responsabi-

lité de ses moyens de défense aé-

rienne; la transaction qui s'est ef-
fectuée au prix de $76 millions re-

met au Canada l'entière propriété

de la route aérienne de l'Alaska,

les aéroports de la Baie d'Hudson,

ceux de Mingan, dans Québec, et

de Goose Bay, au Labrador. Lors-

que la paix sera venue, notre pays

se trouvera nettement dégagé de

nos puissants voisins dans l'exploi.

tation de ces entreprises colossa-

les dont l'utilité en temps de paix

lui rendra des services incalcula-

bles. M. Power a posé un acte de

haute vision.

* # +*

LE SOLEIL — La Turquie se

range définitivement du côté des

Ailiés. Le conseil national d'An-

kara a décidé de rompre ses rela-

tions diplomatiques et économi-

ques avec l'Alle-

magne et de se
Lo Turquie libérer ainsi

se libère de l'emprise
qu'exerçaient les

diplomates  alle-
mands et les agents secrets qui
noyautaient tous les milieux. Le
gouvernement ottoman brise ses
liens avec le gouvernement de
Berlin, mais sans lui déclarer la
Buerre ouvertement: il se cram-
ponne résolument à l'espoir de se
tenir encore éloigné du conflit. Le
geste tardif de la Turquie n'en est
pas moins bien accueilli dans les
milieux alliés; il porte un rude
Coup au prestige de l'Allemagne

dans le Proche-Orient et dans les
Balans; il vient consolider la posi-
tion des Alliés en Méditerranée en
leur ouvrant la porte des Darda-
nelles pour expédier des ravitail-

lements et du matériel de guerrc

en Russie. !l rassure les nations

balkaniques qui se détachaient de

plus en plus de l'Axe et il appor-

te, enfin. le concours d'un -pars

et d'un peuple dont l'influence

prédomine les destinées du Pro-

che-Orient depuis des siècles,

Comme premier résultat. les ba-

ses aériennes et navales de la Tur-

quie s-nt mises à la disposition

des Nations-Unies qui vont désor-

mais diriger leur action vers le

Dodecanese et la mer Egée. En

second lieu. les nids d'espionnage

et d'intrigues allemandes seront

fouillés à fond et nettoyés sur tout

le territoire turc: enfin, les patrio-

tes de la Grèce, de la Yougoslavie

peuvent reJever la tête et poursui-

Le vote des

et Québec

vre avec plus d'espoir leur oeuvre

de sabotage et de libération.
& #* *

LE DEVOIR — Les militaires

dont les noms figurent sur les lis-

tes électorales québecoises obtien-

dront un congé de 48 heures en

vue de leur per-

mettre d'enregis-

trer leur vote

militaires mardi prochain.

- Le ministére

de la Défense

accorde celte autorisation mais à

deux conditions: les électeurs-sol-

dats devront pouvoir accomplir le

trajet aller et retour et voter dans

l'espace maximun: de 48 heures

et, pour obtenir ce “furlough” spé-

cial, ils devront fournir la preuve

que leurs noms sont inscrits sur

le registre de l'arrondissement

électoral de leur domicile.

Cet intervalle de 48 heures est

bref; seuls les militaires — hom-

mes et femmes — €n garnison

dans un endroit rapproché de leur

comté pourront bénéficier de la

permission de s'absenter entre les

journées de lundi et de mercredi.

Au surplus, qui fournira aux

soldats, depuis longtemps absents

de leur domicile, la preuve de

leur inscription sur les listes”

Leurs parents ou les divers bu-

reaux politiques?

Les enrôlés albertains jouiront

d'un régime différent en vue de

l'élection du 8 août dans leur pro-

vince. Vingt bureaux spéciaux se-

ront mis a leur disposition dans

des camps militaires. Et ils exer-

ceront leur droit de vote le 4 août,

soit quatre jours avant la date du

scrutin général.

Le système de l'Alberta est-il

préférable au nôtre qui privera

du vote des millfers de militaires
québecois.—L. Robillard.

w + +

L'ACTION CATHOLIQUE — Le

bill des allocations familiales est

adopté.

On ne lui a malheureusement

pas fait subir

les changements

suggérés par plu-

sieurs députés de

différents partis.

L™ Action Catho-

lique avait particulièrement in-

sisté sur l'injustice et l’illogisme

du taux décroissant. Rien n'a été
modifié.

Or, la semaine dernière, à titre

de premier ministre, l'hon. M.

Godbout a annoncé que le Québec

paiera la différence entre l'alloca-

tion ordinaire qui sera versée aux

quatre premiers enfants et l’allo-

cation réduite à partir du cinquié-

me enfant

Cette décision s'imposait. Tou

tes les familles, même celles qui

n'en bénéficieront pas directe-

ment, se réjouiront de la contribu-

tion provinciale promise. Espérons

que les autorités feront également

des démarches pour obtenir une

part dans l'administration de la
loi.

Y a-t-il lieu de tenir compte que

la promesse du premier ministre

est. faite en pleine campagne élec-

torale? Nous ne douton: pas que

si le gouvernement actuel garde

le pouvoir. il honorera cet engage-

men‘ formel. Au reste, comme

l'aide aux familles nombreuses est

au programme de tous les grou-

pes, nous croyons que cette pro-

messe devra se réaliser quel que

soit le parti qui obtienne le man-

dat de diriger les affaires de la

province, lors du scrutin de mardi

prochain.— L.-P. Roy.

Les allocations

 

Fn nous privant de l'usage des

choses même permises nous méri-

tons le pardon des choses défen-

dues que nous avons faites aupa-

ravant. -- SAINT BERNARD.

 

Ceux qui firent notre pays

Biographies canadiennes
ROBERT GIFFARD

(1587-1668)

Robert Giffard naquit à Mortagne. au Perche, en 1587. I] apprit

la chirurgie et exerça fréquemment sa profession, notamment sur les

vaisseaux qui venaient en Amérique. Le 11 février 16828, il épousa

Marie Renouard puis obtint ses brevets de maître chirurgien tout en

opérant une apothicairerie, L'idée de s'établir en Nouvelle-France

I'obséda et il entreprit une campagne de propagande fructueuse en

faveur de l'émigration d'un grand nombre de colons vers l'Amérique.

I! obtint, le 15 janvier 1634, de la Compagnie des Cent Associés, ‘en

toute justice et seigneurie, à perpétuité, une lieue de terre à prendre

le long de la côte du fleuve Saint-Laurent, sur une lieue et demie

de profondeur, à l'endroit où la rivière, appelée Notre-Dame de Beau-

port, entre dans ledit fleuve, icelle rivière comprise”. Giffard acdorda

quelques concessions et il s'embarqua au port de Dieppe avec tout

un groupe de valeureux colons. Sa femme avait fait preuve d'un

courage extraordinaire, car elle s'était embarquée malgré une gros-

sesse avancée et elle donna le jour à une fille une semaine après son

arrivé à Québec; le Père Lalemant la baptisa le lendemain. Les colons

se mirent immédiatement à la tâche, construisirent le manoir, les

maisons d'habitants et entreprirent de défricher la terre. Au bout

de deux ans seulement, le Père Le Jeune pouvait écrire: “Le sieur
Giftard recueillit, l'an passé, huit poinçons de froment, deux de pois.

trois de blé d’Inde . . . Il espère recueillir cette année, si le blé répond

à ce qu'il montre maintenant, pour nourrir vingt personnes”.

Il mourut “fort chrétiennement’, le 14 avrilfut annobli en 1659.

1668. Il avait d'abord été enterré à l'Hôtel-Dieu.

Giffard

Mais, le 31 dé-

cembre 1705. on exhuma ses restes que l'on transporta à Beauport.

Sa femme lui avait donné six enfants, dont l’ainée, Marie-Françoise,

entra à l'Hôtel-Dieu, le 12 août 1650, sous le nom de Soeur Sainte-

Françoise-Marie de Saint-Ignace.

nadienne.

 

Elle fut la première religieuse ca-

a

N HB.— Nous prions nos fecteurs de découpar et de conserver een biographies quot.
diennes.
précieux dictionnaire enotenant

à canadiens. Driots réservés.
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La destruction de la Pologne

est le but des Soviets
L'hebdomadaire catholique amé-

ricain, le “Tablet”. publié à Brook-

lyn, N.-Y.…. présente dans son nu-

méro du 23 juillet un article sé-

rieux et caractéristique sur les ob-

jectifs de guerre des communistes

et surtout sur le drame qui se dé-

roule actuellement dans les terri-

toires orientaux de l'Europe que

la Russie considère comme faisant

partie de sa sphère d'influence”.

Nous reproduisons en partie le

texte de l'article signé par “L'Ob-

servateur”:

“Le drame principal de cette

guerre est le fait qu'il se trouve

dans le camp allié des nations dont

les principes moraux et politiques

et dont les buts de la guerre et de

la paix sont complètement diffé-

rents: les vrais objectifs de la Rus-

sie communiste et totalitaire, et

vice-versa. Ainsi, afin de maintenir

une semblance d'unité parmi les

alkés pendant la guerre, et puisque

un compromis est impossible sur
des questions fondamentales, un

principe a dû étre sacrifié à un

autre. Et c'est le principe démocra-

tique qui a cédé au principe tota-

litaire des Soviets, changeant ainsi

tout l'aspect des objectifs de guer-

re des Alliés. Cette réalité tragique

avait pu se dissimuler dans le do-

maine académique de la politi-

que jusqu'au moment de l'invasion

de l'Europe. Mais à partir de
l'entente avec Moscou à Téhéran

el alors que deux grandes armées

ont attaqué l'Allemagne nazie à

l'est et à l'ouest, les différends qui

existent entre les démocraties et

l'Union des Soviets sur les buts

de la guerre, sont devenus une réa-

lité dont dépend la vie des peuples

et des nations. Comme cet écrivain

l'a répété et souligné bien des fois,

l'offensive européenne, tout en

étant une guerre de libération à

l'ouest, deviendra une guerre de

conquête et d'extermination

l'est, à moins que l'on agisse 2

temps pour l'en empécher.

“Au lieu de cela, toutefois, l'é-

volution politique de la Grande Al-

liance a été marquée par un aban-
don croissant des principes démo-
cratiques en faveur des principes
de l'Union des Soviets. Cette capi-

tulation graduelle atteignit son

apogée avec les accords de Moscou

et de Téhéran, lesquels donnèrent
liberté a la Russie d'agir selon ses
désirs envers les nations de I'Euro-

pe Orientale. La politique des So-
viets dans l'Europe Orientale, la
“sphère d'influence” russe. au

cuurs de ces dernières années est

liée à des préparatifs minutieux

que les Soviets ont formés pour

le moment ou les armées soviéti-

ques se mettraient en marche à

travers l'Europe. L'objectif princi-

pal de cette politique était et est

toujours la subjugation de la Po-

logne. Bien que masqués par des

mensonges professionnels à pro-

pos "d'une Pologne forte et indé-

pendante”, ainsi que par les excla-

mations enthousiastes des marion-

nettes polonaises contrôlées par

Moscou, les vrais buts de l'Union

des Soviets ne changent pas. Ils

s'appliquent également aux Etats

Baltes, à la Finlande si elle est bat-
tue. à la Yougoslavie actuellement

minée par une guerre civile pro-

voquée et soutenue par les So-

viets. La Pologne en est le but
principal non seulement parce que.
étant donnee sa situation géogra-
phique, elle est la soupape de sû-
reté entre l'Europe et la Russie.
mais aussi parce que son cas est

sf propre et si clair.

“Les dirigeants russes ont calcu-
le. et avec raison, qu'une fois l'a-
bandon de la Pologne par ses al-
liés accompli, le reste suivrait pres-
que automatiquement. Une situa-
ti n semblable se réalisa en 1939,
lorsque, après la défaite de la Po-
logne, tous les Etats de l'Europe
Orientale furent rapidement occu-
pés. Ces autres nations pouvaient
nourrir l'espoir de survivre tant
qu'un vestige de principe serait
préservé dans le cas le plus clair
de tous, celui de la Pologne. C'est
pourquoi les Soviets décidèrent il
y a longtemps de détruire la poli-
tique des démocraties, et par-des-
sus tout la question polonaise. Ë:
ils semblent avoir réussi au delà
de toutes leurs espérances. Etant
donné la situation, ainsi qu’elle se
présente aujourd'hui, Jes Polonais
sont complètement seuls à défen-
dre leur existence. Ils sont aban-
donnés au meurtre avec le consen-
lement silencieux ou l'opposition

faible des états démocratiques. La

Pologne est une “sphère d'influen-

ce russe” et Las Soviets peuvent
procéder comme 1ls le désirent.

Et ce qu'ils désirent est prouvé par
les faits au dela de tout argument.

‘Le premier précedent eut lieu

lorsque les, troupes russes passd

rent la frontière polonaise cet hi.
ver. Cela fut précédé par une dé-

claration de l'ambassadeur de Rus-

sie au Mexique, M. Oumansky,

comme quoi l'armée rouge avait

pénetré dans des territoires vrai-

ment russes. Lorsque, au prin-

temps de cette année, l'offensive

continua et que les Russes arra-

chèrent encore quelques villes po-

lonaises aux Nazis, on les acclama

a nouveau comme des “‘libérateurs”

sans que personne dans les démo-

cra ne s'y opposent. Maintenant le

champ de bataille principal entre

l'Allemagne et la Russie est enco-

re le sol polonais, à nouveau trem-

pé de sang comme il l'a été depuis

le début de la guerre.

‘Pas un mot n'est prononce au

sujet des droits souverains de la

Pologne à ce territoire, parce que

suivant sa propre décision qui n'a

rencontré aucune opposition

l'Union des Soviets déclare que

toutes les terres à l'est de la ligne

Molotov-Ribbentrop sont russes.

A l'ouest de cette ligne, Staline

prétend qu'une Pologne “forte et

indépendante” sera reconstruite.

Mais dans ce cas avec une adminis-

tration et un gouvernement choi-

sis parmi des Polonais vendus à la

Russie. Ceci signifie non seulement

le démembrement de la Pologne

après la victoire des Alliés, mais

aussi la fin de son existence com-

me nation libre...

“Le Conseil National soutenu

par Moscou ne représente per-

sonne en dehors de quelques

groupes communistes organisés et

payés par les Soviets en Pologne

occupée. La population polonaise

en entier et l'armée de l’Under-
ground sont complètement loyales

au gouvernement légal et au com-
mandant en chef des forces ar-
mées. Il n'existe pas de problème

2 Tito en Pologne. Mais précisément
ce que les Soviets essaient de faire
en ce moment est de créer un tel
problème artificiellement. Faire
accepter cette idée est la tâche du
Professeur Oscar Lange de Chica-
go qui récemment fit une appari.
tion à Moscou comme un espèce
de touriste politique. Le profes-
seur Lange. après son retour de
la Russie, s'est multiplié à donner
des entrevues à la presse, et à
écrire des articles dans lesquels
il fait la louange de l'amitié ex-
ceptionnelle de Staline pour la Po-
logne. et annonce qu'une guerre
civile éclatera certainement en Po-
logne si le gouvernement polonais
légal et l'Underground ne cèdent
pas à la Russie, Ce que cela veut
dire est que le mythe d'un fort
mouvement en faveur de la Russie,
parmi lequel mouvement le Con-
sell national à Moscou est suppo-
sé avoir été recruté, servira com-
me excuse pour le régne de ltey-
reur que les Soviets s'apprêtent à
applgiuer à la Pologne après qu'ils
auront obtenu le contrôle du
pays. C'est une déclaration à l'a-
vance gue tout ce qui arrivera ne
sera qu'une ‘guerre civile” entre
deux factions opposées, ou les Rus-
ses seront obligés de rétablir l'or-
dre. Le fait que de telles factions
n'existent pas, est caché aux Amé-
ricains”,

 

N’enléve a personne des opinions
qui le rendent heureux, si tu ne
peux pas lui en donner de meil-
leures. — LAVATER,

-

A chaque affaire son moment
et a chaque chose sa place.

— FRANKLIN.
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La population du Québec
Son aygmentation a été considérable, contribuant de beau-

coup a celle de la population canadienne. — La popu-
lation québecoise est française dans une proportion de
80.9 pour cent et catholique dans une de 86.87 pour cent.

 

Nous avons reçu il y a quelque temps un exemplaire de
l'Annuaire statistique de la province de Québec pour 1942-
43. C'est le dernier paru. Il est le 29e que publie le Bureau
des Statistiques de la province.

Il renferme les renseignements les plus intéressants qui
soient. On n’a, pour s’en rendre compte, qu’à parcourir même
rapidement la liste préliminaire des tableaux et statistiques
du volume. ou encore qu'à consulter son index alphabétique
de la fin, C'est une publication dont on ne saurait se passer
lorsqu'on veut se renseigner et renseigner, lorsqu’il y a leu.
dans la rédaction d'un travail ou dans une discussion, de
recourir à des données sûres, officielles. ‘

On peut citer comme exemple les statistiques relatives
à la population. Elles paraissent dans des tableaux. mais
on en trouve aussi dans la préface écrite par M. S. Gascon,
le directeur de la Statistique provinciale. Elles sont d'autant

plus intéressantes qu’elles sont celles définitivement établies
du recensement fédéral de juin 1941, recensement qui se re-

nouvelle tous les dix ans.

La population du Québec. de 2.874.662 qu'elle était en
1931 s’élevait à 3.331.882 en 1941, une augmentation de 457.-
220. Pendant la même période, la population du Canada
montait à 11.506.685, un accroissement de . 1.126.869.
Le Québec a contribué 40 pour cent à cet aecurois-
sement, bien qu'il ne renferme que 28.96 pour cent de la po-

pulation du pays. En 1941, il contenait 27.70 pour «ent de
cette population, ce qui montre que là proportion a progressé

de plus d’un point. En 1931, l'Ontario avait 557.021 âmes de

plus que le Québec et en 1941 cet excédent se trouvait baissé

de plus de 100.000. soit à 455.773

La population d'origine française était en 1941 de 2.805.032
contre 2.270.059 en 1931 La contribution de l'élément trun-

cais dans l'augmentation de 457.220 de la population quebe-

foise a été dans les 10 ans, de 424.973. La population d'ori-

gine britannique (anglaise, écossaise, irlandaise et autres)

a passé de 432.726 en 1931 à 452.887 en 1941, soit unc aug-

mentation de 20.161. L'accroissement total de la population

de la province a été, dans les dix années. de 15.90 pour cent.

La population française s'est accrue de 18.7 p. 100 et la vopu- |

lation britannique de 46 p. 100 I se trouve que la popula-

tion du Québec est française dans une proportion de 80.9

pour 100 et britannique dans nine de 13.6 p. 100. Au recense-

ment de 1941, il y a 2.717.287 Québecois qui ont déclare avoir

le francais et 468.996 qui ont dit avoir l'anglais comire lan-

gue maternelle.

Pour ce qui regarde la religion, il y avait dans le Québec

en 1941 une population catholique de 2.894.621 ou 5F 87 p.

100 contre 2.463.160 en 1931, ou 85.7 p. 100.

La population urbaine de la province était en 1941 de

2.109.684, et la.rurale de 1.222.198, des proportions de 63.32 et

36.68 p. 100 respectivement. Au premier recensement Cana-

dien, en 1871, la population urbaine du Québec n'était que de

271.851 contre une rurale de 919.665. En 70 ans, de 1871 à

1941. la population rurale québecoise ne s'est accrue que de

302.533, tandis que la population urbaine s'accroissa:t d’un

peu moins de 2 millions. Il y a 70 ans, le pourcentage de la

population urbaine était de 1950 et il est maintenant de

63.32; celui de la population rurale était de 80.50 et ii est

descendu à 36.68.
Il est noté alors par M. Gascon que la migration des

campagnes vers les villes s’est cependant arrêtée dans la

période décennale d'avant 1941. Il mentionne aussi que la

statistique féderale compte comme population urbaine les

habitants des cités, villes et villages érigés comme te.s en

municipalités, alors que la statistique provinciale met la po-

pulation de ces villages avec la rurale. En suivant ve der-

nier procédé, le Québec est rural dans une -proportion de

44 70 p. 100 et urbain dans une de 55.30.

Et ce sont les Québecois de langue française qui se re-

trouvent proportionnellement le moins dans les cités, villes

et villages. Les Canadiens français sont citadins dan= une

proportion de 58.13, et même 1l sont autant ruraux que cita-

dins si l'on divise la population en rurale et en urbaiue selon

le mode de répartition de la statistique provinciale.

Or alors que. même d’après la façon de compiler de la

statistique fédérale. les Canadiens français sont citadins dans
une proportion de 58.13, les races des Iles Britanniques le
sont dans une proportion de 79.9 p. 100, la race hébralque

l’est dans une de 99.3, la race italienne dans une de 96.4,
la race polonaise dans une de 88.8, la race allemande dans |
une de 73.3, les autres races le sont dans une proportion de |
895

La préface termine en soulignant que la classification de

la population québecoise par groupes d'âge se ressent de la

baisse des taux de la natalité après la crise de 1930 Pour

la première mois, la population de moins de 10 ans esc infé- |

 
 

 

MERCREDI 9 AOÛT 1944

22%¢ jour de l’année

Lev.

Soleileins 4.52
Lune sas0cs00…10.34

Ch.

7.18
11.00

 

Quatre

Des tomates et
des oeufs leur
sont projetés

Ne
| Le candidat libéral dans le com-
té de Hull, M. Alexis Caron, s'est
rendu porter la parole à Pte-Gati-
neau, dimanche soir, et des audi-
teurs se sont servis de tomates
mires et d'oeufs en guise de pro-
jectiles contre lui et ses orateurs.
De plus, les fils du haut-parleur
installé ont été coupés ou brisés
et une jeune fille s'est évanouie
au milieue du tapage qu’il y a eu.
Dans l'auditoire, il s'est produit
des escarmouches peu graves.
On avait entendu dire dès avant

l’assemblée que des adversaires se
proposaient de “paqueter” la salle,

let d'empêcher de parler M. Ca-
ron. Ce dernier se présenta vers
dix heures, après avoir porté la

à l'hotel de ville de Hull, et le
désordre commença. On manda des
constables provinciaux du bureau
de Hull. Cinq de ceux-ci, dirigés
par l'inspecteur René Ménard, ré-
pondirent à l’appel. Arrivés à Pte-
Gatineau, le maire de l'endroit,

| Arthur Moreau, leur dit que la po-
| lice provinciale n’avait rien à
| faire à cette assemblée, où la poli-
| ce locale était capable de voir à
l’ordre. Les constables provineiaux
‘restèrent en dehors de la salle St-
Jean-Baptiste, où avait lieu la
réunion.

M. Caron se levant pour adres-
ser la parole, il fut hué, mais put
tout de même se faire entendre

 
‘ensuite pendant 5 à 10 minutes. ; dre administratif et disciplinaire,
‘Puis des tomates et des oeufs se |sauf pour ce qui regarde l’admi-
‘mirent à voler. Il se retira alors, nistration
afin de prévenir des désordres
plus graves.

| La salle était remplie à capa-
l cité et il y avait bien quelque 200
| personnes a écouter a l'extérieur.

furent brisés où arrachés, ces gens
se mirent à chanter des chansons
canadiennes.
Mlle Pauline Moreau, fille du

évanouie au cours
dont elle était témoin. On la trans-

parlèrent avant M. Caron furent
aussi hués et interrompus, mais

‘ parvinrent à discourir, le prési-
dent intervenant aussi souvent
qu'il le fallait pour obtenir l’ordre.
Ces orateurs étaient l'échevin J.
E. Perras, de Hull, et Georges
Simard.
A l'hôte] de ville de Hull, le sé-

nateur Léon-Mercier Gouin, par-
lant pour M. Caron, a demandé de
{garder au pouvoir, en ces temps
critiques, le gouvernement God-
bout. Un autre orateur a été le
ministre Alphonse Fournier, des
Travaux publics, qui a invité la

Caron.
pf

‘Les diverses

expositions
|

dans la région
Les expositions de comtés et les

; expssitions des cercles de fermie-
. res dans le district agronomique
no 15, que dirige M. W.-J. Dela-

 
nay, auront lieu aux endroits et:
dates qui suivent:

parole dans une autre assemblée,

nombreuse assistante à réélire M.

Expositions de comtés: Papineau-
ville, 5-6 septembre: Quyon, 7-8-9
septembre: Maniwaki, 11-12-13 sep-

- tembre; Aylmer. 15-16 septembre:
; Chapeau, 18-19-20 septembre; Shaw-
ville, 21-22-23 septembre.

rieure à celle de 10 à 20 ans. Aux recensements précénents,| Août 7 P.M. Buckingham
c’était tout le contraire: la proportion la plus élevée était | 8 5M. Val des Bois
montrée au groupe de moins de 5 ans et baissait ensuite de» 9 en Niger au Lauere
groupe en groupe. { ” 9 P.M. Thurso

Il résulte de ces chiffres que la population de la pro-, ” 10 A.M. Perkins
vince de Québec demeure essentiellement. française et catho- + a AM Tle-duCalumet
lique, que les Canadiens français sont aussi demeurés ruraux; =» 12 AM. FortCoulonge
plus que tous les autres, ce qui doit profondément nous ré- * 15 P.M. Montcerf
jouir et nous inciter à prendre les initiatives qui s'impusent| ” 16 A.M. Ste-Thérèse
pour qu'ils restent irrévocablement attachés à la terre. Ces » 18 P.M. Ste-Familleiniatives consistent à 17 A.M. Maniwakionsisten rendre la vie des champs) » i| 17 P.M. Messines
assez agréable et assez confortable, sous le rapport des com- "” 18 A.M. Bouchette
modités et facilités modernes, pour que les ruraux ne soient | ” 18 P.M. Gracefield
nullement tentés de s'en venir en ville Il y a aussi une, 19 AM. Lac Ste-Marie
grande campagne d'éducation à entreprendre et à poursuivre | ” al A Lac Long
a ce sujet. Le peuple qui a une bonne et forte classe agri- » 22 AM. LacCavamant
cole peut être assuré de durer et de prospérer. * 23 A.M. Montébello

” 28 P.M. St-André-Avellin
Henri LESSARD ” 24 A.M. Lac-des-Plages

_ * 24 P.M. St-Emile de Suffolk
A : " 25 AM. Ripon

. Au Conseil des Métiers de la), ” 25 P.M. DuhamelElections chez Construction, l'Union sera repre-| "” 26 A.M. Papineauville
sentée par R. Dompierre, O. Nor-| " 26 P.M. Plaisance
mand, W. St-Laurent, T. Régim- A

EE

baid, L. Laurier et A. Lacaasse,
.Iramédiatement après les élec-

tions, les nouveaux officiers furent
installés solennellement en fonc-
tion par l'aumônier, le R. P. L.
Courchesne, O.M.!.. qui avait agi
comme président d'élection.

Le Secrétaire

les menuisiers- |
charpentiers

L’Union des Menuisiers- Char
pentiers a tenu ses élections gé.
nérales annuelles vendredi dernier
à la Bourse du Travail. Les mem-
bres s’é‘aient rendus nombreux et
la réunion fut des plus actives.
Le nouvel exécutif comprend les

membres suivants: Président. Wil-
frid St-Laurent; vice-président. Ra-
méo Dompierre; secrétaire, Théo
Régimbald: trésorier. P.-N. Tes-
sier: sergent d'armes, Aldoria La- réal, s’est noyé samedi après-mi-

e. CL di, vers 3 heures 30, dans une
Ont été nommés délégués de baie de la rivière Ottawa, à Fa.
l’Union gu Conseil Central. W. St. | pineauville, Le corps a été re
Laurent. 0. Normand, R. Dom-!(royvé de bonne heure dimanchepierre.T. Régimbald, L. Laurier et

|

matin. Le jeune homme était
-X. Tessier. en vacances avec ses parents el

ses trois soeurs dans l'endroit
mentionné. Il se baignait et sap

: prétaità laisser la place, lors
: qu'il résolu de prendre un der-

RETOUR D AGE l'Mier plangeon, disant à ses com.
pagnons de l'attendre pendant

| quelques minutes ils le virent dis-
araître sous l'ean pour ne plus
e revoir. A. Bornes, de Papi-
seauville, a retracé la dépouile

 

 Une noyade à
Papineauville

Fe.
Maurice Houde, 19 ans, de Mont- 

 

 

Pétlode c.itique de in femme o0 je
songtélion zêne ia ciroulation du oeng
Métrites, bémorragies, pertes blanchm.
lrourdissements, chaleurs. vépours. ve.
‘ices rougeur de 8 figure Tels sont

  larléy 2.7934
= | de noyade accidentelle.
 

recense = 

troubles au els les d ë tDetter Le PRINTANYLgrevigni fi 1] Y a eu enquête du coroner. le
wppbat et supprime ces troubles du [| Dr M. Cléroux, dimanche après

ur d'âge Essayer-de Pharmacie

l

midi, et le verdict en a été un |

Les dernières

assemblées
La campagne électorale s'est

close hier soir dans le comte de
Hull et toute la région, comme
dans le reste de la province. Au-
jourd'hui, de 8 à 6 heures, c’èst
la votation.
En fin de semaine, soit de sa-

medi soir à hier soir, les trois
candidats du comté de Hull ont
tenu leurs dernières assembiées.

| Hier soir, le candidat ministériel,
 M. Alexis Caron, a parlé à la sal-
; le paroissiale de St-Rédempteur,
; tandis que M. Alex. Taché, de
l’Union nationale, parlait à la sal
le de l'hôtel de ville et que M.
René Ménard, du Bloc populaire,
tenait une réunion en plein air
dans la cour de l'école Cauvin.
rs

Blessé en France
me

| M. et Mme Herménégilde Ouel.
i lette, 200 Du Pont, Hull, ont récu
‘le nouvelle samedi après-midi que
leur fils, le soldat Marcel Oueliet-
te, 21 ans, a été blessé en France.
Le soldât Ouellette est dans l'ar-
mée canadienne depuis huit mois
el est outre-mer depuis deux mois.

 
 

 

 
 

Et lorsque les frs du haut-parleur | seil.

 

maire, était dans la salle et s’est réalisée du programme que je me
du désordre suis engagé de remplir.

porta au dehors. Les orateurs qui
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l’Alberta.

rue Daihousie.

  
A sa réunion du 14 août, aour-

nement de celle d'hier soir, le
Conseil municipal de Hull étudie-
ra et adobtera éventuellement un
règlement établissant la commis-
s'on de police indépendante qu’un
ame"dement à la charte obtenu de
la Législature de Québec, l'hiver
dernier lui permet d'instituer. La
commission se composera du mai-
re, du protonotaire senior et du
shérif du district de Hull. Elle
aura des pouvoirs et devoirs d'or-

financière, autrement
dit, les dépenses d’argent reste-
roni sous la juridiction du conseil.
Le règlement, une fois adopté, ne
pourra être modifié que du con-
sentement des deux-tiers du con-

Ce sera la premiére commission
de police du genre dans la pro-
vince, a dit le maire R. Brunet, et
ce sere aussi une autre partie

Le conseil a alopté un règle-
ment défendant de garder et d’é-
lever des porcs, chèvres, vaches,
mouwons et autres animaux sem-
blables dans les limites de la vil-
le, à moins que ce ne soit dans
des en~los situés a un minimum
de 20u verges de toute habitation;
aussi de garder des poules. autres
volail.e- et lapins pour des fins
commerciales, à moins que ce ne
soit chez des cultivateurs et jardi-
niers officiellement reconnus com-
me tels. Et même alors les auto-
rités sanitaires pourront interve-
nir et empêcher la garde de ces
animaux si des gens se plaignent
avec raison de leur voisinage. Le
règlen.ent deviendra en vigueur le
ler octobre.

Il a été résolu de consulter le
conseiller juridique du conseil
sur les moyens que l’on pourrait

Résultat des élections
“Le Droit” donnera, ce soir, de 7 h. à minuit, à Ottawa et

à Huil, le résultat des élactions provinciales dans Québec et

A OTTAWA: Veuillez signaler 34081; 3-4082; 3-4063 et

3-4084. Des bulletins seront affichés sur l'immeuble du “Droit”,

A HULL: “Le Droit” donnëèra au moyen d’un système de
hauts-parleurs, en face de l’immeuble du Droit, 4, rue Langevin,

près du bureau de poste, de 7 heures à minuit, le résultat des
élections dans Québec et l’Alberta, et tout spécialement pour

Hull et les comtés environnants.

et des environs est invitée à se rendre en face de l'immeuble

du Droit sur la rue Langevin, près de la rue Principale, pour

connaître en primeure les résultats des élections tout en pouvant

entendre un programme musical.

de Hull sont invités à venir adresser la parole à 10 heures.

La commission de police de Hull.

sera instituée prochainement

 prendre pour empêcher les éma-
nations malodorantes qui provien-;
nent des établissements de la Ca-,
nada Packers. |

Le ministère des Travaux pu-
blics permet au conseil de pren-
dre l'espace nécessaire, à l'angle
des rues Principale et Langevin
(pare de l'hôtel des postes) pour!
améliorer cet angle. à condition
qu'il se charge des frais à encou-|
rir.
Un comité du maire et de cing

échevins étudiera les moyens de
procéde- le plus avantageusement
à l'éla:gissement en cours de la
rue St-Laurent.
Le conseil a adopté un autre rè-

glement, qui pourvoit à une com-
mutation de la taxe foncière mu-
nicipale pour les constructions de
maisons nouvelles. La commuta-
tion est de 70 pour cent, en de-
croissant de 10 pour cent d'année
en année ou de deux ans en deux
ans. selon qu’il s'agit de maisons
de $4,000 et plus, ou de maisons
de $2 000 à 85.000. Le maire a fait
remarquer que cela devrait avoir
pour effet d'encourager la bonne
construction dans la ville, chose

+
 

Laideurs électorales
—

Gracefield, le 7 août 1944
Sous la rubrique “Laideurs elec-

torales” qui paraissait dans le
“Droit” il y a quelques jours, l’au-
teur exprime le séntiment de tous
ceux qui ont à coeur les bonnes
moeurs électoraies. Su tout dans
les centres rurau où les journaux
et la radio ne sont pas utilisés
dans 75% de nos fa: illes. Il s'en-
suit que les oiateurs ont une
grande influence sur l'esprit du
public. Ayant eu l’occasion d'ob-
server les moeur. politiques dans
la partie nord du comté de Gati-
neau, j'affirthe que nos quatre
candidat ont mené une campa-
gne qui reste la plus nette de no-
tre histoire.

Fait remarquable et digne de
mention, aucune assemblée ne fut
troublée et le public a écouté res-
pectueusement. La plupart des
orateurs eux-mémes ont respecté
leurs auditoire et ont parlé avant
tout de questions purement politi-
ques. Cependant, dim: che pres-
midi, à Gracefield, deux orateurs
préterdus dist'ngué. de Hull et
d’Ottawa, unt déverse un certain
venin d'injures at de calomnies
parmi otre paisible population.
Ceux-là seuls sont coupables du
fait que ‘ 1vent la politique de-
vient une “écurie” et c'est dom-
mage lorsque l’on constate qu’ils
ont la confiance du public vu leur
haute instruction e leur position
sociale.
Monsieur le ré: acteur, plusieurs

d’entre nous, et même ua majo-
tith des ruraux, demanderdient
qu'une campagne d'éducation soit
faite pour educuer cortaines per-
sonnes des villes qui se pretendent
l'élite du peup'e.

Votre tout dévoué.  Jean-Paul Desjarding
Gracefield, Qué.

Toute la population de Hull

Les trois candidats du eomté

»  
qui ne s’est jamais faite, dit-il. 1
a cité quelques chiffres d’un rap-
port fédéral sur l'habitation mon-
trant la pauvreté comparative de
la ’moyenne de nos maisons. Il
faut ticher de remédier à cela, et
1 règlement, qui est conforme à
la récente législation provinciale
à ce sujet, devrait avoir de bons
résultats, ajouta-i-il.
Au feuilleton de la séance, il y

avait, entr’autres, les communica-
tions suivantes:
Le Directeur de la défense civi-

le informe que la Cité peut ache-
ter l'outillage prêté pour la pro-
tection des civils en cas de raids
aériens, au prix de $1718. une va-
leur d'environ $300. Le conseil
accepte.
Northern Electric Company sou-

met un rapport de l’inspèction du
système d'alarmes.

International Association of
Chiefs of Police invite Son Hon-
neur |!» maire à déléguer le chet
de police à une conférence à Cle-
veland Ohio, les 14, 15 et 16 août.

La Commission Municipale de
Québec approuve l’achat d’un dé-
geleur électrique. Elle ne peut
pas approuver les demandes d’au-
torisation d'emprunts temporaires
de $15.000 et $2.300.

Le ministére de la Santé ordon
ne la construction du prolonge-
ment de l'aqueduc sur la rue Ri
chelieu. ,
Le rézisseur des Transporis, par

L.-M. Vardon, informe que M. G.
S. Gray rencontrera le conseil lors
de sa prochaine visite à Ottawa.

M. et Mme Martin Chénier, 36,
rue Montcalm, Hull, réclame $3,
782.35 de dommages à la suite
d'un accident subi par Mme Ché-
nier. Me Alex. Taché est le pro-
cureur des demandeurs,

Canadian Federation of Mayors
and Municipalities envoie une co-
pie des résolutions adoptées à son
congrès de 1944, une ébauche du
plan d'un fonds accumulé de tra-
vaux et un plan suggéré pour ré-
gler le problème du logement
dans les centres urbains.

 
——

Le vote semble

devoir être

considérable
On était porté à croire. dès les

premières heures ce mbjin, que le
vote serait considérable dans Hull.
Il régnait une grande activité au
bureau du président de l'élection
dans 1» comté, Me Rodrigue Far-
ley, ainsi qu'aux comités généraux
des candidats. De plus. la tempé-
rature magnifique a facilité les
déplac ments. Enfin. les élections
provinciales actuelles ont suscité
un vif intérêt. Tout cela fait con-
clure que les votants devront avoir
été nombreux.
Dans le bureau spécial de scru-

tin ouvert samedi et lundi. de 2
heures à 10 heures. à 62, rue Mai-
sonneuve, pour ceux que leur pro-
fession appelle à voyager. il a êté
pris 27 votes.

 

Vers 6 heures 30 ce soir. crovait-
on, chez le président de l'élection,
on aura probablement reçu assez
de rapports pour pouvoir connai-
tre l'éiu du comté. T1 v a 99 bu-
reaux de scrutin. dont 94 dans la
ville de Hull et 5 à la Pointe-Ga-
tineau.

———

Mme 0. Lefebvre

décédéeà 49 ans
Mme Olivier Lefebvre est dé-

cédée aujourd’hui dans un hôpi-
tal local à l'âge de 49 ans. Née
Albina Perreault, elle vit le jour|
à Ottawa le 24 juin 1895, et elle
était fille de M. Joseph Per- |
reault qui lui survit et de Phi-
loméne Normand.
La défunte demeurait à 43, rue

Booth, Wrightville, Outre son pè-
re, elle laisse dans le deuil son
époux, M. Olivier Lefebvre: deux
fils: Joseph, en Angleterre. et
Jean-Guy, à la maison: une fille
Marie; deux frères: Paul, de Mont-
réal, et Emile, de Hull; trois
soeurs: Mme Hormidas Lefebvre,
Mme Dominique Bélaire ct Mme
Armand Grenier.

La dépouillé mortelle répose
aux salons Emond, boulevard St-
Joseph, et les funérailles auront
lieu jeudi. Le cortège quittera
les salons à 7 h. 55 pour :e ren-
dre à l'église St-Joseph où le
jervise sera chanté § heures.
‘’inhumetion sera fgite un cime.
tière Saint-Rédémptèur.

A la familie en deuil, “Le,
Droit” offre ses sincères condo-
léances. a |

 
 

 

seur.

St Jean-Marie Vianney, conies-

QUARANTE-HEURES
Chénéville, 8, 9, 10 août
Val-des-Bois, 9, 10, 11 août

FETE DU JOUR

 
 

Température:VENTSMODERES, FRAIS Munroe, et James Cochrane. 37
 er ane— eu

Des institutrices sont congédiées parc
!

qu’elles sont membres d’Associations

 

La campagne entreprise pour
le relèvement de l’institutrice ru-
rale continue à porter des fruits:
les contribuables, et en général
les commissions scolgires, ®om-
prennent de mieux en mieux la né-
cessité de rétribuer un peu plus
équitablement celles qui se ' dé-
vouent, dans des conditions bien
souvent très pénibles et toujours
peu favorables, à l’éducation et à
l'instruction des enfants.
Une vingtaine de conventions

collectives ont été signées de bon-
ne foi entre les Associations et
les commissions scolaires, quel-
ques-unes aux chiffres déterminés
par la Fédération, d’autres avec
certaines modifications qui n'en
constituent pas moins une amélio-
ration appréciable.
Un trop grand nombre de com-

missions scolaires, cependant, veu-
lent s’en tenir au minimum de
$600. C'est tout de même unpas
de fait et que la Fédération appré-
cie à sa valeur, tout en maintenant
l'équité du principe de l'augmen-
tation annuelle: “Il est inconceva-
ble que l’enseignement d’une ins-
titutrice de première année vaille
celui d'une maîtresse d'école riche
de dix ou quinze années d'expérien-
ce.
_ “Je suis tout charité pour les
Jeunes et je me garde bien de les
jalouser parce que, plus heureuses
que nous, elles recevront en débu-
tant un salaire égal au nôtre, nous
écrit une institutrice de dix-neuf
ans d'expérience, Tant mieux si
elles n'ont pas, comme leurs devan-
cières, à se préoccuper du côté fi-
nancier… Cependant, comment ne
pas plaindre l'institutrice qui,
après avoir consacré ses plus bel-
les années à la tâche ingrate de
l'enseignement, se voit condam-
née à rester éternellement sur le
même pied que la débutante!”

Signalons l'établissement, en mai
dernier, de l'ASSOCIATION DES
COMMISSIONS SCOLAIRES DE
L'ABITIBI, qui a adopté la base
de district “afin d'avoir le même
territoire que l’ASSOCIATION
DES INSTITUTRICES RURALES
avec laquelle elle entend traiter
d'égal à égal, car il est bien en-
tendu, écrivait M. Julien Morisset-
te dans un Hebdomadaire abitibien,
‘qu'il ne s'agit aucunement, pour
les commissions scolaires. de se
grouper contre les institutrices.
Bien au contraire, l'Association
projetée devrait travailler la main
dans la main avec l’Association
des Institutrices… Chacun com-
Prend que celles-ci ne peuvent être

Kielce est
gravement

 

 

en danger
(Suite de la Îère page)

blâmées de s'être groupées pour
défendre leurs intérêts qui ont été
visiblement trop longtemps lésés
dans notre chère province.”

Une des présidentes abitibiennes
vient de communiquer les détails
de l’entente conclue entre l'A.C.
IR. et I'A.C.S.A. (Association des
Commissions seolaires de l'Abiti-
bi) des Districts 1, 2, et 3. Ce
projet, s'il n'entre pas dans les
termes exacts souhaités par la Fé-
dération, Parle éloquemment en
faveur des deux groupements inté-
ressés et démontre clairement
qu’entre gens de bonne volonté. la
collaboration est toujours possible
et même facile.

au lac Deschénes

'

Deux hommes de
| Toronto noyés

Robert Russell, 32 ans, 224

ans, 21 Kerr Road, Toronto, se
sont noyés un peu après-midi, di-
manche, dans les rapides du lac
Deschênes. Ils ne savaient :as
nager et partis dans une embar-
cation pour pêcher, celle-ci fut en-
traînée par la force du courant
et submergée John Przybyla de
Hamilton, qui était avec eux, fut
se sauver en s’agrippant à du roc
jusqu’à ce qu’on vint lui porter
secours. v

Plusieurs personnes se trouvant
sur le rivage furent témoins de !a
tragédie, y compris la femme de
Russell. Incapables de porter se-
cours aux victimes, elles enten-
dirent leur cris et les virent dis
paraître dans les rapides.
Un nommé R. Cole devait ac-

compagner les trois autres, mais
se récusa au dernier moment,
trouvant l'endroit trop dangereux.

Przybyla a relaté qu’il ramait
avec Cochrane, pendant que Rus-
sell pêchait. Nous fûmes tout
à coup pris par le courant dit-il,
et notre embarcation on se mit a
tourner en cercles, en gagnant de 

La Fédération continue ses acti-
vités et conformément à la Loi des
Relations ouvrières, les Associa-
tions de Districts se font reconnal-
tre un peu partout comme agents
négociateurs auprès des commis-
sions scolaires de leurs districts
respectifs. Souhaitons que les né-
gociations s’entament et se pour-
suivent dans le meilleur esprit de
conciliation de part et d’autre. Mal-
heureusement, plusieurs institutri-
ces ont été congédiées arbitraire-
ment et au mépjris de la loi pour
la seule raison qu'elles étaient
membres ou dirigeantes d'Associa-
tion. Ces renvois abusifs causent
un préjudice trop considérable aux
institutrices et à l'école rurale
pour que la Fédération ne se pré-
vale point des moyens légaux mis
à sa portée pour mettre fin à ces
méthodes.

La cause de l’institutrice est
trop juste pour qu'on s'obstine
plus longtemps à vouloir la régler
par l'expression d'une sympathie
bienveillante sans doute mais qui,
jusqu'à ce jour, s'est avérée peu
efficace. “Les employés civils et
même les femmes de peine obtien-
nent des augmentations, écrit l'ins-
titutrice citée ci-dessus. Mais nous,
institutrices, restons à la merci de
gens qui refusent même de nous
entendre et de discuter avec nous
de notre propre salaire. Nous
sommes cependant favorisées d’un
programme bien chargé et d'un
journal d’appel qui demanderait
une secrétaire a l'institutrice…
De toutes les classes de la société,
l’institutrice est la moins payée,
la dernière à voir rehausser son sa-
laire, mais la première à le voir
baisser, bien qu’elle soit surchar-
gée de toute facon.. Heureuse-
ment que l'enseignement est une
vocation. car aucune institutrice
n’y pérsévèrerait si elle n’était ani-
mée du plus pur esprit de dévoue-
ment.”

(Communiqué)

——_‘

Les corps ne sont
pas retrouvés
On n'a pas encore retrouvé les

  
(Des renseignements qu'on pos-

sède à Londres indiquent qu'avec

corps de Robert Russell et James

plus en plus les rapides. L'eau
| entrait dans l'embarcation et ils

; essayèrent Mais vainement, de la
{ contrôler. Przybyla sauta alors

de la chaloupe et parvint a sal-
sir un rocher rapproché, Russell et

| Cochrane étaient debout dans
! l'embarcation et criaient au se.

cours. Mais on ne pouvait rien

pour leur salut.

Des gens de Deschènes se mi

rent immédiatement aux recher-

ches, qui se continuèrent sous la |

direction des officiers Aurèle

Fournier et George O’Leaty, de

la police provinciale de la route.
Elles furent sans succès.

Russell laisse sa femme et une

fillette de 4 ans. Cochrane laisse

aussi sa femme et trois enfants
de 8 à 12 ans. Le premier était

propriétaire de chevaux de cour-

se et le second propriétaire de
garage.

 

Les Allemands

ont...

(Suite de la première page)

sud de la France, et plusieurs
croient qu'un bon matin, ils dé-
couvriront que le dernier Boche
est parti.
Les troupes régulières ont éva-

cué la région au sud de Bayonne ,
il y a plus d’une semaine, laissant:
derrière eux des unités SS. Ci:
troupes à leur tour évacuèrent
l'endroit, dimanthe soir.

Seuls quelques douaniers fran
çais et deux ou trois gendarmes
allemands étaient de faction au
pont international sur la Bidassca, J
hier.

Les dernières troupes alleman-
des voyageant par chemin de fer.
laissées en arrière pour garder ::
côte, montaient, rapporte-t-on, tou-
te leur artillerie mobile sur dcx
wagons, à Hendaye, Bayonne ‘
Biarritz, pour rejoindre les armées
nazies au nord.
Quoique la plupart des troupes

allemandes tappelées du sud-ouest
de lz ‘France soient dirigées en
toute hâte au nord vers Bordeaux
et La Rochelle, on rapporte qua
des unités traversent le sud-ouest
de la France à pied, vers Montpel-
lier et la vallée du Rhône.
‘Les Allemands qui demeurent

au front du sud-ouest craigner:
apparemment d’être laissés en a:-

'

 
 Cochrane, de Toronto, qui se sont

noyés dimanche midi dans les ra. | Fiére parce que les forces de ‘a
pides du lac Deschénes. Vu la
force du courant et le fond ro“ nl-

la prise de Boryslaw les Russes
ont enlevé à l'ennemi environ 2000
puits d'huilé qui alimentaient, en
Galicie, la machine de guerre na-
zie. Les Allemands ne comptent
plus donc que sur les champs pé-

ravagés par les bombardiers al-
liés.)
Dans l'extrême nord, trois fortes

armées soviétiques ont lancé trois
mouvements d'encerclement contre
la Prusse orientale, sur un front
de 200 milles. Le premier, par
l'armée du général Bagramian, à
replié la ligne de défense enne-
mie, en Lithuanie, dans une dou-
ble marche vers Memel et Tilsit,
villes stratégiques de la Prusse
orientale. Ces troupes ont occupé
50 villes et villages, y
Saukenai, à 70 milles à l'est du
port balte de Memel.

Les troupes de Bagramian, qui,
la semaine dernière, ont atteint la
côte au sud de Riga, ont opéré
hier une avance de 20 milles dans
cette nouvelle course vers la mer.
Au sud, la prise de 40 endroits,

y compris Andrusaiciai, a amené
l'armée rouge à 53 milles à l'est-
nord-est de T'ilsit,
Le dernier communiqué soviéti-

que ne fait aucune mention du
secteur opposé à la frontière de la
Prusse orientale où l'armée du gé-
néral Cherniakkhovsky, 3e armée

i trolifères de Ploesti, en Roumanie,,
champs qui ont plusieurs fois été|

|

compris |

de la Russie blanche, a rencontré-
une forte résistance, mais le com-
muniqué signale une nouvelle
avance de la 2e armée de la Rus-
sie blanche vers la frontière sud, ;
ainsi que la prise de Knysyzyn, à
15 milles au nord-ouest de Bialy-
stok, et de Lapy, au sud-ouest.

(Une émission de Vichy, enten-
due aujourd'hui par la Presse as-
sociée, dit que toutes les usines
de la Prusse orientale sont fer.
mées et que “toute la population
creuse des tranchées pour se dé
fendre contre l'approche des trou
pes soviétiques.)
Deux armées rouges, dans

Lettonie orientale et l'Estonie mé-
ridionale, se dirigent vers l'ouest
contre les Allemands isolés par
l'avance de Bagramian vers la Bal-
tique la semaine dernière. Le
communiqué de Moscou dit que,
par cette avance, la voie ferrée et
la grande route entre Madona et
Gulbene, à 86 milies à l'est de Ri.
£a, sont coupées. On annonce la
prise de Lubana, dans la même ré-
gion.

(Le Comité national de l’Allema-
gnè libre, radiodiffusant de Mos-
tou hier soir, conseillait aux trou-

isolées dans lepes allemandes
nord des états baltes, de se ren-
dre puisque ‘toute tentative d’é-
vasion était impossible.)

la

|

 

leux du pied des rapides, l’utilisa-
tion de grappins est pour ainsi di
re impraticable. On surveille pour
apercevoir les dépouilles lorsqu el-
les reviendront à la surface.

meme tllPoorems

Les hommes ne sont pas seule
ment sujets à perdre le souvenir

des bienfaits; ils haïssent même
ceux qui les ont obligés.

— LA ROCHEFOUCAULD.

résistance française ont coupé le-
{communications de l'Atlantique a
{la Méditerranée en faisant sauter
iles voies ferrées et les routes,

| ,

ANDRE LESAGE
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Produits laitiors de qualité bien gardés

Les diététiciens disent
que les enfants devraient
boire une pinte de lait
pur jour, et les adultes
une chopine. Cet aliment

naturel contient én abon-
dance les minéraux né-
cessaires à la croissance
des os, et les vitamines

qui protègent Ja santé,
Souvenez-vous toujours

que le lait est un
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VENDUES L'AN DERNIER 

|   qui est mondiale, et l'élection. il
ly a 25 ans, d'un homme relative- |
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C ° n'est que longtemps après la con- des autres événements de ses cin- rents. “J'ai une grande foldans
: | d férence de paix que seront conuus quante ans de vie publique. rap- la survivance dela person ®,

arnel mon ain les oeuvres accomplies par M.|pelle ses souvenirs des divers com-!ditil, “aussi en évaquant leur me-
King”. L'influence de M. King |tés qu’il a représentés et parle de ! moire je n'ai aucun sentiment de

Le colonel et Mme James L.!pére M. Arthur Sincennes, était dans les affaires du monde part Sa défaite en 1917 dans York-nord. | regret; carie sais qu'ils partagent) Regan ont passé la fin de semai- ravissante dans une longue robe du fait que ses principes sont fon-| a Sa fidélitéa Laurier : : §houngue ae ce ot fon as le/ ne a Davidson, Que. de sheer blanc rehaussée de den- dés sur l'ordre moral et social rosyaujourd'hui”, pr suis Cest Jeur honneur e p

Mme C.G. Power, qui séjourne | telle. Son voile était retenu par qui ont une valeur universelle. hef de mon parti depuis 25 ans Evocation de Lyon Mackenzie
G à St-Pacome, est présentement à diadéme orné de muguets; son La santé du jubilaire c’est parce que j'ai été fidèle à sir Le premier ministre rappelle

Ottawa ; 1 jour , Bouquet se composait de roses L’hon. C.-G. Power, ministre de ilfri kr j'ai été b llusion à son grand-père et il
’ pour queques jours. roses «t de muguets. Son unique l'Air, a fait à son tour l'éloge du Wilfrid Laurieret que j'ai êt at déclarequ'il est on que sa proiiou étai i ’ ral had u en défendant les principes qu / ue s -

M. et Mme Ubald Bergeron, bijou était une chainette d'argent, jubilaire, et mentionné spéciale-|;5 croyais justes” pre lutte pour l'émancipation du
font un séjour d’une semaine à Ca Cadeau du marié. M. Pierre Ber- ment le réle éminent que M. King 3 Et ye premier ministre d'ajou- Canada est la continuation de la
noe Lake, Parc Algonquin, trand accompagnait son fils. a permis au Canada de jouer dans| ter: “Je n'hésiterais pas à recom- ‘lutte que fit son grand-père pour* x = co ; itique , !i i ran. Agissaient comme filles d’hon. cette guerre. Grâce à la politique mencer”, le gouvernement responsable au
coRe Lucileet pein afran | peur Mlle Hélène Bertrand, soeur extrêmement sage de notre leader, “On me dit que la lutte sera | Canada Il raconteune anecdote.

1 ’ To du marié. Elle portait une toi- dit le ministre, le Canada possède dure et ardente dans mon comté Quand son grand-père fu vent

FeSiaie lette bleu pâle avec des acces- la plus grande armée volontaire de Prince-Albert. Les citoyens qui un homme à l'aise, on letaquinait
deleine et Jeanne St-Pierre ont ‘soires de même teinte, son bou- des Nations unies, le Canada est ont été à mes côtés depuis 18 ans, souvent Pour son intérêt envers
fait dernièrement, une villégia. | QUet de corsage se composait de l'arsenal et le grenier des alliés, auront encore l'occasion de rester les pauvres gens M. ingTan

5 “chalet | roses rouges et de muguet: Mlle Sous M. King encore, ajoute M. encore à mes côtés”. pelle la réponsede son ancêtreture et quelques jours chaletquelques jours, auc i i ' , 5 par. “J'ai dit que le Parlement ne il déclare que c'est son unique in-“Rigolo” au lac Marbre, Qué. Simone Lauzon fille d'honneur, Power, le Canada s'est rangé par q i térêt dans la prochaine élection:
% x +* portait une longue robe rose pâle mi les grandes nations du monde. dépassera pas le terme que lui u . { 2 € dit-il,

Mme Colin Gibson fait un court avec accessoires de même teinte, Il fait l’éloge de la législation so- fixe la Confédération. J'ai dit éga- aout pou puisfaire. ‘ui
séjour à sa maison d'été, à Te-!son bouquet de corsage se com- ciale du premier ministre et, pro- |!ement que je voudrais éviter les Je P | té”

g j t ; , élections en temps de guerre. n’ont connu que la pauvrete .
naga. x + posait de roses rouges et de mu- pose ensuite, à titre de l'un des| "je ne sais pas quand il y aura| Ce fut son dernier mot. Ensuite

* guet. lus anciens membres de la Cham- ; ’assi défilé devant MBertrand-Sincennes | p : des élections. Je me demande l'assistance a defi nt M,
En l’église de Ste-Cécile-de-Mas- M. Victor Falardeau, gérant de bre des Communes, la santé du pourquoi on parle tant des élec-| King pour lui serrer la main at

ham, le mardi 25 juillet, M. I'ab- la Caisse Populaire, de Hull, et jubilaire. tions. Ceux qui sont dans la poli-| lui offrir ses voeux.
bé Hector Legros bénissait le ma- ‘M. Hector Gauvreau, de Masham, Le premier ministre se lève en- tique ne parlaient que d'élections TT
riage de sa cousine Mlle Noélla ' agissaient comme garçon d'hon- suite au milieu d'une ovation et quand je suis reevnu de Londres, °

J Sincennes institutrice, a M. Hec-! neur. Après la cérémonie nup- son émotion est si grande qu'il comme si la guerre n’existait pas. Incendie C ez
i tor Bertrand, gérantde la Caisse | tiale, il y eut réception, à la de- commence avec de longues hésita- Pour moi, j'estime qu’il faut con-

adeMasham TTeoHentor Bertrandpar tte à , | tions, répétant à ehaque instant|tsée àla guerreet àlavie Harrv Havle
LC. ‘tirent ensuite en vovage a Mont | Autrefois l’orguell des Chemins de fer français cette énorme locomotive aux lignes modernes fai- “Il est difficile exprimer tés sen toire. ,

La chorale de Ste-Cécile sous la réal, Québec, Charlesbourg, Mont- Sait en temps de paix le service des trains continentaux. Les Allemandsl’utilisèrent durant l'occupation timents que je ressens. Parlant |, d cel fini et si Di . Lm
direction de M. Jean-Louis Le; *- t  Ste-Anne-de-Beaupré. de la France jusqu’à ce quelle eit été atteinte par les bombes alliées dans les cours de triage de Vau- des témoignages qu’il vient de re- Quan cela sera fini et si Dieu| Un incendie d’origine inconnue
mieux fit les frais du chant Mme | morency e M B tra d celles. Les ingénieurs de l'Armée canadienne travaillent actuellement à remettre cet énorme engin de  Cevoir et qui ont évoqué les éta-| me donne la force et qu'il me gar-|a causé des dommages de plu-
Alcide Sauvant. cousine de la ma-, Pour voyager Mme  Bertran ti é ir d au. (Photo Armée canadienne outre-mer) pes les plus brillantes de sa car-| de l” vie, je me lancerai de tou-| sieurs centaincs de dollars dans| d o traction en état de servir de nouve ée canadienne = : ; A à !
riée, touchait l'orgue. ‘ portait un costume de Jersey rose rière, M. King dit que ces démons- tes mes forces dans la bataille.” |les dépendances de la compagnie

Mile Sincennes recut les hon. | @Yé© des accessoires bruns. trations sont de nature a encoura-| M. King dit qu'un homme qui a| Harry Hayley, sur le chemin
neurs de la congréation des En. , À Montréal ils furent ies £8. ° . , . ment peu connu à la téte du parti ger les jeunes qui veulent se lan-| été si longtemps dans la vie pu-|d'Hurdman, vers 1 h. 30 hier après-
fants de Marie dont elle otait la | tes de M. Maurice Benoit de la King ra au peuple pour établir Un libéral cer dans la vie publique. Malgré blique voudrait toujours consacrer |midi. La compagnie fabrique des
présidente. L'église était réco. Caisse Populaire de Ste-Cécile de . * Les dons à King les heures cruelles de la lutte, ils |la fin de sa carrière à faire les matériaux pour la construction.
rée pour l'occasion. Montréal. nouvel ordre social au pays MM. G.G. McGeer, cr. député|Ont l'exemple des amitiés qui en- choses qu’il a souhaitées faire| L'incendiese déclara dans un

La mariée accompagnée de son ! de Vancouver-Burrard, et .J.A,|tourent aujourd’hui le premier mi- pendant toute sa vie, mais que les| hangar à l'arrière du bâtiment
! i i jé ili ' itoi - a ! © nistre. événements ont empêché. rap- principal. Des étincelles miren

ddeM Oo D 1 (Suite de la première page) hi me d'un auditoire sympa | Blanchette, député de Compton, mise Ki je longuement| Pelle que sir Wilfrid Laurier vou- Eralement le feu à un tas de blocs
, Hl. Umer Luva mé son intention d'éviter autant C'est ainsi qu'en évoquant la| Présenterent ensuite,le premier en oid uiont. pris ne parole, lait écrire l’histoire du Canada de cendre et à un autre de sacs

que possible des elections en i - anglais, le second en français, un =’. qui A à. durant la période qu'il connaissait de papier. Mais le travail rapidede Hawkesbury | convention de 1819 au cours de la faste de bronze de M King, qui QUI ont organisé la fête, sescollè- rte jériode quil connais q ors. qui sous la dires

PAYEZ MOINS POUR DU 2 longer de Parlement au delade quelle il fut elu chef de som parti, | (JE confié en dépôt à la Fédé.| Gues, les membres du parti libe- lemews. M King Gitaul aime. lon du'eborégional Dunning ma:rar. ” a "M, Ki ia à ; diteurs | SÉT: 11) Ë Ad 0% i it”, ajoute-t.il, Tait ] ; ser = ; Brie-_— a été électrocuté la durée de son mandat. Mine conlla5 parfois s'ilaus ration libérale nationale; la vice- ral Ce quiaÉtédit a à mon Période qu’il a vécue. trisèrentl'incendie en 15 minu-
MEILLEUR CACAO I. —— “Notre tâche actuelle”, précisa-| rait eu le courage d'accepter pa- Présidente de la Fédération, Mme| ame et je ne puis trouver de mots Il n’abandonnera pas le peuple tes, empêcha de trop grands dom.

. * Omer Duval, âgé de 37 ans, de |til, “c’est la poursuite de la guer-| reille tâche s'il avait pu a ce mo-| 5-C. Tweed, accepta au nom de la pour exprimer mes sentiments.” ua Si je suivais ma volonté, dit-il, mages et seu tenait utde
ot West Templeton, charpentier Are”. Il profita de la circonstance | ment entrevoir l'avenir el connai| Fédération cette oeuvre d'art qui King évoque son chien Pat “je prendrais ma retraite pour mac inerie qu’il contenait fut dé-
a l’emploi de Ouimet et frères, de pour dire à tous les membres de! tre les heures difficiles qu'il au-| €std'oeuvre du sculpteur américain On lui a présenté une statuette Écrire, lire et réfléchir. Mais .

Vankleek-Hill, a été électrouuté notre armee et aux ouvriers del rait a passer. Mais il s'empressa Avard Fairbanks. M. McGeer a‘ qui le représente avec son chien. quand l’occasion de servir le peur =
samedi quand il toucha un fil à guerre que le parti libéral s’est‘ d'ajouter que la tâche lui avait été expliqué qu'après avoir fait un En termes charmants, il rappelle ple se présente comme jamais $ e
haut voltage alors qu’il était assis donné pour mission de les soute-| rendue relativemnt facile par la buste célébre d’Abraham Lincoln, la fidélité de son animal favori, et ne s est offerte, > dore a /e 9
sur un échafaudage humide. nir loyalement et que rien n'aété fidélité et la loyauté du parti li-| en qui il avait vul’incarnation mê- [il dit, après avoir raconté des hier d'aidermesconcitoyens 5562 vos levre

oo négligé pour faire de notre effort! béral et de tous les libéraux du! me des idéals américains, M. Fair- anecdotes: “Si jamais j'abandonne che er mes ', |. °
Entendant le bruit d t i : i ; 1 Je suis prét a aller une fois de 0à n en ant € brui | un moteur de guerre le ‘meilleur que put ja-! Canada. | hanks avait eu le désir de faire le devoir que je dois accomplir, ce plus dans ‘une élection générale solet

voir. L'avion et pour se ee Mais accomplir la nation canadien: Remerciant Ralston et Power effigie du premier ministre ca pscre do meSommer je ne dis pas plus. Je mettrai le Ae 5 au, ne. | ; 1 ; ; PES © | ]
1 à ; . - ; i des éloges que ceux-ci avaient nadien, en qui il voit le grend ' Tales meilleur de mes forces dans la b ’soleil, illeva a Wala devantza 1 ll a renouvelé aux combattants faits de lui en le présentant, il en! champion contemporain de la li- l'exemple deJafidélité “ollabors| Prochaine lutte électorale. L'occa- pd

de actricitE à en à promesse que le pays les appule-! profita pour faire un vibrant et. berté humaine et du bien-être |,  P is la sion est offerte aujourd'hui d’ins- G i lagél'électricité à la ville. M. Omer rait jusqu’au dernier homme. “Le | chaleureux éloge de tous ses col-| social tion de ses collègues, depuis la : per ) veau dont on erçures vite soulagées
Duval travaillait à la rénovation parti libéral”, a poursuivi en sub- lègues du cabinet, en nommant! Ce magnifique buste de bronze, Convention de 1919. Quand je eTant x ellebart au monde Des lèvres sensibles, fendillées, brilées
d’une maison sur l'avenue Atlan- stance M. King, “restera le soutien | à : > ’ pense à tout ce qui s’est passé, de- parle tant et pa say, Bu soleil gacgront votre été. Protégez
ti des battants d l | quelques-uns, puis interrompant qui ornait le centre de la table puis, dit-il, je me demandesi j'au- l’occasion n'est meilleure qu'au vos lèvres contre le feu du soleil, avecique. ;  compa py urant ‘a guerre, | soudainement cette énuméralion, d'honneur, est le résultat d'une Fais eu le courage d'accepter ce Canada.” M. King dit que c’est à Lypsyl. II sert de pellicule protectrice
La fumée sortant de ses vête- ton 3S) Ouet confit Serä | par crainte d’en oublier, pour dire souscription recueillie parmi les devoir.” cette oeuvre qu'il emploiera le entre les lèvres et les rayons brûlants

ments attira l'atention de M. Char- rama) car il est Tan étermine d'eux tous qu'aucun chef de gou-, sénateurs et députés libéraux. L’ar- ‘Mais dans les heures difficiles, {reste de sa vie publique. | du soleil. Sonactionémol les gerçures
les Ouimet et ce dernier, à l’aide. fo PP tan membres de 108 vernement n'aurait pu soutenir tiste, qui était présent, fut invité mes collègues et le peuple cana-| M. King dit que le comté de Wa-| du vent et de l’eau— garde les lèvres
d'une planche, dégagea la main de OFS COM qulantes des Conditions| cinq années de guerre sans le con-| à se lever, Il salua et fut accueilli dien ont rendu ma tâche plus ai- |terloo qu'il a déjà représenté et lisses et douces. Lypsyl soulage vite,
M. Duval. L'atdomen et la partie d'enespéreraprès sont le droit cours de tous ses collegues et de. par des applaudissements bien sée et souvent agréable. Il y a peu Où il est né a demandé d'acquérir garantitlesmembranesTressiescontre

, inférieure du corps de M. Duval > 5, chacun d’eux. nourri d'hommes dans l’histoire de notre |la maison familiale de son père tion naturelle. Achetez Lypsyl et em-
furent très brûlés, Le Dr C-E. lamment combattu pour la patrie. Les collaborateurs de King Trois utr ssentati de ; Pays, et ils sont rares les hommes| et de sa mère afin de la conserver ployez-le régulièrement. En vente partout

‘ Lafrance, maire d'Hawkesbury, lé our cea,  fera avec toute A ce passage sur l'expression de > 8 te Poisae tons de dans le monde, les hommes qui pour la nation. Ce aëêste l'a infini- en bâtonnets commodes.
fut appelé et il avertit à son tour .chergie dont il est capable la sa reconnaissance envers ses colla-; S°UVeNirs, cette fois adressées s1| nt eu cette impression constante ment touché. Il évoque, pendant Rouge nature! ow

he le Dr H. H. Kirby qui ouvrit une Prochaine lutte électorale a la t&| borateurs, il a évoqué avec une Premier ministre lui-même furent | d'être entouré de la fidélité et de que sa voix est changée par re| LYPSYL BlaneInvisible pour
@ , enquête qui fut ajournée au 14 Le du part) liberal, â Saude de la émotion non dissimulée la mémoi- ensuite l'objet de plusieurs au-\ ja coopération comme je l'ai eue Motion, la mémoire de ses pa- hommes et femmes,

août 01 proionde quik a dans ‘es Prin-; re de ses collaborateurs des pre-| es discours, . en ces derniéres 25 années.”
Le défunt laisse dans le deuil Gres de déforme sociale auxquels mières années de la guerre, au-| Les présidents des deux Cham-! M. King dit qu’il a vécu toutes =etunt laisse dans le deuil !il a cru toute sa vie et qui forme| ; ‘hui di bres, l’hon. Thomas Vien, au nom iè é 1/ , ; ee jourd'hui disparus, les hon. Ernest , , M les dernières années en écoutant

rer j son père et sa mère, M. et Mme |la base du programme de législa-|Tapointe, Norman Rogers, Raoul|du Sénat, et I'hon. J.-A. Glen, €e, les orateurs qui l’ont précédé.
POURQUOI PAYER PLUS ? Norman Duval, son épouse et cinq tion sociale qu'il entend mener à Dandurand, et M. O-D. Skelton, la part des Communes, et Mme Mais on n'a pas parlé beaucoup+ enfants dont les âges varient entre bonne fin. ancien sous-secrétaire d’Etat aux Cora-T. Casselman, député d’Ed-!
CEE| un et 12 ans. pranssaroe Affaires extérieures. Reprenant le monton, s'associèrent alors pour.

ry . ! thème précédent, il dit qu’il n’au-| offrir à M. King un rôle conte- :
consacrée au service du publicel rait pas pensé pouvoir soutenir nant les signatures des sénateurs Pourle jeu
25Asoe à la direction l'effort nécessaire à la direction et des députés libéraux. 2e,8 du parti libéral, dont plus de 17] de la guerre s’il avait pu prévoir] Le leader du gouvernement su )

i ans comme premier ministre, M. dès le début la disparition de tels Sénat, l'hon. Dr J.-H. King, minis-
King songerait peut-être à s'accor- collaborateurs et de quelques au-| tre sans portefeuille. et M. W-H
der enfin les loisirs dont les sou- ; ; po ' EE: ; . ES SOU tres, Mais ceux-ci ont eu des suc-| Taylor, député de Norfolk hi
cis et les préoccupations de la vie 1 fait l'é :y ay'or, député de olk et whippalions de la VI€ cesseurs dont il fait l'éloge et qui! en chef du parti libéral aux Com-
publique l'ont privé. Mais il esti- oo pi ; u parti libera: aux Com; rive. d ont continué la tradition de loyau- fi d orA me qu'il a une tâche à terminer ; Sa ; . munes, firent cadeau au premier

} ot -t. té, de fidélité et d'esprit de col-| mini , :Voila quelques-unes des princi- ; : ; ministre d'une statuette d'argent,
les décl ; "a fait p hi laboration que lui ont toujours ma-! geuvre de M. Fairbanks représen.

pales declarations qua faites hier nifesté les hommes dont il s'est ing € ;soir, au Château Laurier d'Ottawa € tant M. King, debout, accompagné
M. Mackenzie King, premier minis- Pretmodestement M. King at- de son chien “Pat”.

tre du Canada, au banquet que lui tribue le succès de sa carrière au| PVis ce fut au tour de MM. J-
offrait la Fédération libérale na-| parti qui l'appuyait et aux colla-| L Carroll et A.W. Roebuck, cr,

} Martha Logan, experte renommée en écono- tionale, à l’occasion du 25e anni-| borateurs qu'il a eus, ne s'’attri-| déPuté de Toronto-Trinity, qui
ce que ménagère, dont !a rubrique culinaire de versaire de son accession à la di! buant que le mérite d'avoir su les| Présentèrent à leur chef un pla-

temps de guerre parait régulièrement chaque rection du parti libéral. choisir. À ce propos il note qu’au teau d'argent offert par les délé-
: semaine sur cette page. Recherchez ces : , Un nombreux auditoire cours des 17 années passées à la| BUés à la convention libérale de
3 précieux conseils tous les lundis par Martha Logan Cest devant un auditoire de: tête du gouvernement, ses collabo- 1919. A chacune de ces offrandes,

que que ( convives qui  OCCU- rateurs lui sont toujours restés fi-| M. King se contenta de se lever
paient plusieurs salles et des cou- dèles, et qu'il n'a connu qu'une dé* pouraccepter le don et remercier,

eee loirs avoisinants, que le premier fection (celle de l'hon. P-J-A.| se réservant de prendre la paroie
ministre a reçu les témoignages| Cardin, qu’il n'a pas nommé toute-| au moment du discours par lequel
les p useloquent de la très haule| fois), ajoutant qu'il espérait bien! il devait clore la série des orateurs.
estime dans aque te tiennent que cette séparation survenue aj “Au milieu des problèmes poli-ses par isans a ses co aporateurs. propos de politique n'altérait au- tiques qui nous occupent sur le
5 us 3 ne ouzaine orateurs, cunement les relations personnel- front domestique”, dit ensuite
on eux ee ont fait son les des deux intéressés. l'hon. J.-L, Ralston, ministre de\/ éloge. rappelé les faits saillants| Après le toast au roi et le chant

|

la défense nationale. “nous som.de sa carrière et énuméré les ti- “ fon ; ; , ’
ere les du “God Save the King”, le pré- mes enclins à perdre de vue le

tres nombreux de M. King a l'ad-| .; P
ati ; anna sident du banquet, l'hon. T. A.| fait que notre premier ministremiration et à la reconnaissance de ini ; que nc p

ses compatriotes Crerar, ministre des Mines, irvi-| est destiné à passer non seuler:ent
Rd ’ . | la son collègue du ministère des| à l'histoire de notre pays, maisLe discours de M. King avait Pensi de 1a ; ; es ;plutôt le caractère d'une conver- >ensions et de la Santé nationale, à l'histoire du monde. Les servi-

i sation intime, un peu à batons| DoD. Ian Mackenzie, a lire quel-| ces distingués qu’il a rendus au
rompus. Le premier ministre par- ques-uns des messages reçus de Canada n'auraient pas été possibles

lait sans texte, suivant l'ordre du | Personnalités qui n'avaient pu|sil n'avait levé les yeux sur les| =Peerprogramme pour n’oublier person- Prendre une part immédiate à la horizons du monde entier et adap-| Chic robe à dos-soleil, chic bo-
ne de ceux à qui il avait à adres- fête. ; té ses efforts à la hauteur de cette lero pour vous mieux vétir. le
ser des remerciements pour les| Messages de Churchill et Roosevelt| tâche”. “Dans le domaine inter- no 3775 dans la taille 16 exige

_ : témoignages qu'on lui avait rendus Le premier message de félicita- national”, ajoute M. Ralston, “ce 3's vgsd'un tissude 35 pes pout
2 % au cours de la soirée et pour les tions provenait du très hon. Wins- la robe: 1 vge d’un tissu de 35

SEa Via RLS souvenirs dont on l'avait gratifié, ton Churchill, premier-ministre de pes pour le boléro.ë le pat tIl avait en outre jeté sur le pa-| Grande-Bretagne, et le second, de voyezave pour le patron e
._… ; indi ; ci s ils.pier quelques notes indiquant di-j M. F.-D. Roosevelt, président des € ‘
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Déjà, au mois d'août!
Oui, sans que vous y pensiez, vous serez vite rendus à septembre.

La vie ne s'arrête jamais. Nous sommes comme des voyageurs montés

dans un train qui ne s’arrêterait jamais. . .
Que sera le dernier mois des vacances ?
Evidemment, tel que vous le voudrez.
Mais, comme je connais votre esprit de générosité, vous voulez

qu'il soit très bon. C'est aussi le souhait le plus cher à mon coeur.
Que ce mois d'août soit bon, cela signifie que vous le commen-

corez très bien. Or. la manière la
tier au bon Dieu, dont les droits
cances!

plus sûre, c’est de l’offrir tout en-
demeurent même pendant vos va-

Puis, c'est de prendre les moyens de demeurer fidèles à cette belle
inepiration. Et le secret, c'est de communier le plus souvent possible.
Est-ce que les enfants des villes et des villages ne pourralent sappro-
cher tous les jours de la sainte table ?

Ajoutez à cela une idée. une détermination de faire chaque jour
Yne bonne action qui entraine vos camarades au bien. Pensez-y sou-
rent au cours de la journée. Montrez-vous énergiquement fidèles à
tette résolution. Faire le bien pour le faire faire aux apôtres, c'est
la plus sûre recette contre l'exemple du contraire. Fortifiez donc en
vous la passion de l'apostolat dans le bien.

Suivez ces conseils, suivez-les héroïquement, s’il le faut, et je
vous promets que le mois ainsi passé sera le plus heureux de votre
cxistence.

j Humour anglais
—___

—Brown a l'habitude d’emprun-
ter, l'un après l'autre les outils de
jardinage de son voisin Smith. Aus-
si ce dernier se tient-il sur ses
gardes lorsque la tête de Brown
bpparaît, un jour, au-dessus de la
haie qui sépare les deux jardins.
—Bonjour, Smith, dit Brown.

As-tu besoin de ton échelle, cet
après-midi?
—Je… regrette. beaucoup, ré-

pondit Smith, tout heureux de ne
pas céder, mais j'en ai besoin en
effet.
—Parfait! s’exclama Brown.

C'est ta tondeuse qu'il me faut au-
jourd’hui.
—— ee

Un jeune homme de bonne mine
s'installe dans un fauteuil du grand
hall d’un bel hôtel. Quelques ins-
tants plus tard, une jeune veuve,
jolie et accompagnée d'une enfant
de quatre à cinq ans, vient s’as-
sevir dans le fauteuil voisin. A-
près quelques instants, l'enfant
s'approche du jeune homme.
— Comment t'appelles-tu, mon-

sieur?
— Louis Dhor.

-— Es-tu marié, monsieur?
— Non,
— Est-ce que tu resteras Iong-

temps à l'hôtel, monsieur?
— Je ne sais pas, peut-8tre une

quinzaine de jours.
Alors l'enfant retourne près de

sa mère et, tout innocemment, lui
dit à haute voix:
— Maman, qu'est-ce qu'il faut

que je lui demande encore, au
monsieur?
etlen

— Es-tu fou? Tn n'as qu’à pren-
dre ton billet directement pour la
ville où tu vas.
— Ah non! personne n’est sûr de

la vie, pas plus mol que les autres
et je ne vois pas pourquoi je paie-
rais pour un trajet que je ne fe-
rai peut-être pas!

 

 

 

 
Les Mots Croisés du “Droit”

Ohcle JEAN.
 

 

DISTINGUONS!
————

Le garde —Ne voyez-vous pas
l'écriteau? “Défense de pêcher sur
cette propriété.”
Le gamin, — Mais je ne pêche

pas sur la propriété, Je péche
dans 1a riviére!

 

Ces chers petits
—

Le petit Louis XVII, prisonnier
dans la tour du Temple, à Paris,
sous la Révolution, était maltraité
par son geôlier, l'odieux Simon.
—Capet, lui dit un jour cet

homme, que ferais-tu si tes amis
te délivraient
—e vous pardonnerais, répon-

dit le jeune prince.

————

Le farceur Dupont rentre un
jour chez un horloger du Paiais
Royal, nommé Leroy, dans l'inten-
tion de le mystifier.
— Monsieur, lui dit-il, avee un

accent exotique très prononcé,
qu’est-ce que ces petites machines
accrochées à votre devanture?
— Monsieur, ce sont des mon-

tres, répond l'horloger, en en dé-
tachant une pour la mettre dans
la main de Dupont,
— Ah! des montres! et à quoi

cela sert-il, s’il vous plaît?
— À indiquer l’heure, monsieur.
— À indiquer l'heure! et de

quelle façon?
L’horloger s'épuise en explica-

tions et en démonstrations, et il
arrive en fin à lui dire comment
il faut rementer la montre.
-— Vous la monterez ainsi tou-

tes les vingt-quatre heures, lui
dit-il,
-— Est-ce le metin ou le soir?
— Le matin, monsieur.
— Ah! le matin! Et pourquoi

pas le soir?
— Parce que le soir, vous êtes

ivre, monsieur Dupont, fit l’hor-
loger en souriant.
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HORIZONTALEMENT
1-Qui concerne le territoire.
2—Partisan de l'arlanisme — Mo-

querie,
2—t'sngcs, coutumes — Avec ému-

liat'on.

4—wui repose
invertiin.

8—-Fréfixe qui signifie huit — Con-
jonction.

eur un événement

 

Solution du problème
de samedi dernier
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MANDRAKE,

 
§—Volonté ~= PAturer,
7—Lia de nouveau — Fille

Cadmus,
8—Principe de vie — Art de lancer
— Petit ruisseau.

9—Note — Charge salariée. mais
qui n'ob.ige à aucun travail.

10—Partie =ai'lante du visage =
Terminaison.

11—Enpoque — Part'e de l’égilse qui
s'étend du portail au chœur —
Saison.

VERTICALEMENT
1—Vera dont tous les mots com-

menrent par la même lettre,
2—Léguminenre — Qui vend de la

rrème, du lait.
3—Temps du verbs rire — Citoyen

exempt d'impôt — Négation.
4—-Qui exsite réellement — Abré-

viation de saint,
6—Mode spécial d'action des êélé-

ments nerveux,
8—Interjection qui sert à exciter =

Qu'on apporte en naissant.
T—Se dit du registre renfermant

les noms des morts.
3Note — Consonnes jumelles —

et,
92e conjugaison — Action de do-

r

de

er,
10— Attachée avec une ancra—Ville

de Chaldée.
11—Article simple — Exister —

Première femme.

le magicien

  

 

 
| Bonne Fête

« août 1946

Beaulne, Denine, 9 ans. Reckland.
Gagnon, Denise, Rouyn.
Beaudry, Lionel, 16 ans, Cartier.
Boisvert, Jacqueline, Rouyn,
Parkman, Françoise, 1% ans, Pembroke,
Lavictoire, Clodomir, 15 ans, CornwaiL
Parent, Farnande, Tecumseh.
Sauvé, Hilda, Cornwall.
Ladouceur, Henri, 16 ans, Ottawa.
Rainville, Henri, Ottawa.
Ladoucsur, Juliette, Ottawa.
Richer, Jacques, 13 ans, Ottawa.
Demers, Maurice, Ottawa.
St-Louis, Lovina, Timmins.
Boisvert, Rita, 15 ans, Ottawa.
Leclerc, Aline. Eastview.
René, Lucile, Timmina.
Beaudry, Léon, Cornwall.
Ouellette, Roma, Cornwall.
Caron. Lionel, 15 ans, Cornwall.
Clément, Gabriel, 18 ans, Embrun.
Brunet, Thérèse, 12 ans, Lefeivre.
Béliveau Cédelle, Maitice.
Poulin, Euelide, 13 ans, Lefaivre.
Pharand, Lucienne, 14 ans, Éastview.
Oulmet. Monique, 5 ans, Lachute.-
Couillard, Micheline, Dorion.
Berré, Jean, 13 ans, Chapleau.
Deguire Jeannine, 12 ans, Alexandris.
Dignard, Laurette, 15 ans. Whanapitae.
Vachon, Marcel, 9 ans, Sarsfield.
Serré, Jean, 13 ans, Chapleau.
Aubin, Jean-Louis, 15 ans, Pte-Gatineau.
Malette, Lucille, 4 ans L'Orignal.

alee.

 

9 août 1944

Claveau, Marcel, 14 ans, Larocque.
St-Onge, Monique, 8 ans, Treadwell.
Leblanc, Anne-Marie. Ottawa.
Savgae, Lionel, Casselman,
Lecomte, Roger, Ottawa.
Guay Bernard, Ottawa.
Séguin, Roland-Arthur. Ottawa.
Lasalle, Roger, Timmins.
Hamel, Maurice, 13 ans, Cornwall,
Ménard, Gilles, 16 ans. Cornwall.
Villemaire, Dollard, Cornwall,
Patenaude, Cécile, 16 ans Ottawa-Est,
McWilliams, Marion, Cornwall.
Lévesque, Pierrette, St-François-d'Aumont.
Plouffe, Alma, 15 ans, Buckinghem.
Carrière, Alice, 11 ans, Masham,
Chabot, Jeanne, 13 ans, Ottawa.
Lalonde, Roger. 14 ans, Sarsfield,
Carrière, Huguette, Buckingham.
Tremblay, Marguerite, 14 ans, Eastview,
Bauvé, Alice, 9 ans, Ramsayville.
Beauchamp, Lorraine, 13 ans, Blind-River.
Plouffe, Alma, 18 ans, Vankieek-Hill.
Vernier, Lucienne, 12 ans, Vankleek-Hill.
Vachon, Réjeanne, 11 ans, Ste-Anne-de-P.

—_

10 août 1044

Rensud, Jullette, Smooth-Rock-Falls.
Sehnobb, Denise, Ottawn.
Potvin, Lucienne, Ottawa.
Garant, Bernard, Ottawa.
Perron. Aurèle, 16 ans, Timmins.
Marcoux, Gérald, 16 ans, Kirkland-Lake.
Nezan, Claire, 14 ans, Ottawa.
Lavergne, Patrice, 15 ans, Sarsfield.
Gravelle, Marie-Claire, Ottawa.
Lafleur, Colette, 16 ans, Ottawa.

Cumberland.Roms, 7 ans,
Verner.Eliane, 10 ans,

Lalonde,
Brouillette,

 
 

ELLES SONT PARTIES
pe

Un matin il a fait plus frais.
Les moissons étaient rentrées,

mais les jardins offraient encore
des légumes mûris.
Les écoliers en allant à l'école

recueillaient les premières feuilles
rougies tombées sur la route.
L'Automne déjà.
Pourquoi donc est-ce que lon

ne jase plus sur les bords du toit?
Toüt autour de la grange?

LE DROIT, OTTAWA MARDI 8 AOÛT 1944

 

   
North-Bay, Ont.
NORTH-BAY, (Ont.) — (D.N.

C.) — Mme F. J. Pouliot et sos
deux filles, Jeannine et Constan-
ce, sont retournées à Montréal,
après avoir passé une semaine à
leur campement, sur le bord du
lac Nipissing.

Mme Aline Mercier et Mlle Fau-
line Charlebois, d'Ottawa, ont
rendu visite à M. et Mme M. Pilon,
en fin de semaine.

M. René Pilon, de Sudbury, vi-
site ses parents, M. et Mme M.
Pilon.

Le soldat Eugène Pilon, de Bar-
riefield Camp, Kingston, est aus-
si en promenade cnez ses parents,
M. et Mme M. Pilon. LA

Mlle Jeannette Pilon est en pro-
menade chez sa soeur, Mme Sé-
guin, à Sudbury.

Mlle Lina Dévost, de Cheims-
ford, visite M. et Mme E. Dévost,
Se avenue.
M. et Mme A. B. Girard et leurs

filles, sont revenus d'une prome-
nade en automobile, à Montréal,
St-Jean et Ottawa.
Mme J. Dumoulin, d'Ottawa, et

son petit-fils, André Proulx, sont
en promenade chez Mme J. P.
Charron. Mme Dumoulin passe une
semaine a leur chalet, au lav la
Truite.
M. J. Villeneuve, d'Haileybury,

est en visite chez son oncle et sa
tante, M. et Mme L. Lavictoire. |
Mme A. St-Amour et sa fille,

Thérèse, sont allées à Sudbury,
mardi

Le lance-caporal D. G. Soulière
est retourné à son camp, après
avoir passé son congé avec sa fa-

 

L’aviateur-chef R. Pelletier de
Trois-Rivières, a passé la fin de
semaine avec son épouse.
Mme W. Duquette et ses filles,

Rita et Marie, d’Haileybury, visi-
tent des parents, à North-Bay.
M. et Mme Hector Soulière et

leurs filles, Zita et Rachel, sont
1etournés à Toronto, après avoir
Passé une quinzaine de jours à
North-Bay et Callander. Mme Hen-
ri Joannisse et ses enfants les nnt
accompagnés, à Toronto.

M. et Mme A. Séguin et leur
famille, de Sudbury, visitent leurs
parents.

M. et Mme L. Pilon et M. Hector
Pilon, de Toronto, visitent leurs
parents M. et Mme M. Pilon, de
North-Bay.
Mme A. Pilon et son fils. de

Cache-Bay et Mme M. Pilon, sont
allées visiter leurs parents, à To-
ronto.
Mlle A. Brousseau, de Toronto,

passe ses vacances avec ses pa.
i rents, M. et Mme J. Brousseau,

mille, à North-Bay. !

 de ia 5e avenue.
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PLUS D'UN HOMMEqui a
l'air bête ne l’est en réalité
qu’en ce qui concerne le
breuvage
repas. S’il
le café de côté—-pour boire
du Postum, sain et déli-
cieux — il n’aurait pas des
“nerfs de caféine”. Hyatant
de gens
pas boire de breuvages con-
tenant de la caféine,

LES GENS NERVEUX vous
irritent-ils? Croyez-vous
parfois que vous pourriez
es condamner aux tra-
vaux forcés à perpétuité?
Pas exactement, bien en-
tendu—il vaudrait mieux .
trouver la cause de la ner-
vosité . , , dans certains

elle résulte de ce que
les gens boivent du thé
et du café,

quil prend aux
aissait le thé et

ui ne devraient

"Font Macs
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UK BAILLON est encore plus
impoli que de dire “taisez-
vous!” Et ni l’un ni l’autre
ne seraient nécessaires si la
dame abandonnait le thé et
le café qui la rendent ner-
veuse. Elle devrait boire du
Postum, comme le font des
millions de gens—et sa santé
en bénéficierait,

LE POSTUM est un breuvage a
saveur délicieuse, sans aucune
trace de caféine ni d’autre
drogue. Tous les membres de la
famille peuvent en boire et s’en
régaler. Si facile à préparer —
directement dans la tasse, en y
ajoutant simplement de l'eau
bouillante ou du lait chaud.
Economique—coûte moins d’un
sou_par tasse,
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MARQUE DÉPOSÉE

Un Produit de Generel Foods

   

 

 
  

 

BRICK BRADFORD
 

 

  

 
On a tant babillé pendant la

saison chaude.
Des vers et des mouches, il en

restait bien pour toute la nichée.
… Les hirondelles sont parties.
A leur retour le printemps pro-

chein, elles vous inviteront à re-
penser, aux vacances.

Maintenant, c'est l'heure du tra-
vail, ;
Dans les livres, sur les cahiers,

au tableau, à l’école, à la maison.
c’est l’heure de travailler. Et le
temps presse.

Ne pensons plus au ciel trop
bleu, au lac trop tranquille. aux
hirondelles trop babillardes… de
nos vacances... Les hirondelles qui
trinsottent, trissent et gazouillent
aux toits des granges, elles sont
parties … Au travail! au beau tra-
vail personnel! Travail sur soi —
Travail par soi!

 

2 au lieu de 4

—Tu me disais que faire la cui-
sine ça ne t'embêtait pas du tout,
et que tu te sentais capable de
réussir n'importe quoi, mais regar-
de, la viande est à moitié cuite et
la tarte est encore de la pâte mol-e. -

—Ce n’est pas de ma faute, j'ai
suivi exactement les recettes du
livre de cuisine, mais elles étaient
pour quatre personnes et nous ne
sommes que deux, alors j'ai tout
naturellement réduit de moitié le
temps de cuisson.

=——#—>__

A PRONONCER SEPT FOIS

ANNIE ROONEYlc petite ©rpheline

 

 

 “PYROCHT PA #100 TRATUARS SYNMOATR Du
WOALD AIONTS RESTAŸED

  

GS trouvé) Tarps —
quelle chance!

  
Ah, ah! Nous l'avons

par BRANDON WALSH

  

 ,    
 

 

Je n'y comprends rien!
térêt À mettre le jen 4+-- pne

douzaine de balles de foin?

 

Pourquoi quelqu'un a-t-il in- Non c'est I'osuvre d'un eriminel
endurci, habile et sans merci!

A
  oo

  
 

 

 

  
 

1 Bless... trop faible pour se relever.. le che
valier masqué git inanimé!

   

 

Tonto… chevauchant pour avertir les trou-
piers au sujet de I'dmbuscade.

   

    

 

; Ignorant que leslndiens seront dans ce
à bois vlutôt av'au delà.

  

En quoi un boita de conserve. peut-
elle metire le feu dans des balles de

 

fa découverte de ceniain

   
  

II fant que jo sorte d'ici...

  

 

 

“lei! Le foin n été brûlé pour empicher

narcotiques qui étaient cachées dedans.

_ par Fran STRIKER )

           

   

    

 

  

     

 

 

 
DE SUITE
es

Chaque chasseur cherche un
Boche chauve qui chique chiche-
ment sa choucroute.
Jean sait jaser chez son gen-

dre.

Sans exiger que vous m'érigeas-
siez des statues et que vous en-
censassiez mes ouvrages, je vou-
drais que vous vous enthousias-
massiez un peu plus en les lisant.
2

— Comment! je vous retire de
la rivière où vous alliez périr et
vous me donnez cinquante cents!
— Je vous aurais bien donne

un dollar mais j'étais à moitié
noyé quand vous m'avez retiré,
alors je ne vous en donne donc
que la moitié.

  
 

par LÉE FALK

LE FANTOME
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Le Fantôme ne remarque pas le petit
“présent” que le nouveau venu lance
dans sa cellule,  

 
 

Parce que vous n'en êtes pas ;
J'ai plus d'espritcapables,

 

|Le travail à
été exécuté,
Dôme, Specs
est au fond
de ia rivière.

 

 
  

Bon ! Que cela vous
soit une leçon ! N'es-
sayez de me tromper !   

  
   

Il est modeste,
n'est-cq pas Ÿ?
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Qu’avez- Rien, Dôme,
vous dit parlions simplement

de vos talents, c'est
out =

  

L'allumette allumée tom-
be sur le lit du Fantôme.

Il va falloir trou-
ver un moyen de
sortir d’ici.

 

 

  [ston lit est
.n feu}

  
MARISE DUCLAU et so famille
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- Elle s'est fait simer de
Samuel, puis elle l'a
inissé tomber —
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J" Donne-moi cette photo! Ato PNe la Jette pas ! (J Dans sa loge, quelque part sar: Je sais ce qu’il faut tends! À Gardons-la, elle Excellente route " ke. auela pe tePoure en faire ! - nous rappellers 4 idée —

quoi sa Jolie C'est evrienx Ce n'est qu'on 

binette.   

 

  
      

     

  

Sophie — je me
sens tellement mal
à l'aise es solr —

“Fee”,

—.

accès d'humeur
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On semble vouloir créer une fausse 17770)TA
impression au sujet de la grève du
tramway à Montréal, dit M. Mitchell

Lhon, Humphrey Mitchell minis- empêcher cette grève. Nous avons
tre du Travail a déclaré, hier soir, mis en oeuvre toute l’organisa- *
qu’à lire la déclaration faite diman- [tion qui avait été mise sur pied Em
che soir par M. A.R. Mosher, prési-| par les employeurs et les em- BE
dent de la Fraternité des employés ployés en vue de régler les dif.
de chemins de fer, on croirait que férends industriels”, dit le minis
la troisième grève des tramways |tre. “La grève a été déclenchée
de la ville de Montréal a été dé- |par la fraternité en vue le forcer
clenchée par moi méme et le mi- l'employeur à accepter l'atelier d’u-
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CANADIENnlstéredu Travail. | nny a rien nion ou atelier fermé. Dans ce

e neul dans ceile tactique visant cas l'employeur tout en consen- Sh x i
a rejetr le blame sur le ministre tant à signer une convention pré } NATIONAL

  du Travail, tant au provincial | voyant le prélèvement et le main-
qu’au fédéral, dit M. Mitchell. |tien des adhésions, a été avertl
taitpinistreà fait tout ce aul par son conseiller de ce que l’a- =

i en ssible po i ie- ;
po P telier Jermévenaitencontradic tion provinciale, Cette suggestion

1 pres € Lau fut également acceptée par la com-oi des utilisés publiques adoptées je et refusée par l’union qui a
récemment par la législature qué- P&8NIe ei reiusee p aq
bécoi insisté pour qu’une clause soit in-

oise. A sérée dans la convention, accor-
Au point de vue juridique, c’est gant le droit à l’ateller fermé

l'opinion du ministère que ni les d'entrer en vigueur immédiate-
règlements des relations ouvrières ment.
en temps de guerre ou tout autre
mesure prise par le gouvernement
n’a limité ou aboli la liberté d'ac- y A
tion de la part des employeurs ou | i
des employés en ce qui concerne L’enrô emen
les termes de toute convention col- _——_
lective qu'ils pourraient conclu-
re de leur consentement mutuel.

 
 

 

 

 

  

Au cours de la période allant

= Les seules exceptions a ce prin. du 2 au 7 août, 39jeunes zens
"l'isolement cipe sont les restrictions imposées

|

d'Ottawa et de la région se sort
par les mesures du contrôle des |tendus a Kinston pour s'y enrôler

f . fi salaires. dans l'armée active, d’après un

est palrioh Les faits précédants ce diffé.| communiqué des quartiers géné-
5 P 0 que, rend sont très simples, dit le -1i-!raux de la région d'Ottawa.

, pe nistre qui a proposé: a . i
Joséphine... 1— La conciliation et la nomi- 275 pon dotawa: G.Daniels

nation d'un juge de la cour su-| wat A ed 1369 Welling.
“Parce qu'il épargne le combus- prême à cet effet; ce qui ful ac- ae J OL No 292’ Nepean:
tible pour le gouvernement, et cepté par la compagnie mais re. ton: C. J. eary, or RE 2
économise ainsi beaucoup de fusé par l'union. A. A. Mann, 119, York; R. E. T.
transport inutile!” Voilà qui 2—La nomination d'une commis. Armstrong. 37, Papineau; W. R.
est vrai, car lorsque vous isolez sion de conciliation composée d’un Cameron, 720, Echo Drive; A. E.
votre foyer, vous consumez représentant respectif des em-!Cummings, 28542, Dalhousie; J--
moins de précieux combustible, ployeurs et des employés ce qui M. Guertin, 97, Parent; R. Les-

et en libérerez davantage pour fut également accepté par la com- |sard, 73, Clarence: J. J. A, Me-
l'effort de guerre. Et faisant pagnie et refusé par l'union. Nulty, 247, Loretta; E. E. Prestly,
exécuter l'isolement maintenant, 3— Que le différend soit sou- 143, Russell; L. Marleau, 232, Lis-
vous serez prêts pour économi- mis à la cour suprême qui verrait [gar; H-R. Morin, 21, Langevin;
ser le combustible I'hiver pro: si la loi des relations ouvrières R-E-O. Pelletier, 10, Anderson:
chain, ET vous profiterez aussi yonait en conflit avec la législa-/E.-J. Carrière, 130, Carruthers; f.
d'un foyer plus frais en été s ;

, myth, YM.C.A.; A.-J. Resrochers,
grâce à l'ISOLEMENT. 144, Hinchey

Venezaujourd'huinousconsul Nouvelles sur ÎA De Hu: G. Léonara, 7, Cham-
’ pagne: R. Lacombe, 151, Amherst; |:est facile d’isoler promptement a .

votre maison . . 5 cela à un Fièvre des Foins ! G. Bertrand, 165, St-Laurent: A.'l
prix peu coûieux. Maintenant! Grace & Ia formule de phvsi- Gaudreau, 35, Garneau; A. Latu-

ciens des milliers de gens jouissent d’un 1; i
profond soulagement conrte les misères lippe, 327, Champlain.
de la fièvre des foins. Demandez seule- J A

| N D E p E N D E N 1 ment à votre pharmacien pour CAL-| De la région: H. R. Ireland, Bells
RINEX du docteur Platt et prenez d'après Corners; R. K. Bow, GOverbrook; %

 

   
   

   

   

 

  la prescription. Rendez-vous comple ;
Coal & Lumber comme déjà la première potion vous sou- R.-J-R. Lauzon, Eastview; S. J.

Company, Ltd legera. Les capsules sans goût qui ont{ Finnessy, Britannia Bay; F. A. |#
’ : déjà fait leurs preuves vousattendent et! Cashman, Woodroffe: D. K. Mc 12

tre argent vous sera remboursé si vous . ' , , : 1 2
SIEGE SOCIAL n'obtenez pas les résultats satisfaisants. Laurin. East Templeton: C. J

- -B- fAntérieurement connu sous Je nom de. . ral]: ;88, rue Bank.  2-1785-6-7 Aeroneoar de chan. ; Lekenos, Cornwall; L. Hanskic,
gement dans la formule. Prix $1.00. i Finch,    ow

 

 

 

 

RESULTE DES

communications par habitant est plus élevée que dans presque

Ici, au Canada, où naquit l'idée du téléphone, la moyenne des i

tout autre pays de l'univers. Ë

En définitive, l’usage constitue la pierre de touche. Le service
téléphonique offre à ses usagers la plus grande valeur possible pour
ce qu'ils paient. ‘Tarif raisonnable, service rapide, sûr et courtois
—autant de facteurs qui favorisent l'expansion du téléphone.
Ils expliquent que le Canada occupe la première place quant à
l'usage du téléphone.

Sans doute, la disette des matériaux essentiels en temps de guerre
a grandement restreint l’essor du 

  
téléphone, mais le service s’est Les citoyens du Canada et des Etats

: a a Unis échangent beaucoup plus de
maintenu a un haut degré d'excel- communications téléphonicues que

lence. I! a fourni une contribution tout autre pays européen
‘ a . . . En Europe, la Suède tient la tête.

netoire à la victoire de demain. Les derniers chiffres officiels connus
(1941) donnent à la Suède 1965 !
communications annuelles par habi- ;
tant, à rapprocher de 262 au Canada.

Lu sowice act) Anan?sosailesauxmot

@ Achetez des timbres M. B. Hamilton,
et certificats d'épargne Gérant de district
de guerre régulièrement.
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Serviettes de bain turcs larges
et d’une blancheur de neige
grandeurs 22 x 42 pcs

CHACUNE 89Cc

Epaisses, douces et absorbantes! voici les serviettes si

appréciées par la famille. Remarquez la grandeur d’hom-

me . . . vous pouvez compter sur elles pour un assèchement

rapide et complet chaque fois! Etant toutes blanches

leur qualite d'absorbtion est assurée , . . La femme de

maison avisée se fait Un point d'honneur d’en avoir aans

sa réserve. Soyez assuré d’avoir votre part, mercredi chez

Freiman. troisième étage.

 

Valeurs! Descentes de bain en
couleurs gaies et variées

LA PAIRE ] 98

Pour votre propre foyer ou pour un cadeau, cette paire

de couleurs gaies embellira votre chambre de bain d’un

cachet moderne. Cette descente de lit et ce couvert sont

fait de matériel épais terry Une grande variété de cou-

leur en vin, vert, rose, jaune et bleu Une aubaine chez

Freiman. Vente d'août .. . magasinez de bonne heure!

 

Oreillers doux et bien
bourrés de plumes

CHACUN ] 00

Garnisser «os mt avec des orelllers neufs et frais à ce

prix d'économie! Fabriqués pour le confort , . . remplis

abondamment de plumes stérélisées et recouverts d'un

matériel durable à l’épreuve de la perte de la plume. Juste

à temps pour votre marché. Tous ,. . de grandeurs ordi-

naires.

 

Serviettes de table en imprimés de
gaies couleurs et de grande valeur

CHACUNE 2 98

Faites du temps des repas un temps de plus grand agré-
ment encore en mettant aux couverts ces gaies serviettes
de table Parmi vous trouverez des dessins mexicains,
patrons de fleurs et. effets de parchemin dans le choix
des couleurs rouge, bleue, vert, or . . sur fonds crème.
D'une excellente qualité qui se lavent et se conservent
longtemps. Grandeurs 52 x 52.
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Vente d'août de toile et de lingerie

de lit chez Freiman

Draps
lady
pepperell

grandeur 81 x 108 CHACUNE ) ° s 8

Sensationnelles aubaines! Ces fameux draps renom-

més pour leur force et leur fini toile sont en znontre

comme des valeurs exceptionneiles chez Freiman,

mercredi! Leur texture fine et solide leur vaut une

longue durée de service. Les draps Lady Pepperell

gardent leur douceur et leur blancheur de neige mal-

gré de nombreux lavages. Remarquez la longueur

exceptionnelle, permettant un sommeil plus repos

sant! Bords ourlés. Soyez assuré de vous procurer

de ces draps de grande qualité à ces prix d'aubaine.

Freiman, troisième étage.

 

  

  

 

   

 

  

  

Dessus de lit en chenille

douce ! modernes! colorés !

CHACUN 1 3 50

A temps pour embellir votre chambre pour l'ave
tomne . .. commencez par ce magnifique dessus

de lit de chenille veloutée chez Freiman. Choi-
sissez parmi un grand assortiment de riches coue

leurs .. . épais et ravissants! Les grandeurs génée
reuses permettent de recouvrir le lit en entier.

Remarquez les couleurs . . American beauty,

mauve, vert, bleu, orchidée, or, turquoise. A peu
près 90 x 100 pouces.

 

    

 

      

        

    
Confortables charmants de

dessins et couleurs variés

CHACUN 798

 

   
  

La bonne épaisseur pour donner une chaleur à partir de

maintenant! Confortebles remplis de coton frais et pro- °

pre et recouverts de jolies percales imprimées dans une

grandes variété de dessins. Bien piqués. Grandeur ae lit

fouble .. 60 x 72 pouces. Economie remarquable!

I

root,
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Le congéciviquea attiré unegrandefoule à C
nsBobby Courtney pilote Marstar au cordon

dans la première et les parieurs font
un gain de $87.90 pour chaque 2 dollars

*
Head Sea, le petit cheval de l’ancien jockey Jimmy

Darou, remporte l'épreuve principale de la journée
— Sol Magath remporte deux autres victoires hier
— Le double a payé $76.50 quand Compton et
Star Malone arrivent premier — La Quinelle n'a
payé que $6.70

Les milliers de fervents du turf qui se sont rendus à Connaught
hier après-midi, pour le programme de huit courses à l’occasion de la
fête civique d'Ottawa, ont assisté à un des programmes les plus inté-
ressants depuis l’ouverture du meeting d'été.

Ceux d’entre eux qui ont parié sur Marstar, dans la première cour-
se, ont été encore plus surpris, et très agréablement, car ce cheval,
piloté par Bob Courtney, a franchi le cordon et a payé le joli mon-
tant de $87.90 pour chaque deux dollars pariés.

Le cheval Hed Sea, propriété de l'ancien jockey Jimmy Darou, a
quitté le pelocon vers le milieu de la course et dépassé tous les autres
coureurs pour remporter la bourse du congé civique.

Wood King, avec E Harbourne en selle, a triomphé dans la
course au clocher, le Confederation Hurdle.

Le double paye $76.50 1.15 4-5. Lady Mark, Linwood Belle
Le double quotidien a payé $76.-| Bold Flyer, Cousin Chioe, Willow

50 à ses parieurs quand les che-| Top, San Guiseppe, Keep Ip, Mor-
vaux Compton avec Sol Magath sel of Hope, Midway Isle, Tiddly
en selle, et Star Malone, piloté par Sing ont aussi couru.
R. Fisher, se classérent premiers Daily Double — Compton et
dans les troisième et quatrième ; Star Malone, ont payé $76.50 pour
course. $2.
La Quinelle de la dernière cour- Cinquième course — Bourse à

se a payé la somme de $6.70 seu-| réclamer $400; trois ans et plus;
5 furlongs et demi. — Samoan
Queen, 105 (T. Field), 6.70, 3.35,
2.70, gagné; All Glee, 105 (P.
Connolly), 3.10, 2.45, : econd; Dash-
ing Along, 110 (M. Chevalier),
2.95, troisième. Temps, 1.09 1-5,
Coffee Spoon, Rosin, Tinted Light,
Brown Lion, Thorntina, Ever Ti-
me, Early In et Wise Ida ont
aussi couru.

Sixième course — Fête civique:
bourse, $500 à réclamer; trois ans
et plus; un mille et un seizième—
Head Sea, 108 (M. Chevalier),
11.85, 5.00, 3.00, gagné, Bold Nel-
son, 108 (R. Feeney), 4.80, 3.35,
second; Lagalla, 100 (S. Magath),
3.05, troisième. Temps, 1.48. News
Sweep, Beacon Rock, Charmette,
Cadence, Welletta, Edelad et Mas-
ter Spirit ont aussi couru.

lement quand Sol Magath pilota
Mesella à la victoire suivi par R.
Courtney sur Kaydeekay.
Ces deux chevaux étaient lourde-

ment pariés et ce fut la raison du
léger retour.

Voici les résultats du program-
me de huit courses d’hier:

LES RESULTATS
Premiére course, $400 pour les

trois ans et plus, élevés au Cana-
da, 6 furlongs — Marstar, 105
(Courtney), 87.00, 24.20, 7.05; Be-
laxy, 110 (Field), 3.75, 2.85; Gold
Plate. 115 (Feeny), 3.60. Temps:
1.16. My Adele, Legion Boy, Fair
Set. Genette W, Erica, Bluebell,
Six Lessons ont aussi couru.
Deuxiéme course, Confederation

Hurdle, $400, pour les trois ans et
plus, environ deux milles — Wood
King, 155 (Harbourne), 6.20, 4.05, Septième course — Pontiac —
3.20; Fourth of July, 131 (Chid-| Bourse, $400; pour trois ans et
gey), 5.25, 3.20; Glisten, 155 (Sho-| plus; un mille et quart. — Treve-
re), 3.30. Temps: 4.46. Sturdy Wil-
low, Frank C, King Kirkland, Don

lyan, 109 (Aimers), 6.40, 4.05, 2.85
gagné; Macaroon, 101 (Fisher),

Bane ont aussi couru. 11.70, 3.30, second; Yenoc, 114
Troisième course: bourse $+400,| (Connolly), 2.45, troisième. Temps

pour les trois ans et plus; cing; 2.11 3-5. Hunting Home, Lock Nut,
furlongs et demi (off 4.36) — Rare Diamond, Two Ply, Oakwoods
Compton, 116 (Magath), 4.55, 3.50 Lad, North Spate et Mellow ont
2.40; Green Hickory, 111 (Kerr), | aussi couru.
15.00, 4.00; Sweepshot, 116 (Fee-
ny). 3.10. Temps: 1.09. fPerfect] pour les trois ans et plus; six fur-
Blend, fFlush, Rocky Hill, Jane! longs. — Mesella, 110 (S. Magath)
Mark, Rissa, Miss Livery, Kantoy, 3.35, 2.55, 2.40, gagné; Kaydeekay,

 
Huitiéme course — Bourse $400;

 

Differentian ont aussi couru. 105 (Courtney), 3.70, 2.80 second;
f—Field. Not Yet, 105 (Chevalier) 3.95,
Quatrième course, $400 à récla-! troisième. Temps, 1.15 4-5. fInfra

 

mer, 3 ans et plus, maidens, 6 fur-| Red, Easy Hal, Boston Victory,
longs — Star Malone, 100 (R. Fi-| fBernardine, Equerry, Hand Mark
sher), 25.70, 10.80, 4.20; Patsy Fly Eggleston, fDonfinn et Flying Glee
108 (H. Harris). 3.35, 2.45; Roy-/ont aussi couru. f—Field.
star. 114 (T. Barker), 2.55, Temps Quinella a payé $6.70.

 

 

La “Bourse d’Uplands” sera l'épreuve
principale lors du programme de cet
après-midi à la piste du parcLonnaught

* *
Les courses de cet après-midi] pas loin à l'arrière tandis que

au parc Connaught auront lieu àj Doryphorus peut conserver une
l'heure du crépuscule avec la pre-} vitesse remarquable et en déclas-
mière épreuve commençant à 5.00) ser plusieurs. Dans la seconde
heures précises. Une autre carte| pièce, huit chevaux ont été ins-
tres splendide a été dressée par{crits et parcoureront un 5 fur
le secrétaire Lester Doyle et Jes| longs et demie. Marfrane, vain.
fins émotionnantes sont prévucs

|

queur samedi après-midi, pourrait
pour un grand nombre des numé-

|

encore être le premier avec Devii’s
ros au programme. Le secrétaire

|

Wit et Golden Silence comme ri-
Doyle a remporté beaucoup «de

|

vaux très dangereux.
succès dans le dressement de tes
programmes et a su plaire immen-
sément aux habitués des pistes de
courses. Le programme d'aujour-
d’hui sera caractérisé par deux
Quinelles et de deux pari-doubles.
La course initiale scra l'une des
Quinelles tandis que l'autre sera
tenue à la septième et dernière
sortie des courses.

sur la troisième et la quatrième
course. Douze se rendront au point
de départ pour parcourir un six
furlongs. Homer, qui a fait les
choses très aisément lors des jour-
nées précédentes est favori peur
l'emporter. Mais, Bess Greenocke,
Beauty Time sont aussi de solides
coursiers et disposeront de toute
leur vitesse pour prendre la tête.
Le dernier pari-double qui sera dc
5 furlongs et demie présente 11
participants. Le favori est In Char-
ge, vainqueur à Montréal, récem-
ment. Le second choix tombe sur
Doris Elaine tandis que le trois-
ième se tourne vers Master Mark,
un autre bon rival semble être
Ann Hanover,

La sixième course atteindra une
longueur d’un mille et 70 verges
avec 11 rivaux en présence. Pa-
ques, cheval très amélioré est fa-
vori ainsi que Mr. Grief et Darby
Dague peut aussi devenir un vain-
queur. Le dernier évènement nous
présente Gold Saxon comme grand
favori avec Van Man, Wooden in-
dian et High Low Jack, comme
rivaux trés sérieux.

L'évènement qui sera ie plus a
remarquer sera celui qui nous dré
sentera la course connue sous le
nom de “Bourse d'Uplands”. Une
longueur de six furlongs avec 12
participants. Le favori est Bit
O'Cossup qui répétera tout pro-
bablement ses succès de la semii-
ne dernière. Mais, il faut aussi
considérer Cattari et Jorufus, deux
autres bons chevaux qui ont déjà
fait leurs preuves.

Le numéro initial nous présen-
tera 12 conrurrents. Et, Four In
Hand qui s’est classé dans l'ar-
gent à plusieurs reprises demeure
légèrement favori pour atteindre
le point d'arrivée avant tout le
reste du peloton. Bossie Mark, pro-
priété de Henry Brock ne sera  
 

 

 

 

Donne pleine valeur

à ceux qui font leurs rouleuses.
Achetez le contenant d’une A livre… ll est économique.   
   
  

Le populaire pari-double opérera>
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Quelques notes
autour du parc
Connaught -
Quelques instants avantla “cour-

se aux clochers”, le jockey Earl
Harbourne a appris qu’il était
papa d’un gros bébé dans un hô-
pital de Toronto. Fier, Earl en-
voya sa monture de l'avant et ne
fut jamais déclassé. Lorsqu’ils
descendirent de leur monture à
l’estrade des juges pour être pesé,
Earl fit la remarque suivante:
“C’est un pour Clifford Earl”. Il
fut félicité par tous les meneurs
et un grand nombre de fervents.

+ + *
“Chevaux ce courses”, commen-

ta le bedonnant Jim Fair lorsqu'il
dirigea sor attention sur le fait
que Marstar, vainqueur de la pre-
miére course et qui paya un mon-
tant de $87.90 et Star Malone, vic-
torieux dans la quatriéme, payant
$25.70, étaient pleinement frère et
soeur, Ils sont tous deux descen-
dant de Star Diadem.

* x _+
Le meneur Les Beckett a refusé

de conduire des montures, hier,
en respect pour Bob Russell, pro-
priétaire et entraîneur de Toron-
to, qui est décédé samedi dernier.
Beckett a souvent conduit des che-
vaux pour Russell et tous deux
étaient des amis très intimes.

* *%* +

Le programme du crépuscule
redeviendra à l’affiche cet aprés-
midi, quand la première course dé-
butera à 5 heures précises. Deux
Quinelles opéreront sur les cour-
ses d’aujourd’hui. Le pari double
sera tenu sur la troisième et la
quatrième courses.

x * x
Jim Fair a disposé de Kownig-

smar et de Bossie Eye pour un
montant inconnu. L'acheteur a été
Henry Brock. Tous deux vont con-
tinuer à opérer dans les courses
du Connaught, mais sous les cou-
leurs d’un autre propriétaire.
eee

Dans le tournoi de

croquet dela S.-J.-B.
Par RICKEY

Les clubs Rockland et Orléans
sont tombés sur un pied d'égalité
dans leur série éliminatoire pour
le droit de se mesurer contre St-
Charles pour le trophée de l’Asso-
ciation St-Jean-Baptiste, alors que
le club Rockland, jouant sur scn
terrain, dimanche après-midi, l'a
emporté sur Orléans au compte de
2-1 et par la suite, créait une éga-
lité entre ces deux clubs.
Comme il doit se déclarer un

vainqueur pour jeudi soir, Rock-
land et Orléans devront jouer une
autre série de 2 dans 3, ce soir
ou demain soir. Nous n'avons pas

reçu de nouvelles définitives à ce
sujet, mais les clubs furent avisés

{qu’ils doivent jouer sur un terrain
neutre à Ottawa. Il est tout pro-
bable que ces deux clubs joueront
ce soir à St-Charles ou à Laval.
Nous aurions aimé vous faire con-

| naître le lieu ou la date, mais la
; distance nous l'empêche. En tout
cas, il est certain qu’il y aura jou-

| tes jeudi soir entre St-Charles et
le gagnant Rockland-Orléans. L'au-
tre série, Sylvain - Val-Tétreau,
pour le championnat et le droit
d'entrer en grande finale contre
Laval se continuera jeudi soir à
Val-Tétreau. Suivez notre page
sportive pour d’autres nouvelles
sur le croquet.

P.S. — Nous n’avons pas recu
les feuilles sur les joutes Rock-
land-Orléans de dimanche dernier.
Le secrétaire demande aux inté-
ressés de lui faire parvenir ces
rapports le plus tôt possible.
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BOSSIE MARK, jument de cinq ans, fille de Koenigsmark et de
Bossie Eye, vient d’être vendue à Henry Brock par son ancien pro-
priétaire Jim Fair pour une somme qui n’a pas été annoncé. Cette
rapide jument brune prendra part à la première course du parc Con-
naught cet après-midi et elle courra pour son nouveau propriétaire.

Les équipes Pointe-Gatineau et Cloutier
débutent victorieusement dans les séries
dela ligue Saint-Joseph de Wrightville

* *

Les gars de la Pointe défont les portes-couleurs du
journal “Le Droit” au compte de 8-7 tandis que le
Restaurant Cloutier s'empare d'une décision de
3-2 contre le magasin
mettent en évidence

Séguin. Les lanceurs se
“Noiraud”’ Desjardins,

revenu d'outre-mer s’aligne avec Cloutier — Pro-
chaines joutes, dimanche prochain

Les équipes Pointe-Gatineau et
Restaurant Cloutier ont remporté
les honneurs dans les premières
joutes des séries semi-finales qui
conduisent au championnat de la
ligue de balle molle de l'Ass. St-
Joseph de Wrightville.

Ces parties qui ont été des plus
contestées eurent lieu respective-
ment sur le terrain de la Pointe-
Gatineau et celui du parc Laroc-
que, devant de très belles assis-
tances.

 

Les protégés du vétéran Mal-
lette ont remporté une partie très
contestée contre les journalistes du
“Droit”, dont le mentor est le dé-
voué Roger Lalonce, Le pointage
finale fut de 8-7.
Fernand Fréchette des journalis-

tes a été le gros canon de la ren-
contre en obtenant 4 coups sûrs

et une transportation gratuite en
ses cinq apparitions à la plaque.
Le lanceur E. Simard, qui a aussi

fait du beau travail sur le monti-
cule des vaincus, à frappé sauf
à deux reprise.
Pour le compte des vainqueurs,

Joffre Séguin, R. Mallette, Rog.
Mallette et Gaston Léger ont réus-
si à déjoué le lanceur Simard en
deux oceasions.

Voici les alignements de cette
première joute.
Pointe-Gatineau:

G. Séguin, cd, R. Malette, 2-b.,
Rog. Malette, rec., A. Lauzon, 1-b,,
H. Carisse, c.-a.. G. Léger, 3-b,
R. Léger, c-g., L. Thibault, c.-c,
P. Charretier, lanc.
Le Droit:

J. Berniquez, c.-g. F. Wolfe,
3-b.. P. Berniquez, rec, G. Kings-
bury, 1-b., M. Berniquez, c.-d.. F.
Fréchette, 2-b.,, F. Ouellette, c.-a..
M. Ouellette, c.-c, E. Simard, lanc.
Points par manches:

 
 

PREMIERE COURSE —

  

Bess Greenock . 110
*Grand Luck . 105
Crackers . | … 110
*Whirling Dun . 110
Regan Mark … 103
Beauty Time .. … 110
*Semi Deck …… … 110
*Pagan Lake . … 100
*Ardeth ……… 105
Homer . 115

 

   

Menifel … 110
“Teddy LU Luu.ncscnreggeeecne secrensrerresenenres © 110

l'Our Bernie … 170
My ‘Adel- 105
In Charge .comin 115
*a—Ann Hanover 105

CINQUIEME COURSE — $400,
plus, 6 furlongs — (12):  
 

*Commemorate . 118
Brutus Folly .. . 11R
Bit O Gossip . 113
*b—Minotira … . 101
h—Light Tack 109
Speedy Booger . 111
Cattari . 113

   
 

Balquehollie . 108 ;
; GallirisSweeping Flame 116 ;

Mr. Grief . …… 116 *Major Minor
Sir Chicle 118 Ingrid G. ....
Verona Pine . …… . 111 Paques vee
Darby Dague Le Lea vera 108 Brigade Jr

SEPTIEME COURSE — $400, à réclamer, 8 ans et plus, 1 mille et 70
verges — (12-5):

*Gold Saxon Xaltowna . enone 111
Toby T. . .. Aussi éligfbles :
Here Again *Chicatone » Les crasseraasrereesssecrovasmaemseccnuse TÔT
Magie Power … Brotela Lens 111
*Margie Los ... *Hot Mark 101
Fordn . Super Service .….….………..…asenesenns 116
a—Van Man a— Wooden Indian . . . 116
Transbriar &. Inscription var Mme J-R. La-|
Legal Advice .. brèche. |
*Four Flush  .. Première course à 5 p.m. ‘
High Low Jack . 116 sreppmande d'Etie alloué comme 8p-1

Pa Le + ty eV y | 4, NEE 4 G 2,

41 ” PE va À

TROISIEME COURSE — $400, a réciamer, 3 ans et plus,

QUATRIEME COURSE — $400, a réclamer, 3 ans et plus,

Les inscriptions à Connaught
Les Inscriptions au parc Connaught pour aujourd'hui:

$400, à réclamer, pouliches, 3 ans et plus, 1 mile et

 

  

 

70 verges — (12-2):

Stray Boy*Bossie Mark Four In Hand rees eavns 115
*Beanty Mark Criagelachie coi. 95
Charles G. *Doryphorus ..... . 105
Valdina Oak Hadalark . 110
*Linwood Miss Aussi éligibles:
Storm Hood Toms Best ue Larmes 103Mehitabel . 100 *San Guiseppe 110

DEUXIEME COURSE — $400. a réclamer, 3 ans et plus, 67) furlongs — (8):

*Greenocks Coin . . 110 *Devil's Wit . 110Marfranc . . 120 Golden Silence … . 115*Star  Larkmead 110 “Guess Who 105*Cave Mark cree 102 *Date Ace . 112

 

6 furlongs — (12-6):

Chic Mary
*My Mother .

Aussi é.igibles :
*Jock Stone

*Lascar …
Captain Tower
Red Duke ….
Sweepshot
Wise Ida

  

  
    

a—Master Mark .
Doris Elaine .
*Kerris Gem
Thrust Sweep
*Meadow Money ..
a—Inseriptions par J. G. Fair.

2 réclamer, Bourse “The Uplands”, 3 ans et

Jorufus evee
*Pop's Advice ..
a—Tripod
a—De Sola … ee oo

a—Inscriptions par J. Binstoek.
b-—Inscriptions par Mme M. A. Si-

lagyJr.

 

SIXIEME COURSE — $400, A réclamer, 8 ans et plus, 1 mille et 70 verges — (11):

 

  

 

Pointe-Gatineau: P. C. E.
030010013—8 9 7

Le Droit:
000014110—711 5

Arbitres—Plaque, E. Brisebois;
buts, R. St-Laurent, E. Léonard;
statisticien, Edg. Lajambe.

 

Dans la joute au parc Larocque,
la foule a pu assister à une ren-
contre des plus contestées de la
saison lorsque les restaurateurs de
Cloutier, sous l'habile direction
d’Eugéne Cloutier, ont triomphé
de la puissante équipe de W. Sé-
guin, dirigée par Léo Duguay et
Luc Fréchette, au pointage de 3-2.
Le lanceur Lucien Caron du

Séguin a été solide sur le tas de
boue lorsqu’il a fait mordre la
poussière à sept de ses adversaires
tout en se faisant toucher pour
sept coups très espacés.

Rog. Poirier a aussi fait du beau
travail pour les vainqueurs en re-
tirant 5 hommes au baton et en
n’accordant que 5 coupe saufs.
Il accorda 3 transportations gratui-
tes contre une seule pour son ad-
versaire.

“Noiraud” joue

Les restaurateurs de la rue Du-,
mas, avaient réussi à embaucher,
le fameux ‘Noiraud” Desjardins,
qui nous esf. revenue d'outre-mer.
Il a joué une excellente partie au
Ze sac. Roger Poirier et Guy Clou-
tier ont frappé deux fois en lieu
sûr pour Cloutier tandis que P.
Jodoin a été le gros cogneur de
son club avec 2 coups sûrs. Roger
Duguay à frappé un trois-buts au
cours de la mêlée.

Alignements
W. Séguin: P. Jodoin, 2-b., H.

Benoit, 1-b., Rod. Desjardins. c.-a,
L. Caron, lanc., E. Duguay, rec., N.
Pilon, ec-d., R. Duguay, c.-g., A.
Godmaire, 3-b.. M. Poirier, c.-c., R.
Barbeau, 1-b. à la Be.

Restaurant Cloutier: F. Boucher,
cd, G. Cloutier, rec, E. Cloutier,
2-b., H. Labelle, c-c. F. Villeneuve,
1-b., L. Proulx, 3-b., Rog. Desjar-
dins, c.-a., E. Ciré, c.-g., Rog. Poi-
rier, lanc.

B. Lavoie frappe pour Villeneu-
ve à la 9e manche.

Points par manches:
W. Séguin:

0000000202 5

Rest. Cloutier:
000001011—3 7

Arbitres—Plaque, Gene Goder;
Buts. Lionel Ducharme. Ken Mé-
nard; statisticien, Gérard Lagacé.

P. C.

 

Comme les séries sont au meil-
leur dans 3 parties, les prochaines
joutes auront donc lieue dimanche
prochain au parc Larocque, lors-
que la ligue présentera un inté-
ressant programme double.
—

le sommaire des
iontes debaseball

Points par manches: P. C E.
Montréal .... 001 000 000—1 6 0
Syraguse ... 000 000 30°—3 7 3
Roy et Andrews; Katz et Va!

divia.

Premiére partie: P. C. E.
Baltimore 000 000 0—0 4 1
Rochester 010 000 *—1 4 2
West et Lallar; Trotter et Rice.
Deuxiéme partie: P. C. E.

Baltimore 102 000 060—8 14 0
Rochester 000 000 300—3 5 2

Kleine, Embree (7) et Kahn;
Gardner, Sakas (4), Strommen
(8). Taylor (8) et Rice,
Jersey-City 004 640 100—15 11 0
Buffalo 000 101 400—"6 11 2

Premiére partie,
New. 140 100 000—8 12 0 ..
Tor. 000 004 000-4 6 3. Holcombe et Drescher: Knerr,

Cook et Crompton.
Deuxiéme partie.

New. 010 100 0-2 3 O
Tor. 000 001 0—1 8 ©
Maldovan et Vangrofski; Mustai-

kis et Lady.

K id
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Barker talonne
Magath dans le

rang des jockeys

Le classement des jockeys
gagnants au Parc Connaught
à la fin de la huitième
journée des courses est le
suivant:
S. Magatheas
T. Barker ...
H. Harris ....... 5
L. Beckett 5
M. Chevalier … 4
R. Courtney . 4
R. Feeney ....... . 3
T. Field .... … 3
R. Fisher .….…….....….…....…….……. 3
T. Aimerssus 2
N. Kerr ......... . 2
W. Holborn ... 1
J. Monroy .......... 1

J. Bardales ...... 1
E. Harbourne … ol
P. Connolly .......... . 1

’

Résultats
du baseball
LIGUE AMERICAINE

Pas de joutes à l'affiche,
CLASSEMENT

G. P. Pet
St-Louis ceenina . 62 42 .596
Boston ...... . 55 48 .534
NEW-VOIK _...usecermesrememeaneenmeenenonn 53 48 .525
Détroit … 52 50 .510

Chicago 50 53 .485
Cleveland . 5 55 481
Philadelphie 47 59 443
Washington 44 59 427

LIGUE NATIONALE
Pas de joutes à l'affiche.

CLASSEMENT
G. P. Pet.

St-Louis ... 72 27 127
Cincinnati 55 43 561
Pittsburgh 52 44 .542
New-York .. mo49 52 485
Chicago 46 49 484
Boston i» 41 58 414
Philadelphie 38 58 .396
Brooklyn … 40 62 .392

LIGUE INTERNATIONALE
Newark, 6; Toronto, 4.
Newark, 2; Toronto, 1.
Syracuse, 3: Mentréal, 1.
Baltimore, 9: Rochester, 3.
Rochester, 1: Baltimore, 0.
Jersey.City, 15: Buffalc. 6.

CLASSEMENT
G. P. Pct.

Baltimore cnr. 84 45 593
Newark . 64 50 .561
Buffalo .... 60 53 .531
Jersey-City 56 54 ,509
Montréal 52 57 477
Toronto 52 60 464
Syracuse 49 61 .445
Rochester 49 66 .426

 

ASSOCIATION AMERICAINE
St-Paul, 4: Columbus. 3.
Toledo. 8; Minneapolis, i.
Milwaukee, 10: Indianapolis, 3.
Columbus, 6; St-Paul, 2.

Thurso (Qué.)
THURSO, Qué, —(D.N.C.)—De

retour d’un séjour à Old Orchard,
Mme Neveu, de Brownsburg, Mme
Strasbourg. de Chénéville, et Mme
Pasquali, de Montréal, ont rendu
visite à M. et Mme Horace Ques-
nel.
Mme Pasquali et son fils Ralph

passeront une quinzaine, à Thur-
so.

Mlles Madone et Josette Paquet-
te sont de retour d’un voyage à
Montréal, Beauharnois et Valley-
field où elles ont visité leurs pa-
rents et amis.
Naissance:
M. et Mme Joseph Lefebvre font

part à leurs parents et amis. de la
naissance d’une fille, baptisée Ma-
rie-Jeanne-Lise. Parrain et mar
raine. M. et Mme Gatien Paquette.
Le docteur Engelbert Quévillon.

capitaine dans l’armée canadienne.
est de retour parmi nous, après
avoir passé plus de deux ans en
service, dans l'armée active.
Mme Conrad Séguin et ses deux

enfants, Robert et Maurice, de
Timmins, sont actuellement en va-
cances pour quelques semaines.
dans la famille Fabien Frappier.
Funérailles :
Les funérailles de Mme (veuve)

David Raymond. née Frazille Du
chesneau. décédée à l'âge de 88
ans. ont eu lieu mercredi matin. en
l'église de Thurso. Elle apparte-
nait à la Congrégation des Dames
de Ste-Anne dont elle recut les
honneurs. Plusieurs parents et
amis assistaient au service chanté
par M. l’abbé R. Lacasse.

Forteaugmentation

des ventes en 1944
Pendant les six premiers mois de

1944, les ventes de bestiaux aceu-
sent une forte augmentation sur
celles de la période correspondan-
te de 1948. Le nombre total de
pores classés aux abattoirs inspec-
tés a été de 5,165,721. soit 60 pour
cent de plus que pendant les six
premiers mois de 1943. Au cours
de 26 semaines en revue, il s’est
abattu 570,975 bovins aux abatoirs
inspectés, soit une augmentation
de 28 pour cent: il s'est abattu
également 351.174 veaux. soit buit
pour cent de plus, et 318.255 mou-
tons et agneaux, en augmentation
de 27 pour cent.
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l'Interprovinciale

Ils éliminent le Laurier de la course

alors que le Royal-Canadien défait les

*

arrive premier frappeur
deuxiéme avec 419

Par henri Laperrière
Les Hull-Volants, savamment pi-

lotés par Bob Guertin, ont atteint
le premier crochet de la ligue de
baseball I-.iterprovinciale
leur vict«ire de 10 à 2 sur le Lau-
rier, dimanche au stage de Hull.
Dans la preriière jouit. au pro-

gramme le Royal-Cuiadien de la
basse-ville d'Ottawa a fait un ral-
liement sensationnel en sixième
manche, compiant six points, pour
triompher des Aviateurs de Rock-
cliffe et se classer :x-eaquo avec
eux en deuxième place.
Le Laurier se voit donc éliminé

de la course et une série élimina-
{toire de deux joutes en trois com-
mencera dès diman:he prochain

.jau stadium Décosse.
La lutte des deux G a été suivie

avec intérêt dimanche dernier et
c’est finalement Frank Garvey
qui se classa premier irappeur du
circuit Pharanl a ec une moyen:
ne de .47. Garvey obtint deux
coups saufs en quatre apparitions.
Quant a Guzzo, il cogna un seul
coup sauf en trois efforts et sa
moyenne resta à 41£ Pa quale ob-
tient donc ia deuxième piace chez
les cogneurs de l'Interprovinciale.

Pelky, champ droit et ler but
des aviateurs dimanche a été le
meilleur cogneur de so:. clan avec
trois coups saufs en quatre tenta-
tives. Les hommes de Fulton co-
gnèrent huit coups saufs contre
neuf par le Royal-Canadien,
Les Aviateurs perdirent la joute

de l’avis de plusieurs, quand ils
retirérent leur prem'er lanceur
pour le remplacer par Bennett.
Les Patriotes tombèrent sur ce
dernier en sixième manche et ras-
semblèrent plusieurs coups saufs
pour compter six points et porter
leur total à 10.

Dollard Houle a lancé la partie
pour ‘ R yal-Canadien sauf la
dernière manche. L'as de Thurso
a retiré cinq hommes au bâton.
Charlie Lesage a lancé la derniè-
re manche et les hommes de l'air
n'ont pu comptez.

Hull prend le drapeau
Les Volants oni cogné quatorze

coups sur Maurice Valiée et Aldo-
ria Roy et le vétéran Oscar Bus-
sière, faisant un deuxième retour
au monicule depuis quelques se-
maines, vint trop tard dans la
joute pour arrêter le bombarde-
ment du noir et blanc.

Euclide Laframboise cogna trois
coups sur trois. Blondin, Faldo
Tremblay, Cuthbertso et Macli,
cognèrent .auf deux fois. Edgar
Laframboise “at le meilleur co-
gneur pour le L urier avec deux
coups en trois efforts.
Le vétéran gaucher Lefty Bar-

baro fut solide en tout temps. Il
ne fut touché que pour six coups
espacés.

Il retira six hommes au bâton,
Vallée trois et Roy un. Le vétéran
Oscar Bussière, instructeur du jeu-
ne Laurier, aurait eu un meilleur
résultat s'il était venu plus tôt
dans la joute.

Il iape le vent
Aurèle Morin, le seul homme

qui n'avait pas été éventé depuis
le début e.la saison, a finale
ment sombré à la plaque sur une
des balles rapide du lanceur ad-
versaire.
La série semi-finale fournira du

jeu intéressant car les Aviateurs
et le Royal-Canadien ont présen-
té de fort jolies joutes au cours

 

 

=

Pendant la période allant du ler
janvier au 30 juin 1944, il s’est ex-
porté au total sur les Etats-Unis,
18,769 vaches laitières contre 22-
301 pendant les six premiers mois
de 1943, soit une diminution de 16
pour cent.

après

 

Aviateurs et se classe ex-aequo en 2ème
* *

Les semi-finales commenceront des dimanche pro-
chain — Aurèle Morin est éventé — Frank Garvey

avec 447 et Patsy Guzzo

de la saison. En attendant, leg
Volants se reposent.
Nous suggerons aux Volants

d’aller jouer en exhibition & Thue
so. Cette dernière équipe désire
rencontre: des c:ubs séniors de la
région et une petite « .cursion du
genre sera utfle aux Volants et
elle sera avantaz use pour le
Thurso. On doit communiquer
avec Rolland Larose, à Thurso,
pour conciure une telle joute,

Les équipes:
Première joule
AVIATION

Miron, ac Co.
Sherwood,
Guzzc, 3b
Garvey, 1b,
O'Connor,
Pelky, cd,
Licari, 2b
Parks, cg
Peachy. cz
D'Entremont,
Bonnett, lane
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Totaux 31 6
ROYAL-CANADIENS

R. Laframboise. € …. .
Lobbe, ac,
A. Morin,

— œ »
=

Charron ed
Labarge, ec.
Lesage, 3b, lanc
Hall, “1b
Pilon, ec
Houle, lane
Hamel, ac
xSchuman

Bo
BS

23
da

ND
LE

oo
de

ON

—

e
o
s
—
-
2
c
c
.
…
-
2
0
e
2
9

 

_

Totaux 10 9 21 13
x—frappe pour Houle a la sixième,
Par manches:

Aviatiot 00s 030 0— 6 =» 4
Royal-Canadiens … 000 226 x—10 9 8
Sommaire:
Erreurs: Miron, 3: Lobbe, R. Lafram-

boise, O'Connor, Hamel; points sur coups
de Garvey, 2; Pelky, Z: Houle, R, La-
framboise, O'Connor, Licari, Hall, 35
Lobbe, A. Morin, Lubarge, Lesage, Schue
man. Deupx.buts: Garvey, Pelky, Licari
Hall. Trois-buts: Guzzo. Buts volés: A
Morin, 2; Charron, 2; O'Connor, Pilon,
Garvey, Hall, Guzzo, Lesage. Point: mee
rités: Aviation, 2; Royal Canadiens, 5.
Laissés sur les bute, Aviation, 6; Royale
Canadiens, 8. Buts sur balles de D’Entre
mont, 6: de Bennett, bh; Garvey, aucun:
de Houle, 2: Lesage, aypun, Retirés au
bâton par D'Entremont, %; par Bennett,
aucun; par Garvey, aucun; par Houle, 58
par Lesage, aucun. Coups sur D'Entree
mont, 4; sur Bennett, 5;

sur Lesage, 1. Points mérités: de D'Entre-
et 2-3 de manche; de Houle, 3 en 5
mont, 2, en 5 manches; de Bennett, 3
manches Mauvais lancers, D'Entremont.
Lanceur perdant. Bennett; Lanceur ga.
gnant, Houle. Arbitres: O'Brien, à is
plaque, Limoges, sur les buts. Durée de
la joute, 1 heure 42 minutes. Statisticien »
Coco Jarry.

LAURIER
R, Nault, ee... cen.
P. Morin, 2b . …
W. Tremblay, cg
P. Tremblay, 3b
Ed, Laframboise, ac
Champagne, 1b
Lafcrtune, cd
Berniquez ed
M. Nault, rec
Vallées lanc
Roy, lane ...
Bussiére, lanc

sur Houle, 73
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… » -Totaux 2
HULL-VOLANT

Blondin, -1b
Muldoon, ec . .
E. Laframboise, ac
Pranschke, 3b |
F. Tremblay, ed
Smith, 2b
Cuthberson,
Cloutier, cg
Macli, rec .
Barbaro, lane ...
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wa —Totaux
Par manches:

Laurier
Hull.Volant
Sommaire:
Erreurs: Smith. M. Nault. Points sur

Pranschke, 3: Macli, F. Tremblay. 2; E,
coups dr P. Tremblay, Ed. Laframboise,
Laframboise, 2; Cuthberson, 2. Deux-butss
R. Nault, E. Laframboise, Blendin. Sacri-
fices, R, Nault, E. Laframhoise, Buts vo-
lés, Smith, P. T.emblay, E. Laframboise,
Pranschke, F. Tremblay, Curhberson. Dou-
ble-jeux: F. Tremblay à Macli, P. Morin
à Champagne, Foints mérités: Laurier 2,
Hull-Volant, 10. Laissés sur les buts
Laurier, 6; Hull-Volants, 7. Bute Sur balles
de Harbaro, 3; de Vallée, 5. de Roy, 1,
de Bussière, aucun. Retirés au bâton par
Barbaro, 6: par Vallée, 3; par Roy, 11
par Bussière, aucun, Coups sur Vallée,
19 en 5 1.3 manches; Roy 4 en 1-3 de
manche, sur Bussière aucun. Lanceur per-
dant, Vallée. Arbitres, O'Brien & la pla.

. 200 006 6— 2 6
110 026 x—lb 14 t

p
t

 

   

 

que, Limoges. sur les buts, Durée de a
joute 1 heure 35 minutes, Statisticien,
Cceo Jarry.

CLASSEMENT
Equipes G P

Hull-Volant meme OT s
Aviation ue - 6 ê
Royal-Canadiens ……. . 6 8
Laurier . 5 7
 
 

   
 

COURSES

Sept courses émouvantes
avec paris un-deux dans

CONNAUGHT PARK JOCKEY CLUB

Reunion de courses d'été

Du 29 juillet au 14 aout
inclusivement

  

AUJOURD'HUI

courses — Double de chaque jour dans

la quatrième course.

   

  

        

commençant à 5 heures

les première et dernière

 

Château Laurier pour le dépôt
pondre avec le service spécial

Les tramways de la Hull Electric quittent le terminus du

autobus de la Gatineau donnent un service régulier aur la
ligne d’Aylmer du terminus de la rue Georges et aux points
intermédiaires, jusqu’à l’entrée de la piste.

de Rivermead afin de corres.
de wagons du C.P.J.C.. Les

 

Tél, 5-4475  Bureaux: Connaught Park Jockey Club, Immeuble
de la Banque Nationale.

Piste: 5-4944   
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Le St-Charles mène le jeu et le Bédard
fait bonne figure dans les tournois de
la Fédération de tennis can.-française

*
Mme Germaine Coucke-
— Eudore Drouin repre

* *
Doran demeure invincible
nd la raquette — Plusieurs

matches intéressants un peu partout chez nos

nombreux clubs — L'a
nôtres dans le domaine

tame,ale Gistviéw étaient
envahis hier soir par les clubs de

dération. Les joutes de vendredi
soir sont sans doute les plus cou-
testées de l'histoire du tennis de
la Fédé. Les clubs de la Fédera-
tion ont joué hier soir 39 sérics
de tennis donnant un total de 358
parties. Pour jouer ce nombre re-
marquable de parties de tennis
dans quelques heures chez quatre
clubs seulement il faut un entrain,
une entente et une organisation
extraordinaire. Le tennis est donc
en pleine vigueur et ses fervents
en sont tous enthousiasmiés.
Germaine Coucke Doran semble

favorite cette année et ajouta une
autre victoire sur Laurette Bel-
leau. Laurette opposa toutefois
un jeu rapide et redoutable. Marie-
Paul Beaudry, fierté du tennis Ca-
nadien, et Annette Legault du Bé-
dard se sont livré un marathon des
plus intéressant. Le Jeu était ra-
pide et les coups étaient frappés
avec une force remarquable pour
des jeunes filles. René Trudel, no-
tre dévoué arbitre en chef, et Mau-
rice Durocher, grand organisateur
du Canadien, se sont aussi engagé
dans un marathon non moins 1n-
téressant. Jules Quesnel, merveille
du Canadien, et Charles de Jncas,
as du Bédard, se sont livré un
duel ardu qui dura trois séries.
Edouard Rowe et Jacques Saria-
Bournet termineront cette après-
midi le marathon d'hier soir qui
sarréta a 6-3 pour Edouard et
9-7 pour Jacques. Le tandem Wil-
frid Bériault, président et grand
calculateur de la Fédé, et l’abbé
Alfred Boyer se sont aussi engagé
dans un match très intéressant
avec Emile Régimbald et Heuri
Labelle. Conrad Sincennes et Ro-
land Caron étaient encore aux .pri-
ses hier soir. Le jeu était rapide
et des plus intéressant. Conrad
triompha finalement par 46. 6-2,
7-5. Jean Séguin, champion de
la classe B de la Fédé et Aure-
lien Régimbald, président du ciub
St-Rédempteur. se sont disputé un
amtch qui dura aussi trois séries,
Marthe Proulx et Pauline Labelle
se sont aussi engagé dans un mara-
thon surprenant. Marthe triompha
par 6-1, 2-6, 12-10. Thérète Groulx
rencontra un adversaire redouta-
ble dans la personne de Thérèse
Tomaro et remporta finalement
la palme par 6-1, 46, 6-0. Cecile
Roy et Marie-Jeanne Cousineau
ont joué des séries remarquables
pour remporter une victoire argue
contre Anne-Marie et Carmelie
Séguin.

Résultats
Tournois masculins:
BEDARD VS CANADIEN

Simples masculins: René Tru-
del (B) défait Maurice Durocher
(C) 6-3, 3-6, 6-3, Jules Quesnel
«C) défait Charles De Jocas (B)
6-4, 2.6, 6-3, Edouard Rowe (B)
Jacques Sarra-Bournet à terminer.

Double masculin: Moïse Coucke
et Eudord Drouin (C) défont Au-
rèle Longpré et Roger Dion (Bb)
6-3, 7-5.
ST-REDEMPTEUR VS
ST-CHARLES

Simples masculins: Conrad Sin-
cennes (SC) défait Roland Carcn
(SR) 4-6, 6-2, 7-5: Jean Séguin
(SR) défait Aurélien Régimhaid
2-6, 6-3, 6-1: Rosaire Roy (SC)
défait Réal Sauriol (SR) 6-2, 7-5
Double masculin:  Abpé A.

Boyer et Wilfrid Bériault (SC)
défont Emile Régimbald et Hen-
ri Labelle (SR) 6-2, 2-6, 6-0.
Tournois féminins:
CANADIEN VS BEDARD

Simples féminins: Germaine
Coucke-Doran (C) défait Laurel-
te Belleau (B) 6-4, 6-3: Annette
Legault (B) défait Marie-Paul
Beaudry 4-6, 6-1, 6-4; Catherine
Tremblay défait Jeannette Vail.
lancourt (C) par défaut.
Double féminin: Lucienne Sou

lière et Rita Charron (B) défont
Marguerite Coulombe et Rita Duy.
chesne (C) 62, 6-2,
ST- CHARLES VS
ST-REDEMPTEUR

Simples féminins: Jeannine
Charron (SR) défait Madeleine
Charette (SC) 6-1, 6-1: Thérère
Groulx (SC) défait Thérèse Toma
ro 6-1, 4-6, 6-0: Marthe Proulx (SC)
defait Pauline Labelle (SR) 61,
2-6, 12-10.

Double féminin: Cécile Roy et
M.-Jeanne Cousineau (SC) défont
A-Marie Séguin et Carmelle £é-
guin (SR) E-2, 3-6, 6-3,

Classement
MASCULIN: FEMININ:

J PG JPG
St-Charles 8 2 6 8 4 4
Bédard . .. 7 3 4 8 205

St-Rédempteur 8 4 4 8 5 3
Canadien . . 7 5 2 8 + 3

Le conseil
Le conseil de la Fédé tenait

hier soir sa troisième réunion au
chalet du club de tennis Canadien,
M. Roger Défayette, propriétaire
du grand club Canadien, est un
hôte généreux et sportif. L'assern-
blée défuta par la question des
joutes interrompues par la piuie
ou la noirceur. I] fut décidé auc
si un tournoi était interrompu par
la pluie ou la noirceur ce ‘our-
noi devra se terminer le lendemain
ou le plus tôt possible et ies
séries et les parties jouées comnp-
teront et seront continuées II
fut aussi décidé qu'en semi-finale
et qu'en finale les joutes compren-
draient quatre simples et un dou-
ble. Et on entrepris la charge de
remplir la charte pour les sim.

  

tennis.canadien-frengeis de fa~rdfameoe

venir est souriant chez les
du tennis

a - -— - * - e * ES

ples qui se disputeront la semaine

fiûls qui devront se jouer lundi
soir, le 7 août:
Deux membres du même cluh,

qui doivent jouer un contre l'autre,
peuvent jouer sur leur courts de
tennis mais doivent remettent les
résultats a l'arbitre en chef ou
au secrétaire le même soir de la
joute qui est sans doute le soir
indiqué.
L’heure n'est pas indiquée, pour

ces premières rondes mais les
membres sont priés de se rendre
le plus tôt possible. Si une ver-
sonne n'est pas arrivée à neuf
heures le soir indiqué elle perd
par défaut.

| Résultat de la première ronde
jouée hier

Simples masculins: E. Rowe dé-
fait G. Dubois, 6-2, 6-0; R. Caron
défait G. Bilodeau, 6-1. 7-5; C. de

R. Roy défait M. Robert, 6-2, 6-2;
J. Quesnel défait A. Lalonde, 6-0,
6-0; Moïse Coucke défait R. La-
belle, 6-2, 6-2; A. Cousineau défait
R. Cyr, 4-6, 6-1, 6-1; Aurèle Lalon-
de défait M. Ouellette, 6-8, 6-1, 6-2;
J. Guay défait Martial Ouellette,
6-1, 6-0; J.-Y. Daoust, défait R. Pa-
gé, 4-6, 6-0, 6-4: J.-M. Roy défait R.

Dion, 3-6. 6-1, 6-4; A. Chartrand dé-
fait G. Arial, 0, 6-2: E. Foisy dé-
fait M. Blain, 6-0, 6-0.

Simples féminins: B. Vaillan-
court défait M.-J. Cousineau, 6-2.
6-1: Juliette Stang défait P. Label-
le, 6-4, 7-5; L. Belleau défait J.,
Vaillancourt, 6-0, 6-1; T. Groulx dé-!
fait T. Tomaro, 7-5. 2-6, 9-7; M.|

! Coulombe défait R. Duchesne, 6-3,
6-4: C. Tremblay défait A. Legault, !
6-1, 6-3. i

Le programme de ce soir |

Simples masculins:
lère ronde: P. Marier vs G.

Charlebois — A. Bolduc vs R Ma- |
jor. :
Zième ronde: G. Lafortune vs J.

Durocher — J. Guay vs E. Lebel
‘R. Roy vs J. Séguin — A. Longpré
ivs Y. Cousineau — J. Sarra-Bour-
{net vs gagnant de L. Groux et A.
| Régimbald — A. Lalonde vs E. Ré-
! gimbald — J.-Y. Daoust vs R. Du-
| chesne — J. Quesnel vs J.-P. Sou-|
lière — J.-R. Trudel vs R. Caron.
— E. Foisy vs E. Morin — A. Cou-
sineau vs R. Morel — M. Coucke |
vs M. Durocher — W. Bériault vs
gagnant de A. Bolduc et R. Major
— A Chartrand vs E. Rowe — P.
‘Marier vs C. De Jocas — J.-M.
{Roy vs Y. Sarra-Bournet. Ç

Les tournois mentionnés ci-haut
devront se jouer au Canadien. |
Simples féminins: i

Z2ième ronde: C. Charette vs M!
Coulombe — T. Groulx vs M. Me- |
loche; C. Roy vs J. Stang — B.i
Vaillancourt vs J. Charron — R.|
Stang vs M.-P. Beaudry — C.
Tremblay vs P. Gauthier — P.
Chénier vs L. Belleau — R. Du-'
chesne vs G. Coucke-Doran. |
Les tournois mentionnés ci-haut

devront se jouer au St-Charles,
N.B. Ceux et celles qui devront

jouer ce soir sont priés de se ren-
dre le plus tôt possible.
Edouard Rowe (B) défait J. Sar-

,ra-Bournet 6-3, 7-9, 6-4.

Yvon COUSINEAU,
Secrétaire.

—_+.

Un institut

de recherches

‘en aviculture
———

Au Congrès avicole de l'Ontario,
| tenu dernièrement à Toronto, l’é-
tablissement d'un institut de re-
cherches sur les oeufs et les vo-
lailles a été proposé par l’industrie
avicole. Ces recherches pourraient
comprendre en premier lieu la dé-
termination des ingrédients ali-
rævtaires essentiels que renfer-
ment les oeufs.

Les autres recherches recom-
mandées par le Congrès étaient les
Suivantes: Maintien d'un goût dé-
licat, amélioration de la qualité
culinaire de la poudre d'oeufs et
présentation des volailles aux con-
sommateurs sous une forme la
plus acceptable comme oiseaux
éviscérés ou vidés, cuits où en con-
serves. On estime que le fonction-
nement de cet institut coûterait
environ $15,000 par an.
Parmi ceux qui assistaient au

congrès il y avait des représen-
tants de quelques 600 postes de
classement d'oeufs de l'Ontario
qui ont décidé de se liguer en une
association provinciale, Les direc-
teurs des postes ont nommé un
bureau provincial de direction
pour rédiger la constitution et ob-
tenir une charte. Le bureau se
compose des suivants: A. L. Col-
thart, St. Mary's. président; Mar-
tin Phelan, Osgoode, et William
Doyle, Sutherland, vice-présidents;
et Harold Hunter, St. Mary's, se.
erétaire-trésorier.

Réunis pour la première fois en
conférence provinciale, les sexeurs
de poussins employés par les cou-
voirs de l'Ontario ont décidé de
se joindre à la Société d'approba-
tion des couvoirs de l'Ontario.
L'appui de cette organisation per-
mettre aux sexeurs de maintenir
les qualifications supérieures exi-
gées dans leur profession, a décla-
ré le président de la réunion, A.
À. Dickson, d'Oakville.
Le Congrès avait été convoqué

par .Je Comité de l'industrie avi-
cole de l'Ontario.

 

 

 

prochaine.Vaici 1a. Jiste dvs toür: |

Jocas défait M. Coucke, 6-2 6-0;!
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On joue encore au bas:ball à Thurso
 

ses fils se sont illustrés à la balle

vendu d’une joute contre le club 

 
    

toujours compté des équipes de Thurso.

est également dans l’armée à Debert.

et au hockey.

Papineauville dimanche dernier.

 
La ville de Thurso a toujours été reconnue pour son esprit sportif et pour l'élan qu'on donnait au sport, en général.

 
Plusieurs de

La vieille ligue de baseball Papineau et l’ancienne ligue de hockey Lower Ottawa avaient
La guerre a fait cesser les activités de ces deux circuits mais les sportifs de la région nous assurent

qu’une fois la guerre finie ces deux ligues, jadis si populares, reprendront leur essor et contnueront à récréer des milliers de partisans dans
nos villes riveraines tant de l’Ontario que du Québec. _, .

Même si la ligue de baseball Papineau a cessé d’exister pour le moment, le vieil esprit sportif régne encore dans plusieurs centres
et l’équipe de Fhurso s’est réorganisée et on joue en exhibition presque tous les dimanches. On lira dans une autre colonne le compte-

La photo nous fait voir l'équipe de Thurso quand celle-ci gagna le championnat de la ligue Papineau, en 1939. Plusieurs de ces
joueurs sont encore actifs au baseball et nous vous donnons ici le nom et l’occupation actuellede chacun des joueurs.

Assis en avant le jeune RENE PAGE, mascotte du temps, est encore à Thurso; première rangée, de gauche à droite: RENE LA-
BELLE, employé dans une usine de guerre à Valleyfield; CLAUDE (TOTO) BONNEVILLE, fils du maire de Thurso, est actuellement à
Debert, N.-E., où il occupe le poste de sergent dans l’Armée canadienne,
rencontré des amis; DONAT BOULERICE, un des meilleurs athlètes de Thurso, gardien de buts au hockey et joueur d'intérieur au baseball,

Donat a passé plusieurs semaines chez-lui cet été et a pris part à plusieurs joutes de baseball.
Donat et Claude continuent à faire du sport à Debert; RHEAL LABELLE, est lui aussi employé à Valleyfield et vient jouer au baseball à
Thurso de temps en temps; RHEAL PAYER. est dans l’ouest canadien et fait partie de l’Armée.
le domaine du hockey est bien connu; LORENZO CHARTRAND, est encore a Thurso et il joue sur l’équipe.
Lorenzo a lancé contre Papineauville dimanche dernier et il a également lancé quand le jeune Royal-Canadien d'Ottawa est allé rendre
visite au Thurso il y a quelques semaines. . ; .

Rangée du haut, de gauche a droite: M. NAPOLEON PARISIEN, échevin actuel et ancien maire de Thurso. M. Parisien est bien
connu dans son village et dernièrement il éfait élu avec grosse majorité comme commissaire d’école.
un sportif qui n’a jamais ménagé son temps et ses énergies pour le bien-être des feunes de Thurso.
années et est toujours au premier rang chez les partisans des équipes de Thurso, que ce soit au baseball ou au hockey; GASTON CLER-

Claude est venu se promener chez-lui au cours de l’été et y a

Il est un des Payer dont le nom dans
Il lance et joue sur les buts.

C’est un homme de confiance et
Il s’occupe de sport depuis plusieurs

MONT, originaire de l'Abord-à-Plouffe, près Montréal, un athlète naturel au baseball, (receveur et joueur de champ et bon cogneur) qui
babite Thurso depuis plusieurs années; gentilhomme dans la force du mot et sportif dans son vrai sens; OSCAR PAUL, voltigeur sur
l'équipe qui se distingue à chacune des joutes. Dernièrement encore il participait aux derniers succès du club de baseball contre les
clubs ‘étrangers” qui visitèrent Thurso; ROLLAND LAROSE, l'animateur des sports à Thurso, la bougie d'allumage de l’équipe et un
bout-en-train par excellence dans
fréquenta quand il était tout jeune.

tous les mouvements sportifs.
Rolland a appris son baseball sur le carré Anglesea et sur l'île Porter.

Bien connu dans Ottawa, Rolland est un ancien de l'école Brébeuf qu’il
Il a connu toutes les constel-

lations locales et régionales et chaque fois qu'il vient a Ottawa il ne manque pas d'y rencontrer une foule d’amis; DOLLARD HOULE,
lanceur-étoile qui gagna un grand nombre de victoires pour Thurso au cours de sa carriére,
année i) s'aligne pour le Royal-Canadien de la ligue de baseball Interprovinciale.
équipe fit un stage d'un an dans le circuit sénior de Hull. bras le et r )
est le populaire JOS LEGRESLEY, ancien citoven de Thurso qui prit une part active à l’équipe de baseball pendant plusieurs années.’
Jos n'est plus résident de Thurso. I est maintenant employé par la Dominion Bridge . . .
comté et dernièrement il agissait
à rouler.

commearbitre.

Son bras est encore solide et son oeil précis.

Dollard est loin d'être un vétéran et cette
Dollard a fait une saison avec Buckingham quand cette

Enfin, le dernier hommeà droite

mais il compte des amis par centaines dans le
Nous rendons donc hommage aux sportifs de Thurso et les invitons à tenir la boule

St-Clarles bianchit Eastview pour le La cueillette des bleuets à la main
trophée Carisse dans l'Interprovinciale

** *
Ce magnifique trophée sera maintenant gardé en

permanence

Par RICKEY
La ligue de croquet Interprovin-

ciale a déclaré son “champion” il
y a quelques semaines, et depuis
ce temps, nos deux clubs qui ont
participé à ce circuit, St-Charles
et Eastview, ne sont pas restés
inactifs et la semaine dernière, une
autre série commençait entre ces
deux équipes, cette fois pour un
enjeu qui peut se gagner perma-
nent. Je veux nommer la coupe
“Carisse”. Ce trophée fut dispu-
té depuis près d'une dizaine d'an-
nées et le club qui gagnera trois
années de suite aura possession
permanente de ce magnifique tro-
phée. Les clubs se rencontreront
deux fois sur leur terrain respec-
tif.

St-Charles en avant

La semaine dernière avait lieu
A St-Charles, les trois premières
joutes et les résultats favoriserent
nos Charloïs qui l'emportèrent en
“blanchissant” les protégées de Ro-
dolphe Lacasse. Les “champions”
de 1944. ont continué leur beau
jeu de la semaine d'avant, alors
qu'ils remportèrent le titre de la
ligue Interprovinciale. Les tan-
dems victorieux pour St-Charles
furent Alec Vanasse et A. Jolic-
oeur; Tom Cousineau et H.-L. Mar-
tel, et Armand Barrette et Noël
Vanasse.

Eastview aura-t-il sa revanche ce
soir? La série se continue ce soir à
Eastview. Inutile de vous dire
quelle réception attend nos gars
de St-Charles! Le club de Rod. La-
casse est loin d'être éliminé pour  la coupe “Carisse”,
Nous sommes certains que le

TE

club Eastview se rappelle ses deux
derniers “blanchissages’, particu-
lièrement celui qui les a éliminés
pour Ye champiornat, et ce soir,
ils prouveront à leurs nombreux
supporteurs qu'ils sont capables
de battre St-Charles au croquet.

Félicitations à tous les joueurs

Je profite de l'occasion pour fé-
liciter les joueurs des deux équi-
pes qui ont participé à l'Interpro-
vinciale depuis l'ouverture de cet-
te ligue. Je félicite également les
nouveaux joueurs, de même que
les organisateurs. Je fais des voeux
que l'an prochain, cette ligue aura
au moins quatre équipes. Les chan-
ces sont bonnes. Nous en parlerons
un peu plus tard alors que nous
espérons annoncer que deux nou-
veaux clubs se joindront aux acti-
vités de l’Interprovinciale. En at-'
tendant, n'oubliez pas les joutes
de ce soir à Eastview.

Sommaire des trois joutes de
la semaine dernière à St-Charles

lère partie: Eastview: A. Ro-
bert et À. Goneau; St-Charles: A.
Barrette et N. Vanasse. Gagnée
par St-Charles.

2ème partie: Eastview: Paul Cré-
te et A. Madore; St-Charles: H.-L.
Martel et T. Cousineau, Gagnée
par St-Charles.

3ème partie: Eastview: L. Ma-
dore et R. Lacasse; St-Charles: A.
Vanasse et A. Jolicoeur. Gagnée
par St-Charles.

Score final: St-Charles, 3; East
view, 0,

Il n’est pas superflu de rappeler
aux cueilleurs de bleuets qu”ls
doivent apporter toujours plus de
soins à la récolte de cette ‘manne
an désert”. Si personne ne peut
garantir, pour cette année, Un
prix aussi élevé que celui de 1943,
on peut toujours assurer que de
beaux et bons fruits ont toujours
les faveurs des acheteurs, et que
l'exceilente qualité du produit ai-
dera à maintenir un prix favorable.
Et même si le prix ne devait être
que les deux tiers de celui de
1943, la cueillette serait encore
très rémunératrice, car, a cette
époque-la de l'année, eiie ne prive
pas la ferme de main-d'oeuvre, et
le capital investi est insignifiant.

Voici, par M. G.-N. Fortin, spé-
cialiste du ministère de la Colo-
nisation attaché à la Ferme expé-
rimentale de Normandin, les con-

t clusions qu'on peut tirer de la lit-
térature et des observations cou-
rantes sur le sujet.

On doit attendre, pour cueillir
le bleuet, qu’il soit dans son meil-
leur stage de maturité. Le bleuet
mûr est ferme, entièrement re-
couverl de la “poussière” bleue
qui lui donne tant d'attrait, et
surtout, en réduisant la transpira-
tion au minimum, permet qu'il se
conserve mieux et plus longtemps:
de plus, il se détache facilement
de la branche. Mais le bleuet non
encore mûri est rougeâtre et très
acide: si de tels fruits se rencon-
trent en grande proportion dans
une boîte, on aura de la difficulté
à maintenir le tout en bon état.
Enfin, on ne doit pas ramasser
le bleuet quand il est mouillé de
rosée ou de pluie, parce qu'’alors
il se conserve très mal.

T1 va sans dire que la cueillette
à la main est de beaucoup préfé-
rable à celle faite avec le peigne; car on prévient ainsi des domma-
ges aux plants eux-mémes, l'accu-
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Le ieutsnani-général BH. D. G. CRERAR, C.B., D.8.0, commandant en chef de l’armée eana-
dienne, inspecte l'horizon, posté sur Je pont du destroyer canadien “Algonquin”.
commandant du destroyer, le Heutenant-eommandant D. W. PIERS, D.8.C., de Halifax. -

 

A ses côtés, l'officier  

  

conserve mieux les pieds et les fruits

 

mulation de feuilles et matières
étrangères dans les récipients, de
plus, on s’évite le tracas de net
toyer les bleuets à la main ou au
crible, opération qui ne fait qu'’en-
lever au fruit sa couleur bleue et
ses qualités de conservation. Par-
tout où le peigne est en usage, les
observateurs sont d'opinion qu’il
est très difficile avet cet instfu-
ment, de se garder de blesser Tes
arbustes et les fruits. Une boite
dans laquelle plus de 40% de la
surface des bleuets sont endomma-
gés atteindra le marché dans de
pauvres conditions. Ces fruits per-
dent leur poids — de l’eau — pfæs
vite que les bleuets sains et fer-
mes. D'autre part, le “cribl-ge”
altère de 5 à 20% de la surtace
des bleuets, même avec l’équipe-
ment le plus perfectionné que l’on
connaisse.
Pour ce qui est de la province

de Québec où, heureusement, il y
a très peu de cet outillage en cir-
culation, on ne peut que réprouver
ce genre de manipulation et re-
commander fortement que les
bleuets soient cueillis à la main,
avec le plus de précautions possi-
ble car, encore une fois, la quan-
tité, sans la qualité, ne paie pas
longtemps.

La moisson

des céréales

est commencée
La moisson des céréales est

commencée dans plusieurs en-
droits du Canada. L'état général
des cultures déjà prometteuses
s'est bien maintenu durant la der
nière semaine et, grâce a des
pluies opportunes, les régions sè-
ches se sont améliorées. La pers-
pective dans l'Ile du Prince-k-
douard et le Nouveau-Brunswick
s'est améliorée à la suite des pluies
des sept derniers jours, et la si-
tuation de sécheresse en Nouvelle-
Ecosse a partiellement disparu.
Toutes les cultures de céréales z-

 

 vancent vers la maturation et, dans
l'ensemble, annoncent de bons ren-
dements. Les conditions sont quel-
que peu inégales dans la province
de Québec. Par contre, les pluies
fréquentes des derniers jours ont
déterminé une amélioration géné-
rale. Eiles ont cependant retardé
la fenaison. La situation en Onta-
rio reste très prometieuse et la
coupe du blé d'automne bat son
plein. Certaines régions annon-
cent des rendements considérables,
Le maïs et la fève de soja dans Essex bénéficieraient de plus de
pluie; ceci s'applique aussi aux
cultures de fève de soja de l'Ile
Pelée. L'apparence des fèves blan-
ches reste bonne et la récolte
de pois secs dans le comté de
Renfrew est supérieure à 1a moyen.
ne.
La coupe du blé, de l'avoine et

de l'orge sera à peu près générale
au Manitoba cètte semaine, du
moins dans le moitié sud de la
province; dans le nord, la mois
son ne commencera pas avant
trois semaines environ. Un peu de

 

té deux joutes consécutives
les Millionnaires Alliés d’Eastview
dimanche dernier,
mières joutes de la série
pour le titre junior de
de la ligue d'Ottawa.

joueurs des deux équipes cognè-
rent plusieurs coups, soit un total

veste er

Les Victoria Braves ont rempor-
sur

dans les pre-
finale

baseball

lesDans la première joute

de 37.
Les Braves s’assurèrent de la

victoire en septième manche alors
qu’ils comptèrent sept points. Les
Braves remportérent cette premié-
re joute au compte de 19 à 13.
Mike Strelbisky fut le héros de

cette joute en cognant sauf six
fois en autant d'apparitions. Son
premier coup fut un long triple
au champ centre. Bunny McCann,
des Millionnaires, tapa cing coups
sur cinq. 11 fut le meilleur des
Alliés.
Bob Dennison était sur le monti-

cule des vainqueurs. Il fut touché
pour 17 coups mais la chose s'’ex-
plique quand on sait qu’il lançait
sa deuxième partie de neuf man-
ches en trois jours.

Les Millionnaires offraient une
belle opposition aux Braves jus-
qu’en septième, alors que les hom-
mes de Red Hollington réussirent
cette série de sept points en ligne.
Sonny Adams fut brillant au pre-
mier but, acceptant dix chances
Sans erreur au cours des sept pre-
mières manches.

. Dennison fit deux hors-jeu, ob-
tint dix assistes faisant deux beaux
attrapés. Gerry Rading a fait le
plus beau coup de la joute quand
il saisit le long coup de Maurice
Lépine et lança du champ droit
au premier but pour pincer Lépi-
ne par quelques pouces seulement.

Les équipes:
Victoria Braves

 

Joueurs Position D
Hibberd onAR Ps CS PA à E
Strelbisky 2b 6 2 6 2 4 0Dennison ......... Jane 7 0 !1 218 0
Adams … Ib 4 3 110 0 ¢
Duford … I» 1 00090
Black ce 1 0 0 1Wood es e 4 3 2 0 0 0
Rading … . ed 6 1 2 0 1 ¢
Forbes .. 3b 4 3 2 4 0 1
Ventura . cg et lanc 6 à ! 2 0 0
Yandon AR - re 6 2 2 7 2 1
Imbesi Ce ca 0 0 0 0 0 oO
Dinarde .... ...... eg 0 0 dd 0 0 0

Totaux 51 19 20 27 22 2
Eastview Millionaires

Joueurs Position AB Pts CS PA A E
Julien 3b 6 2 2 1 0 0
MeAnn ©... 2b etree 5 2 5 2 1 2
Lavergne rec et 2b 5 !1 1! 8 2 1
Lepine . lanc et ed 4 2 1 1 B 0
Zanik Ib 6 2 2 8 1 0
Garvey .. … … . cc 5 0 2 4 00
M. Gingras . ee 42 2 0 0 0
F. Gingras .. … ca 5 1 2 8 4 1}
Bryson - «ed 2 1 90060000
Campeau .. . lane 1 0 0 0 1 1
Goldfield au bâton
pour Campeau en 9èem 1 0 0 0 0 0

Totaux 4 . …. 44 18 17 27 17 5
Points par marches : P CE

Viet. Braves 133 021 720—19 20 2
Eastview .. …… … 040 030 061—13 17 &
RESUME — Erreurs: McAnn 2. La-

vregne, F. Gingras, Cempesu. Black,
Yandon. Points sur coups de: Hibberd 3,
Dennison 2, Wood 3, Radmg 8, Forbes 2,
Ventura 2. Yandon 4. Julien McAnnm,
Lavergne, Lepine 38, Zanik, Garvey, M.
Gingras 2, F. Gingras. Deux buts: Zanik,

Neur

Les Victoria Braves remportent les deux

prexgières victoires dans les finales de
la ligue de baseball junior d'Ottawa

* *

La troisième joute de cette série finale pour le titre

sera disputée ce soir à Eastview — Dennison s'est

distingué au monticule et au champ pour les vain-
queurs — Mike Strelbisky fut le meilleur cogneur

Points merités: Victoris
Braves 13, Eastview 10. Laissés sur buts:
Eastview 8. Victoria Braves 9.  Pussess
Dennison 4 (Lepine 2, M. Gingras,
Bryson), de Lepine 6 (ForlLes 2, Adams
2, Hibberd, Strelbisky;. Retirés: par Dene
nison 7 «Julien, Lavergne. Garvey, M.
Gingras 2, Campean, Goldfield), par Le
pine 8 (Hibberd, Dennison, Adams
Black, Forbes. Ventura, Yandon, Woudie
Coups sur: Lepine 18 en 6 2-8 manches,
Campeau 2 en : 1-3 manches. Mauvais
lancers: Dennsion 1, Lepine 2. Lanceur
perdant: Lepine. Lanceur gagnant: Dene
nison. Arbitres: McDonald au marbre,
Dupuis et Holmes eux buts. Durée de la
joute: 2 27 min. Statisticien: Gilbert
Armstrong. ;

Deuxième joute
La présence de George Gilmour

au champ droit a contribué au
succès des Braves dans la deuxié-
me joute. Ils gagnèrent par 7 à 2.
Gilmour a cogné un coup double
en quatrième manche et c’est ce
coup qui décida de la joute. Adams
a lancé cette deuxième joute et
n'a été touché que pour huit coups
tous distancés. Maurice Lépine,
lançant également la deuxième
joute pour les Millionnaires ne put

Lepine (Wood).

maintenir l'effort et il fut rem.
placé par Pat Bussière.
Bob Dennison revint dans la

deuxième joute comme troisiènié
but et il contribua au succès par
son beau jeu. Mike Strelbisky cue
gna un pour trois dans cette jou
te. Bob Wood fut brillant au
champ gauche et Mel Lavergne,
des Alliés cogna trois coups en
quatre efforts mais ne put jamais
se rendre à la plaque, étant laisse
“en chemin” en chaque circonstan-
ce. Roger Potvin, instructeur des
Braves, était absent et Dennison
dirigea le jeu sur le terrain.
La troisième joute sera disputee

ce soir a 6 h. 30 a Eastview.
Les équipes:

  

Joueurs Position AB Pts CS PA A FR
Hibberd re ea 2 0 1 1 2 w
Dennison .. ….…… 3b 2 0; 6 0 +»
Strelbisky . ..... .. 2b 8 0 1 # 4 1
Duford lb 2 1 0 7 1 e
Adams lane 3 1 1 1 5 1

. Wood . cg 8 l 3 à 1
Gilmour … …. ed + 1 790 = #
Forbes 8bet ca 3 1 6 nN 2
Ventura . … ee 3 1 1 2 6 #
Yandon rec 2 1 1 4 © à

Totaux 6 7 828 14 8
Eastview Millionaires

Joueurs Position AB Pts CS PA * K
Julien 3b 4 0 1 1 t »
McAnn A rec 4 41 2 & t 5
Lavergne . 2h 4 0 3 1 1»
Lepine lane et cg 3 0 A 1 4 1
Zanik 1b 4 0 1 3 0 à

Garvey ee ce 4 0 0 © ow
M. Gingras eg 2 0 0 2 ji à
F. Gingras … ea 2 V1 3 no»
Bryyson Lure ed 2 0 0 0 0 3
P. Bussière . ….. lanc 1 0 6 1 € e

Totaux 30 2 B 18 12 à
Points par manches: PCH

Eastview . 001 001 0—2 * 4%
Vietoria Braves 000 820 x—7 » à
RESUME —- Erreurs: Adams, See

! bisky, Wood, Lepine, Lavergne, Brysce,
Points sur coups de: Lavergne. Julien,
Gilmour 3. Forbes, Ynadon 3, Dennison
Deux buts: Strelbieky, Gilmour, Yandon,
Julien. Points mérités: Victoria Brave
5. Eastview 1. Laissés sur buts: Vive
toria Braves 4, Eastview 9. Passes: “ie
Lepine 2 (Strelbisky, Adams), de Bu-e
sière ! (Duford). d'Adame 3 (Bry: q,
F. Gingrag. Lepinet. Retirés: par le
pine 6 (Dufors, Adams. Wood, Gilmeurx,
Forbes, Hibberd}, par Bussière L (Forbes,
par Adams 3 (Lepine 2, Zanik\. Coups
sur: Lepine 5 en 3 2-3 manches, Bure
sière 3 en 3 1-8 manches. Mauve
lancers: Lepine, Adam. Lanceur pe
dant: Lepine. Lanceur gagnant: Adam-
Arbitres: Cousineau au marbre, O'Brien Garvey, McAnn, Lavergne, Adams. Trois

buts: Lepine, Julien, M. Gingras, Strel-
bisky, Rading. Frappés par le lanceur:
par ennison 2 (Lavergne, McAnn), PE

et Kriteeh aux buts. Durée de la joutea
2 h. 8m. Statisticien: Gilbert Armstrong.

 
 

moissonnage sera fait en Saskat-
chewan cette semaine où la si-
tuation générale est bonne malgré
la détérioration persistante dans
l'extrême ouest central et le sud-
ouest où les rendements seront dé-
cevants. Les travaux à la moisson-
neuse-lieuse sont commencés dans
les cultures de blé à l’est de Leth-
bridge dans le sud de l'Alberta
et certains champs de grains se-
condaires ont été fauchés dans cet-
te région; par contre, les cultures
sent encore très vertes dans le
nord sauf dans la région de Ri-
vière-la-Paix où la sécheresse hâte
le mûrissage et abaisse les pers-
pectives des récoltes. Des pluies
opportunes se sont abattues sur
l'Alberta la semaine dernière; si.
dans certains cas elles sont venues
trop tard pous sauver les céréales,
elles ont. amélioré par ailleurs la
situation des fourrages.

SUDBURY

Autres victimes
de la guerre
SUDBURY, (Ont.) — (DNC) —

Deux membres du CARC, d'of-
ficier-pilote, Lionel Carrière et le
sergent Orville Martin, tous deux
de Sudbury, ont perdu la vie au-
dessus de la France.

Lofficier-pilote Carrière, fils de
M. et Mme Albert Carrière, 313
rue Pembroke, outre-mer depuis
le mois d'avril, perdit la vie le
31 juillet. 11 s'enrbla dans la
CARC en septembre 1942, il fit
ses études à l'école St-Louis de
Gonzague et à l’école Technique,
Un frère le caporal Lucien Car-
rière du CARC. est stationné à
Darmouth, N.E.
Un service sera chanté, le 7

août, en l’église Ste-Anne, par le
curé, le R.P. Legault, s.j.
Le sorps a été inhumé au cime-

tière Brocdwood Surrey, Angle-
terre. Le service funèbre fut
chanté le 3 août.

Le sergent O. Martin, tils de
M. et Mme R. Martin, 305 rue
Eyre, fut tué le 30 juillet en ter-
ritoire ennemi. Agé de 23 ans, il
fit ses études à l’école Ste-Marie
et à l'école technique et s’enrô-
la dans le CARC, le 6 juin, 1943.

Lui survivent outre ces pa-
rents, cinq soeurs, 1rène, Cécile,
Rita, Jeannine et Claire; cing fré-
res, Maurice, Paul, Gérald, Roger
et Léo.
Un service sera chanté en l’é-

Elise St-Jean-de-Brébeuf.
Le lieutenant F. Dorrance, fils

de M. et Mme J. Dorrance, actuel-
lement d'Ottawa, n été tué en,
France, près de André-sur-Orne,
Ja semaine dernière. T! naquit à  Sudbury et passa trois ans au

   

Les tramways sont
encore arrêtés
MONTREAL, le 8 —{PC\

L'impasse dure encore aujourd'hui
entre les employée des tramwavs
de Montréal et la compagnie. et
rien ne laisse prévoir un rèsle
ment. On n'espére aucun compro=
msi sr la question de l'atelier ‘er
mé, bien que l'honorable Hum-
phrey Mitchell, ministre du Tras
vail, eut dit à ttawa hier soir
qu'aucune loi ouvrière fédérale ne
rendait 1llégal l’atelier fermé.
La Fraternité canadienne des

cheminots (Congrès canadien du
Travail) a déclaré hier que la gre-
toutes” si le gouvernement fédéral
ve serail réglée “une fois pour
se prononçait sur la légalité ou
l'illégalité de l'atelier fermé.
Un groupe d'employés ont de

mande hier du travail temporaire
par l'intermédiaire du Service sé-
lectif national mais ils ont été
renvoyés jusqu'à ce que la grève
soit déclarée légale ou dure de
puis sept jours.
La rompagnie a déclaré hier soir

qu’avant le 28 mars 1943 les ser
vices Ce la compagnie avaient fonc-
:tionne sans interruption peudant
!40 ans. Depuis cette date. les ou-
, vriers ont fait trois grèves.
| “La seule raison de la grève est
ila détermination de ces hommes
d'avoir un pouvoir absolu sur les
employés. .. La grève des em-
ployés de la Montréal Tramways
Company doit être réglée. mais le
régl«ment doit être tel qu'il pro
tégera le public de Montréal con-
tre une répétition de ce défi qu'on
lui ‘ance et de cette méconnais-
sance de ses droits.”

Paul-mile Marquette, organisa
teur régional du Congres canadien
du Travail. dit que l'union n’a pas
d'autre choix que de prendre “les
mesures nécessaires pour faire fa-
ce à une longue grève”.

Entre-temps, le Sénat d’ttawa a
été saisi de cette question quand
le sénateur C. C. Ballantyne, lea-
der conservateur-progressiste, a
pressé le gouvernement d'ordon-
ner aux grévistes de retourner à
l'ouvrage et de laisser à une dé-
cision ultérieure de la Cour supré-
me le problème de l'atelier fermé.

Er

Collège Sacré-Coeur où !) rempor-
ta de brillants succès. En 1040,
il s’'enrôla dans l'armée active
canadienne et devint instructeur
d'un régiment de Québec, puis il
traversa outre-mer, en octobre
1942.
Aux trois families si durement

 

 éprouvées le “Droit” présents ses
condoléances. —

   



Le

?

i

  

LE DROIT, OTTAWA. MARDI 8 AOÛT 1944
EN — ee————

D'après le rapport de la police.
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Sur l'écran
Mardi le 8 août, 1944

AU LAURIER

“HIS BUTLER'S SISTER

Les admirateurs Ge Deanna Dur- |
bin, après l'avoir vue dans un |
grand nombre de ses films depuis:
le début de sa carrière à Holly-|
wood, en sont encore a se deman- |
der ce qui les captive le plus en!
elle, de son irrésisiible sourire ou
de la richesse de sa voix.

Arès avoir eu à maintes repri-
ses de preuves de son talent de
comédienne, voici que cette fois
les réalisateurs d'Hollywood nous
présente la charmante petite ve-
dette canadienne Jlans une comé-
die d’un genre encore plus léger
que d'habitude et disons qu'elle
s'en tire on ne peut mieux. Elle
campe une petite paysanne venue
dans la grande métropole améri-
caine retrouver son demi-frère, va-
let d’un célèbre compositeur. Et
comme elle se croit des aptitudes
pour dever.ir une grande cantatri-
ce, elle se met en frais de faire
valoir son talent auprès du grand
musicien, ce qui la lance dans une
série d'aventures, toutes plus co-
casses les unes que les autres.

Franchot Tone, dans le rôle du
compositeur ,et Pat O’Brien, de
valet, donnent la réplique à la jo-
lie Deanna et tout en prétant a
leurs personnages tout le talent
qu’on leur connaît ils s'arrangent
pour s'effacer bien discrètement
devant la vedette. Axim Tamiroff
et Alan Mowbray, deux comédiens
que l'on a souvent eu l'occasion
d’applaudir dans d'autres rôles
aussi bouffons, y vont une fois de
plus de leurs drôleries. Mais dans
l'ensemble, “His Butler's Sister” Music Han77 [asieHan”
demeure évidemment une autre 5 ee
oeuvre surtout destinée a faire 00—Récital act Chant ‘

: ; ; ; --ÂAvis de usique te...valoir encore une fois, la voix si 30—Ceaserie
riche de Deanna Durbin, et per-
sonne songe à s'en plaindre.
Comme second film au program-

me. “Lady from Chungking’.

AU CARTIER

“Blanche-Neige et :es sept Nains’
qui créa toute une sensation lors-
qu'on le présenta pour la premie
re pis, est à l'affiche au théâtre
Cariier.

Chacun des nains possède une
individualité aussi marquée que
sept individus que vuus pourriez
rencontrer n'importe où. Il y a
Doc, qui s'est proclamé chef de la
banae; il est toujours en train de
mélanger ses idées avec ses paro-
les et il tâtonne constamment pour
trouver le mot juste Happy est
un gaillard dodu au perpétuel sou
rire et doué d’une belle humeur.
Sleepy passe son temps a bailler.
Grumpy est contre tout, surtout
les femmes. Dopey est un peu pi
qué mais il est ruse et espiègle
comme pas un. La fievre des foins
est le plus grand ennemi de Snee-
zy et Bashful est un Don Juan in-
curable.

Ce film a remporté un grand
succès. À la vérité, ce dessin ani
me a été et demeure encore la
plus étonnante réussite du cinéma
mondial. Walt Disney a tenu une
gageure audacieuse et l’a gagnée
haut la mcin. Le film n'a pat
vieilli et le plaisir du spectacle
est le même.

AU FRANÇAIS

“SO PROUDLY WE HAIL”

La vie héroïque des gardes-ma-
lades sur la ligne de feu est illus-
trée avec intelligence dans le film
‘So Proudly We Hail”, que le Fran-
cais tient à l'affiche cette semai-
ne. Le récit est d'une belle sobrié-
té, surtout si l’on considère qu'il
eut été facile de dépasser la me-
sure en vantant les qualités émi-
nentes des femmes d'Amérique
aux prises avec les réalités bruta-
les de la guerre contre les Japo-
nais. L'ensemble du film crée une
forte impression; il entraîne la re-
connaissance pour les sacrifices et
les épreuves de celles chargées de
soigner les soldats.

Les trois principales actrices
sont Claudette Colbert, Paulette
Goddard et Veronica Lake. Le jeu
de Claudette Colbert demeure tou-
jours le même. Une sobriété élé-
gante alliée à un grand naturel.
L'héroïque existence des gardes-
malades ne pouvait pas avoir de
meilleure interprète de même que

FRANCAIS
Lundi - mardi - mercredi

“SO PROUDLY WE HAIL”

 

 

 

avec
Claudette Colbert, Paulette Goddard

et Veronica Lake
en plus

“MEXICAN SPITFIRE'S
ELEPHANTS"

avec
Lupe Velez et Leon Errol  

HORAIRE DU
CINEMA  

 

 

   
 

 

 

  

 

 

Ce soir CKCH CBF CBO CKCO

6 h UU— Urgue 4 Radio-Canada Western five Newscast
6h 1b— Radio-tournas - Radin=journal CBC News Candlelight
6 h. 30—Mus. tziganc BBC CBO Program verrou
6 h. 45—Croquis musical Musique BBC News vine eerie ore
7 bh. 00—Le nére Jovial Concert Night Train Night Train
1 h. 15— Airs c'opéras Métropole Rythmette Union Nationale
7 h. 30—Causerie pol... Romance Toronto Trio For the boys
7 h. 45— RSS News |...
8 h. 00—RA Dr Morhanges Election Results Town Crier
8 h. 15—Piano JEST, . Melody .
8 h. 30—Causerie pol... Contes Crossroads of... String Along...
sn 46 . vere eee
9 h. 00—Prog. de marine Prog de marine Navy Prog. York Band
vh 16 - Le carre Ce -
9 h. 30—Causerie pol... Piano Elections New World Orch.
yn 4b— . Lee eres I.
10 h 00—Radio-journal Radio-)ourna) CBC Nat News Swing Fever
10 h. 15—Causerie Causerie Books Lee eens
10 h 30—Orgue Orgue Elections News
10 h 46— ce8 000 neue cesrecare mocnnsescreseacan anvenssete
11 h. 00—Fermeture Musique variée BBC Newsreel seasospseseteassountacasasets
11h V6...in vovousese Prog. musical 2 Lesenegserianses mreseres0enssnane
11 h BOL... L..cvorosconerme. - - Elections corsersemastsmasensarasese

{ uv.

I BÜ-....vcccoscsosmassevsmncente Bulletin. CBC News
; 45. Le neurone ae 00 Morning Melodies |...
8 uv  Radio-journa) Radio-journal CBC News Sunrise Serenade
8 15— Elévations Elévations Devotional Period Coffee Time
8 30~News Pot pourn Musical March Newscast
8 45—Mason Cv ea RS . Tic Toc lunes
9 00—Concert matinal Prog. musical Breakfast Club from Hymna)

11 45—Cavaleade Vie de famille
12 V0—Heure du concert Jeunesse dorée
12 V1B-—.u...ns oorrorenmemsonme Quelles nouvelles 7
12 30—Réveil rural Réveil rural
12 48— _ eee-

00—Chansonnettes Rue Principale
15—Radio-journal Radio-journal
80— Boîte musicale l'ante Lucie
46— PE Bulletins
00—Le moulin de la... Le moulin de la.
l&—Masons United Chansonnettes
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15—
80—Revue musicale
45
Ou—Chez Rose
15—Cunfidences
30— Prog. mus.
45— Valses
00—Musique légère
16—Métairie Kæncourt
30—Chansonnettes

30-—Service celigieus
45 Le
00—Musique choisie

45—Orchestre à cordes
00—L'heure lu th
15-- . .
30—Piano
45—Comédie mus.

v0— Orgue

Les chansons...
Méludies
Chez Rose
Confiuences
Prog. musical
Pierre Guerin
Grande Soeur
Métairie Rancourt
Pierre Guérin

3h.-d'oeu. mus.

 

drchestre à cordes
Heure du thé

Beaux disques
| Cotes de la...

A HRadio-Canads

While You Work
Band plays
Confidences
‘Vartime Shopping
Music Room
Road ot Life
Master Musicians
Soldier's Wife
Lucey Linton
BBC News
Big Sister
Ontario Farm

CBC News
Songs
Echoes from Trop.
Classics
Pocket Concert
Mus. Prog
Orchsetra
Music in the...
A Woman ot...
Ma Perkins
Pepper Young
Right to Happi
Songs
Tatk
Summer Musie
Music for Strings
Front Line Fam..
Songs for You
Night Train
Intermission

Don Messer

 

Mus. Sketches
Band Concert
Voice of...
Morning Music
Fhe Chorus Go
Variety Revue

The Waltz
Isles of Dreams
Organ
Impressions
Newscast
Farm Front
Luncheon Salon

 
 

Newscast
Concert matinée

 

 

Rythm Parade

Good musis

Easy Rhythm

Voices trom...
Concert Pastels
Salon Moods

Myri presents

Exotic Moods
Tea Dance

Newecas*

 

‘que le programme u0 passe

 

 

 

6n

5 h 16 Nouvelles Radio-1ournal CBC News Candlelight and...
6 h. 30—Piano Nouvelles BBC CBO Program vr eee vas eran
6h 45—Mus. sud-am. Mélodies du BBC News - on
7h 00—Le père Jovial Le père Jovial Night Train Night Train
7 h 15—Musique de.. Métropote Headquarters Civil Service
7 h. 30—Causerie Colette et Roland Songs Lum and Abner
i'n 45 Fiancee ov com. Fiancée dn ‘om News Houndup Army Reporter
8 h. 00—Boston Pops Musique militaire RCAF Band Songs that...
8 h. t5—Causerie Mount. Hoedown
8 h 30—Causerie pol... Musique militaire Political Broad. Treasure Trail
sn 46 Ca een

9 h. 00—Concert du Chalet Concert du Chalet Concert du Chalet Showboat
yh l&— ee Cee eee —————————e ee |
9h 830—....ie. re reece rrrer eran re eve Music in...
sn 45 c0s00ers . ee

# h 10— Nouvelles Radin-inurnal CBC News CKCO Sextette
10 h 15—Causerie Causerie Talk Luner
tb h. 30—-Piano. Piano Piano Sportscast
th nh 46 vesosennens . 0 … vus
11 h 00 - Fermeture Prog Musical BBC Newsreel
IE» 15- . Talk
11 h 80— .......... Orchestre CBC News

 

  

 

 
 

les messages émouvants adressés
en hommage a la Croix-Rouge, en
faveur d'une plus grande charité
et d’une collaboration dans le mon-
de de l'après-guerre en retour des
sacrifices accomplis au cours de
la lutte.

|
Paulette Goddard apporte avec,

elle une note légére qui cadre de 
; façon admirable avec ses dons de.
comédienne. Véronica Lake parait
cependant quelque peu dépaysée
dans cet environnement. En som-
me, c'est un film d’un haut intérêt '
et d’une valeur sociale d’une por-:
tée considérable.

“Mexican Spitfire’s Elephant”.

MEXICAN SPITFIRE'S
ELEPHANT

Vous qui croyez aux ‘éléphants |
: blancs”, avez-vous dàäjé vu un élé- ‘
phant rose, tacheté de points
verts? Non, sans doute. Voulez
vous en voir un? Eh bien! allez au
Français ce soir. Non seulement
vous verrez un pachyderme qui:

vous rirez à vous en tenir les côtes.

Les deux films au programme
sauront vous faire oublier vos sou
cis Léon Errol est tordant. Il
tient le principal rôle masculin
dans Mexican Spitfire's Elephant.
Sa partenaire est la capricieuse
Lupe Velez.

Errol campe admirablement
bien les deux personnages qu’il
représente. Les quiproquos nom.
breux sur lesquels est fondée l'in-
trigue sont tout à fait amusants.
La mimique d’Errol, surtout, est
d'un comique achevé. Peut-être
est-elle poussée un peu loin, à cer-
tains moments, mais on pardunne
à l'acteur les quelques exagéra
tions qu'il se permet.

Skelton nous fait aussi passer
une heure agréable. Son genre de
comédie est typiquement “améri-
cain”. “Red” a des traits d'une
extrême mobilité et un désinvnite
plaisant. Il vise à l’effet, parfois.
mais l’ensemble de son jeu est na-
turel et sans affection.

~~

 
Richard Whorf. l'excellent ae-

teur du Broadway et de Holly
wood est devenu directeur de
films et fera une histoire d'a-
mour moderne intitulée “Autumn
Fever”.

 

 

 

CAPITOL — ‘The Story of Dr Wassell”:
12 h. 51, 8 h. 40, 6 h. 29, 9 h. 18. Dernière
représentatoin à 8 h. «45.

REGENT — ‘’Meet the People”: 12 h.!
35, 3 h. 35, 6 h. 35, 9 h. 40. “Bermuda
Mystery”: 12 h, 2 h. 20, 5 h. 20, 8 h. 20.
Dernière représentation à 8 h. 20.

ELGIN “One Dnagerous Night":
12 h. 50. 8 h. 20. 6 h. 20, 9 h. 20. “Jam
Session”: 1 h 40, 4 h, 40, 7 h. 40, 10 h. 40.
Dernière représentation à 9 h.

CENTRE — “Hat Chek Honey:
80, 3h. 50, 6 h. 20, 8 h. 50.

1 h
“The Ghost

Catchers”: 12 h, 2 h. 30, 5 h., 7 h. 40,
10 h. Dernière représentation à 8 h. 40,

FRANÇAIS — “So Proudly We Hail"
el ‘Mexican Spiftire's Elephants”,

RIDEAU — “The Adventures of Tom
Sawyer” et “Beautiful But Broke’,

LAURIER — “Lady From Chunking™:
1 h, 4 hh 07, 7 h. 14, 10 h. 20. “The
Butler Sister”: 12 h. 34, 5 h. 41, 8 h. 47.

CARTIER — “Snow White and the
Seven wrafs”

PETIT-THEATRE — ‘Between Us
Girls": 3 h. 20, 7 h. @ h 50. "Who
Done It”: 2 h, 8 h. 35. Dernière re-
présentation 4 & h. An,

 

Aujourd'hui et mardi

“BLANCHE NEIGE
ET

LES SEPT NAINS"

en plus

Sujets courst de choix

CARTIER
AIR CLIMATISE

 

répond à cette description, mals |
i

!

j

! cours de la fin de semaine en vue

Pertes dans

l'aviation
.Le quartier général de l'avia-
tion militaire canadienne nous

Au micro
Les prugrammes et les renseignements
radiophonique» que nous publions nous
sont transmis par les postes. 8S'i) arrive

.us & l'heure
mentionnes ou qu'un renseignement soit
inexact le “Droit” a'en veut être tone
responsable.

 

Récital de piano

Le pianiste Ross Pratt, exécute-
ra pour Radio-Canada, le mardi,
8 août, à 9 h. 32 du soir, Chacon-
ne en sol, de Haendel, Jeux d’eau,
de Ravel et Barcarolle, de Chopin.
Pour l'écoute: CKCH.

Récital d’orgue

Hugh Bancroft, organiste de
Winnipeg, donnera un récital pour
l'auditoire de Radio-Canada, le
mardi, 8 août, à 10 h. 30 du soir.
Il exécutera le Concerto en ré mi-
neur, de John Stanley, Aground,
de Purcell, Tura Tune, de Lang,
Allegro Appassionata, de Harwood
et l'une de ses propres composi-
tions, Pastorale.
Pour l'écoute: CKCH à 10 h. 30

ce soir.

Les belles pages
de l’opérette

—

Jean Beaudet fera entendre le
lundi, 6 août, à 9 heures, au cours
de l’heure hebdomadaire que Ra-
dio-Canada consacre au théâtre ly-
rique, des pages de Sigmund Rom-
berg, musicien américain. Ii a
choisi parmi les nombreuses oeu-
vres de ce compositeur, des airs
de “New Moon”, de “Student
Prince” et de “Desert Song”

Ces opérettes aux refrains cap-
tivants ont été jouées maintes fois
par les sociétés lyriques. Le ciné-
ma les a popularisées.

Mesdames Marthe Lapointe et
Ada Warren, sopranos, MM. Fier-
re Vidor, ténor et Harry Maude,
baryton et le choeur que dirige
M. Victor Brault, prendront part
à cette émission.
Pour la mise en ondes, M. Al!

bert Chamberland.

teer

Chénéville (Qué.)
CHENEVILLE, (Qué.) — (D. N.

C.… — M. le vicaire R. Soucy,
accompagné de M. Henri Coursol,
Mlle E. Faubert, se sont rendus à
Hull pour rencre visite à M. l'abbé
Coursol.

M. Henri Coursol et ses trois
soeurs, religieuses, sont en visite
au presbytère.

Mlle Alma Guindon est allée a
Montréal, pour affaires, dernière-
ment.

Il y a eu la semaine derniè-e
plusieurs assemblées politiques
dont les principaux orateurs furent 

communique sa 955ième liste of-
ficielle des morts, blessés et dis- |
parus. On y remarque

Disparus en service actif:— |
Sous-lieutenant d’aviation Har
low-Wilbur Bowker, époux de
Mme H.-W. Bowker, 173. rue Prin-
cipale, Granby, Qué.: le sergent

fils de Mme J-R. Brown, 116, '
5lième avenue Lachine Qué. le
sergent James-Erlund Finnie, fils
de M. R.C. Finnie, 117, avenue
Strathcona, Ottawa, Ont: le ser-
gent GéraldFrancis Murphy, fils
de M. F.-G. Murphy. 2282, avenue
Hwmpton, Notre-Dame-de-Grace,
Montréal, et le sous-lieutenant d'a-
viation Raymond-Gérald Viau. fils
de M. Albert Viau, 30 rue Alice,
Cornwall. Ont.
 >

Camions reçus

de London
Un convoi de plus de 60 véhi-

cules motorisés de tout genre ve-
nant du dépôt central de London,
est arrivé au pare Lansdowne au;

de remplacer les pertes en équi-
pement subies lors du violent in-
cendie de vendredi dernier au
matin. Le personnel qui condui-
sait ces camions est retourné à
London après avoir conduit les vé-
hicules au pare Lansdowne.
Ces véhicules seront remisés

sous des tentes en attendant la
construction d'un nouvel édifice
devant remplacer le pavillon de
l'automobile, servant de garage
pour l’armée, qui fut rasé par les
flammes.
Quant à l’enquête sur les cir-

constances entourant l’origine de
l'incendie, elle se poursuit toujours
devant une cour militaire.
 —_.

On cherche actuellement l’actri-
ce qui personnifiera Maria Carlos
y Dominguez, aristocrate beauté
espagnole de 1835, héroïne du film
“Two Years Before the Mast” El
le devra parler parfaitement l'es-
pagnol. car cette langue est em-
ployé dans plusieurs scènes. Celle
qui sera choisie, jouera aux côtés
d'Alan Ladd et partagera les hon-
neurs de la distribution avec Brian
Donlevy et William Bendix,
On dit qu’une douzaine d'aspi-,

rantes remplissant toutes les con-
ditions ont été testées à date, et
il est probable que cette recher-
che deviendra aussi important que
celle de Scarlett O'Hara dans ‘ Go-
ne with the Wind” et de Maria
dans “For whom the Bell Tolls”

  
 

  
 

Aujourd'hui et mardi
“LADY FROM CHUNKING

avec
Anna May Wong et Harold Huber

en plus
“BUTLER'S SISTER"

avec
Deanna Durbin et Franchot Tone

(Ria.    
THEATRE
AIR CLIMATISE

Aujourd'hui et mercredi
Bud Abbott et Lou Costelle

dans
“WHO DONE IT"

en plus
“BETWEEN US GIRLS"

avec
Diana Barrymore et Robert Cummings

‘ guin,

  
 

M. Roméo Lorrain, député M. Ro-
land Roy et M l'abbé de Bucking-
ham. La salle était remplie et un
haut-parleur permettait aux per-
sonnes qui n'avaient pu trouver de
place à l'intérieur d'entendre les
discours.

Mlle Raymonde Valade, de Munt-
Deuxième film au programme: | George-Grant-Cunningham Brown, réal, a passé huit jours chez son

oncle, M. Nap. Périard.

Mlles Adèle Peria:1 Raymorde
Valade, Léontine et Géraldine Sé-

Alma Guindon, Simone et
Juliette Leduc, ainsi que MM. Mar-
cel et Edgar Leduc et Armand
Servant son allés a Ripon, pour
assister a une séance, la semaine
dernière.

Le 31 juillet, les commissaires
d'écoles ant tenu une assemblée
pour discuter les soumissions en-
voyées pour la vénovation de l'école
des garçons.
Dimanche dernier vingt-deux

dames ont été reçues dans la con-
grégation des Dames de Ste-Anne.

Mlle Alice Desjardins, garde-
malade à l'hôpital du Sacré-Coeur,
de Cartierville, a passé la fin de
semaine, chez M. Nap. Périard.

M. l'abbé Millard est de retour
de l'hôpita: du Sacré-Coeur de
Hull où il était en repos.
La Bonne Mère Maria-du-Divin-

Coeur, F. de la S, est partie pour
leur maison de Chambly-Bassin, en
repos.

M. et Mme Jean-Marie Lan:
driault et leur fillette, de La-
chute, étaient en “isite chez Mme
J. Landriault et autres parents, en
fin de semaine.

M. Omer Strasbourg est
pour Buckingham.
Nous aurons des courses de

chevaux les 4. 5 et 6 août pro-
chains. Plusieurs propriétaires
sont déjà arrivés avec leurs che-
vaux.

Plusieurs personnes de Chéné-
ville sont allées au pique-nique du
Lac-des-Plages.

M. et Mme Art, Foster, d’Ottawa,
sont en vacances pour huit jours,
chez Mme J. Closson.

M. J.-P. Laplante, d'Uplands, a
passé la fin de semaine, chez sa
mere.
MM. A. et J. Couture, de Hull,

étaient au lac Simon, le semaine

parti

! dernière.
Mme A. Labelle et Mile Alb.

Chené qui ont passé trois semaines
à la maison M. Turpin, du Lac-
Simon, sont retournées à Montréal,
la semaine dernière.
Mme Malette est revenue de

l'hôpital de Montréal, où elle a
passé quelque temps.

M. et Mme Maurice Turpin,
Mme V. Laplante, Mlles Beauvais,
tous de Montréal, sort en visite
chez M. et Mme N. Beauvais.

Mariage:
Samedi dernier, en l'église pa-

roissiale, M. le ‘icaire R. Soucy
bénissait le mariage de Mlle Rose-
Aimé Proulx, à M. Lorenzo Pilon,
fils de M. Aldéma Pilon. La cho-
rale des dames fit les frais dua
ch .nt. Le diner fut donné par la
famille de M. Pilon et le souper
chez les parents de la mariée.

  

 

Maniwaki (Qué.)
MANIWAKI, (Qué.) — (D.N.C.)

La famille de M. Lionel Guindon,
de Cornwall, est de passage a Ma-
niwaki, pour une semaine.

Milles Marielle Danis et Made-
leine Auger étaient de passage a
Ottawa, la = maine dernière.
Mme Dominique Auger est allée

à Messines, il y a quelques jours.
M. Meunier, instructeur avicole,

de Yamachiche, est de passage, à
Maniwaki,
Mme Jos. Keegan, de Noranda,

est en visite chez sa parente, Mme
P. Keegan, de Maniwaki.

Mlle ’.ubin, de Pointe-Gatincau,
est chez Mme A. Nagon.

M. Gérald Rheault est allé à
Montréal et à Granby, visiter son

 

frère, Jean-Denis,
M. EZ. Décoste, des Trois-

Riviéres, est a Maniwaki, pour
quelques jou-s,

Mlle Papin,
Noranda, est a Maniwaki,
quelque temps.

M. Elzéar Bourgeois et M. Lionel
Carle étaient de passage à Ottawa,
la semaine dernière.

1. Olivier Roy est allé à Ottawa,
visiter son épouse malade, à l’Hôpi-
tal Général.

M. et Mme Lionel Guindon et
leur famille sont en promenade
chez leurs parents, M. et Mme
Emile Dionne, de Maniwaki.

M. Euclide Lamoureux, de Mes-
sines, est en promenade chez ses
parents.
Mme Damase Lamoureux passe

quelques jours chez ses parents,
M. Dominique Auger.

M. et Mme Osias Poirier, d'Ot-
tawa, passent quelque temps chez
des parents, de Maniwaki.
M. et Mme Cherrier Langevin

sont en promenade chez des pa-
rents, a Maniwaki.

M. Paul Langlais, arpenteur pour
la C.LP. et directeur des 4-H, de
Maniwaki, es allé assister au
Congrès des 4-H, teou à Du
chesnay, Qué, le< 2, 3 et 4 août,
accompagné des membres suivants:
MM. Roger Chesnier et .tobert
Hilliker, Mlles -annine et Pay-
lint Leduc, Thérèse Lawlis, Hélène
Poirier, Pierrette Charlebois, Ga-
brieile Joanis et Paulette Auger.

Hospitalisés: Mile Julienne
Pilon, de Ste-Thérèse de Gatineau,
a passé quelques jours à l'Hôpital

garde-malade à
pour

où elle a subi l'opération des
amygdales.

M. Adélard Gagnon, de Bois-
Franc, a passé 9 jours à l'Hôpital,
pour se remettre d'une infection
au pied

M. Romain Marois, de Maniwaki,

M  Victorin Lirette, de
Thérèse de Gatineau, fut hospita-
lisé quelques jours pour pneu-
monie.

Mlle Françoise Gravel, de Ma-
niwaki, a été opérée pour amye-
dales.

Mlle Irène Lévesque, de Ste:
Thérèse de Gatineau, est- revenue
à l'hôpital où elle est hospitalisée.
Mme Régis Paul de Ste-Thérése

de Gatineau, a passé quelques
jours, à l'Hôpital.

Mme Pau. Charette, de
Franc, a donné le jour à un gar-
¢no, a Hopital de Maniwaki.
Mme Alphonse Michaud, de St-

Cajetan, est hospitalisée pour
s’être fracturée une jambe.

Ont pu regagner
leur demeure:

M. Albert Gagnon, de Grand-
Remous, M. Henry Odgick, de la
Réserve Indienne M. Adélard Ga-
gron, de Bois-Franc, Mme Palma
Lirette, Mme Emile Saumure, de
Bouchette, et Mme Roméo Gau-
vreau, de Maniwaki.

Naissance;

M. et Mme Roméo Gauvreau,
(Armande Latourelle), font fart
à leurs parents et amis de la
naissance d’uu fils, baptisé sous
les prénoms de Jean-Yvon-Robert.
Les parrain et marraine furent M.
et Mme Albert Latourelle, grands-
parents de l'enfant.

M. et Mme Hector Guenette,
(Claudia MeAllister), ront part à
leurs parents et amis de la nais-
sance d'un fils, baptisé sous es
prénoms de Joseph-Wendell-Ried.
Les parrain et marraine furent M.
Nelson Leclair et Mlle Freda Me-
Allister, cousin et tante de l'en-
fant.

Mariages:

Le 19 juillet, le R. P. Paul-E,
Levesque bénissait le mariage de
M. Gérald Lafontaine, fils de feu
M. Honoré Lafontaine, de cette
paroisse, et de Mlle Noëlla Lange-
vin, fille de M. Nicholas Langevin,
de cette p.roisse également. M.
E-sébe Lafontaine, oncle de
l’époux, et M. Nicholas Lange:in,
Père de l'épouse, servaient de té-
moins.

Le 31 juillet le R. P. Paul-E.
Levesque. o.m.i., bénissait le ma-
riage de M. “Tarcel Bastien, fils de
M. Honoré Bastien, de Bouchette,
ave © Mlle Juliette Valière, fille de
M. Honoré Valliére, de cette pa-
riosse. Les péres des époux ser-
vaient de témoins.

Sépulture: Le 17 juillet. le
R. P. Léopold ‘T.acasse, o.m.i,
 

|
Bois-

a subi l'opération des amygdalcs.)assisté des PP. PaulE. Levesque, |
Ste-| o.m.i, et J.-C.

|

1

Garceau,

de 68 ans et 1: mois. Une grande:
foule de parents et d'amis assis- |
taient au service.

Henri Fortin est décédé et la sé-

Pa u-E. Levesque, o.m.i.
En

. , |
Pied broyé sous une
roue de camion |

îÎ — i

M. Eugène Richard, âgé de
ans, de 82, rue Georges, se

de

broyer les os du pied vers 7 heu-
res hier matin lorsqu’il tomba i:
bas d sa bicyclette contre un ‘eca-| momen

mion que
Greenberg, de

o.m.i, M. Richard se dirigeait vers l'ouest
comme diacre et sous-diacre chan-| de la rue Rideau et se trouvaKk à
tait le service de Mme Anastase ‘environ 50 pieds de la rue Sussex
Roy, née Marie Cousineau, décédée lorsque son véhicule fit un faux
à se demeure le 15 courant, à l'âge bond et le projeta contre un Ca-

conduisait M. Rog®
570, rue Clarence

La roue arrière du camion lui pas
Le jeune enfant de M .et Mme. sa sur un pied.

Une automobile de la police le
pulture fut présidée par le R. P.| conduisit en toute hâte à l’Hôpt-

tal Général où il fut soigné parle

trouve encore.

ce.

| docteur J.-A. Lecours et ou il se

Le constable Joha
Seedan a fait le rapport de la poli

———_

VON PAPEN A BERLIN Y
———

LONDRES, le 8. — (P.C.) —

Papen,

36 La radio allemande de Paris an
fit|nonce aujourd'hui que Franz Von

, ambasssdeur. d'AU@uaegne
en Turquie, qui quitta ce pays au

3 t de la ruptire diplomate..
mion pres 'intersection descderVEavec l'Allemagne,
rues Rideau et Sussex. est arrivé à Berlin.

 

 

 

| Le Premier Ministre
GEORGE DREW

parlera sur

‘l'Ontario et la guerre fofale

Mercredi, le 9 août |

a 8 h. 30 du soir

sur le réseau régional de l’Ontario de. i
! la Société Radio-Canada et

| ses postes affiliés.
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La Croisade Zenith dans le but de réduire le coût de

___ l'ouie fait maintenant son entrée au Canada!___

Le nouvel auxiliaire radiophone
de louie Zenith

 

$

Complet avec le nouvel écouteur et corde

à couleur neutre, lampes

micro de cristal, écouteur magnétique et

Garantie généreuseaccumulateurs.

Accepté par le Bureau de l'Association

médicale americaine en médeumne

thérapeutique

Livret d'illustrations gratuit est envoyé À

ceux qui désirent avoir des renseignements

additionnels. Envoyez le

remplissez les blancs.

AUJOURD'HUI
HIER vas   

Nouvel écouteur avec
corde de couleur neutre

Remarquez le “rajeunissement”*
de l’écouteur et corde de Zenith!
Parfaitement dissimulable en
comparaison du ‘bouton noir”.
S'applique à n'importe quel
teint. La corde est à l'épreuve
de la transpiration. tortille-
ment. Ne s'use pas. Se nettoie
avec un linge humide,

Vole! des cas qui peuvent causer une ouie dé
fectueuse par un mal grandissant et n°

quel

tort en produisant

l'ouïe,

voir un spécialiste de l'ouïe pour vous

compet qu'il vous est bien nécessaire de
un instrument pour l'oufe.

une sensation fau

 
Kenre d'instrument d'oule peut faire du

C'est pourquoi nous vous conseillons de

eñ argent canadien courant!

Complet, prêt à porter avec

En vente pour $40.00 complet,

Maintenant
fait encore — cette fois pour les instruments d'aide à l'ouie!

Un parallèle des oeuvres de Zenith est l'automobile moderne et sa montre
La montre que vous portez est un produit de précision en masse.magnifique

argent-canadien
prêt à porter

cision.

et seulement pour $40.00.
Vous pouvez vous l'ajuster vous-même!

Vendu directement par courrier au client à $40.00

le nouvel appareil de couleur neutre
ZENITH fit époque aux Etats-Unis en apportant une meilleure qualité, une plus

grande précision pour la première fois en introduisant à la portée de tous
l’auxiliaire Radiophone pour l’ouie.
tionna tout le domaine de l'ouie aux Etats-Unis.
est mis à la portée des Canadiens durs d’entendement par envoi du courrier
direct — avec un envoi de $40.00 complet (argent canadien) sans autre frais
additionnel de transport, de services et taxes!

Comment se fait-il que la somme de S40.00 peut faire acquérir un tel instrument
de précision ? La production en masse permet un travail de précision beaucoup
plus réalisable que le travail à petite journée et partant, abaisse les prix.
maître dans le domaine des instruments de précision . .
matière de produits d'appareils pour l'ouie exclusivement . . .
des radios portatifs de $200.00 à $29 pour un meilleur radio.

il révolu-
Maintenant le même instrument

Zenith,
. Zenith, l’autorité en

a abaissé le prix
Zenith le

Autrementils vous coûteraient dix fois plus cher et n'aurait pas une si grande pré-
Par la production en masse de produits de précision, Zenith a, en fait,

apporté à vous tous les sourds un auxiliaire des plus précis pour votre infirmite,

Les directions y sont incluses ! Vous
pouvez vous permettre d'acheter le Zenith par courrier parce qu'il est construit

radiophoniques,

sur un principe amélioré et moderne de l',JUSTEMENT PERSONNEL INSTA N-
TANE. Les instructions simples et compètes qui accompagnent chaque instrument
vous montre la manière de l’ajuster et de le mettre dans le “foyer” pour ‘es
besoins individuels — pour différentes voix et circonstances de temps et lieux —
aussi facilment que vous faites pour ajuster vos jumelles.

Ainsi, avec le Zenith, nul besoin de fréquents ajustements par des specia-

coupon du bas,

(n'envoyez pas d'argent libre).

listes importuns.
service spécial, anpels à domicile et autre démarches de ce genre.
tous les avantages: un auxiliaire de précision pour l'ouic d'une grande valeur
et au quart du prix des autres instruments de tout genre !
Satisfaction garantie — ou argent remis ! 1
de ne pas profiter de cette aubaine de jouir des avantages qu'offre une bonne ouie,
Commandez votre Zenith aujourd’hui — commencez une nouvelle vie plus heu-
reuse, plus confiante, avec une ouie plus développée. J
apparaît au bas. il est pratique — ajoutez-y un mandat de poste ou un chèque

Votre nouveau Zenith vous arrivera par le

Il n’y a done plus de raison

prochain courrier

Seulement Zenith

  
2 Un système personnel de

“mise en foyer”
Un simple mouvement du doigt
fait adapter l'appareil à n'im-
porte quel besoin — pour les dif-
férentes sortes de voix et cir-
constances de temps et lieux —
aussi facile à mettre “dans le
fover” que aue vos jumelles. Re-
jette dans l'ombre le vieil appa-
reil qui se “fixait”.

Par les Fabricants de

 

importe

iste de
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Edifice Guaranty Trust, Windsor, Ont.

  
 

  

    

   

  

RADIONIC PRODUCTS EXCLUSIVELY—

WORLD'S LEADING MANUFACTURER

ZENITH RADIO CORPORATION OF CANADA,Ltd.
+ sat

 

La garantie Zeni3 Meilleure qualité de Zenith
—A peu pres le 's du prix

Vous obtenez la grande préci-

. 4 police de 5 ans d

par Zenith, le fabrica
sion que le génie humain et mé- important

canique a mis à la disposition ments radiophoiques
ment, Vous recevezde tous pour le quart du prix

des vieux instruments, Zenith

vous donne autant pour si peu! ge réservé à reux Qu
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| vous me remettrez mon argent au complet.
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À dix sous le verre,

jusqu’à40 sousla
Les Normands ont le tour de tirer des sous aux

soldats tout en leur faisant plaisir — L'obondance
règne encore dans cette
médicaments sont à peu près introuvables
Rédigé puur la Presse canadienne

par Maurice Desjardins,
correspondant outre-mer des

journaux de langue francaise.

AVEC LES CANADIENS, en
Normandie, le 25 juillet. — (P.C--
Retardé) — Même pendant loo
cupation, les Normands ont tou-
jours bien vécu. Depuis leur libé-
ration, leur table n'a guère changé.

Cela ne durera guère sûrement,
mais en attendant la période des
vaches maigres, le Normand man-
ge toutes ses vaches grasses.

Les coupons et tickets sont là
pour la principe seulement. L'abat-
tage clandestin est interdit, mais
le Français est désobéissant par
nature et toutes les fermes suppri-
ment une partie de leur bétail, |
n'ayant plus de nourriture à lui
donner.
H y a à l’heure actuelle de la

viande en abondance.
La question de pain est la plus

critique. la Normandie ayant tou-
jours été tributaire d’autres pro-
vinces de France en ce qui con.
cerne le blé. A présent, la région
libérée ne peut se suffire à elle-
même. Les réserves sont épuisées
et il faut mettre du beurre sur son
biscuit au lieu de le mettre sur le
pain.

Depuis le 22 juillet, les boulan-
Eers sont devenus des marchands
de hardtack.

L'affluence des réfugiés en Nor-
mandie du Nord est en partie res- :
ponsable de cette situation. Seule ! ;.

! dans une aide des Alliés.une petite bande de territoire a

nementrirevediermanene e 21

le lait se vend
pinte en Normandie

la grève reprend
aux usines: de la
Chevrolet, à Détroit
DETROIT, le 8 (PA) —

Une grève aux cing usines de la
Chevrolet (General Motors), divi-
sion des pignons et essieux. a
éclaté de nouveau aujourd'hui
aprés une reprise du travail d'un
jour, quand 3,500 employés de 1'é-
quipe de jour se sont absentés
en protestation du renvol de sept
hommes,
Un porte-parole de la compaguie

province française — Les

plus que les obus et les bombes,
c’est la pensée de boire de l’eau.

Il devra bientôt s’y résoudre car
il a trop généreusement distribué
son cidre au début de l'invasion.
Ses réserves s'épuisent et il ne
pourra presser ses pommes que
d'ici trois ou quatre mois. Il a

 

 

   
gardé suffisamment de Calvados
“alcool de cidre”, pour sa “soif
normande” et si un cultivateur
consent à se séparer d'un litre de
son précieux “Calva” il ne le fait

a admis que les hommes avaient
été congédiés. Aucune autre ax-
plication n’a été fournie.
Le représentant du syndicat ro

; 235 des Ouvriers unis de l'Anto-
mobile, (C.I.O.), a dit que l’as-
semblée décidant la grève a été te-
nue à minuit hier. Les usines é-

insuffisantes (quatre paquets par taient surveillées par 200 grévis-
mois et pour hommes seulement), | tes ce matin, dit le rapport de la
chacun cultivait dans son jardin | compagnie.
uelques pieds de tabac. Mais ces —

Bombardementseuilles mal travaillées dennaient
des cigarettes infectes.

terribles.
(Suite de 13 1Rre na")

que contre $10.00 au minjmum.
Le fumeur, Jui, est heureux.

Pendant l'occupation allemande,
comme les rations de tabac étaient  
Le problème est maintenant ré-

solu grâce à !a générosité des sol
dats alliés et tous peuvent quand
i it “en griller ure”.
il jour Dajonir qui s'étaient Mière du genre, effectuée la nuit,
déjà considérablement raréfiés POUT appuyer les troupes,
pendant les derniers mois de l’oc. - Durant la derrière heure qui a
cupation sont maintenant à peu "récédé minui:, les gros bombar-
près introuvables. Depuis le six diers ont jeté 8700 tonnes d'explo-
juin, les derniers stocks ont été sifs sur les points-forts de l'enne-
détruits ou épuisés et le pharma- mi aux en irons de May-sur-Orne
cien se ronge les poings devant 'et Tillv-la Champagne, sur les
ses bocaux vides. : deux côtés de la rout- Caen-Fa-

Les malades imaginaires en sont laise.
rendus à retrouver la santé mais, Des escadrilies aérianes alliées
le vrai malade met tout son espoir ont attaqué de nouveau l'ennemi

|aujourd’hui. Une dépêche de l’a-
Du reste, chaque normand, cha- |gence Reuter dit que les bombar- été épargnée et les sans-abris af-

fluent vers ceux qui ont un toit.
Un village de deux cents habitants ;
en reçoit cinq cents et plus. |

Conséquemment, en un jour les |
ressources du pays sont épuisées.
Les Américains ont envoyé des pa- |
tates et des légumes secs mais c’est
un dépannage provisoire qui ne
résout pas le problème du pain et

que Frangais ne fonde-t-il pas ses ‘diers américains ont pilonné une
espérances sur la libération? Ceux deuxieme la région de Caen.
que la tourmente a épargnés (et! Le bombardement de minuit
il y en a peu) souhaitent un rapide était une des trois phases de l'ap-
retour à la vie normale d'avant- pui aérien .unké aux troupes
guerre. iriomphantes du général Eisenno-

Ils désirent laisser la chandelle we)
pour l'électricité, les sabots de bois | Les deux autres prases, dans
pour les chaussures de cuir, les lesquelles nso aviateurs ont cogné

  
Avant de passer en revue les

Italie SA MAJESTE le roi s’arrête un instant pour bavarder avec le
major PAUL TRIQUET, V.C., à gauche, qui a rejoint son régiment.

(Photo Armée canadienne outre-mer)

 
1

| | 
hommes du Royal 22e Régiment en
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Chambre ajournéeLe lieutenant
en l'honneur de
Mackenzie King La Chambre n’a pas siègé hier
soir, à l'occasion du 25ème anni
versaire du premier ministre
Mackenzie King comme :hef du
parti libéral et afin de permet-
tre aux députés libéraux d'assister
au grand banquet politique donne
en cette cficonstance. C’est l’hon

| |
H.-M. Laflamme
manqueà l’appel

| CORNWALL, le 8. — Le lieute-
nant de section H.-Mathias La-
flamme. fils de M. et Mme Henri

| Laflamme, de Wales, manque à
jl’appel aprés des opérations
l aériennes depuis le 30 juillet,
disent les rapports envoyés à ses

Les Américains
 

Dernière heure
 sont maîtres dans

l'ile de Guam
——

PEARL-HARBOR le 8. — (P.A.)
— Des fusiliers-marins et des soi-
dats américains ent repoussé plu-
sieurs milliers de Japonais dans |
un petit secteur au nord de ‘ile.

 

 

(Suite de ia lère page)

eritique, a déclaré aujourd'hui le ;
lieutenant-général Lewis Brereton,
commandant du 9e corps Je l'a-
viation américaine et ‘se meurt
lentement faute d’approvisionne
ment”.

+ *

MOSCOU, le 8 (PA) Le
premier ministre Stanislav Miko-

*

 

Bourses d'étude
offertes par l'Aide
à la Jeunesse
A la suite d'une entente entre

el Secrétariat de la province de
Québec et le ministère fédéral du
Travail, le Service de l'Aide à la

! Jeunesse distribuera une somme
importante sous forme de bourses

de Guam, redonnant aux Etats-: lajezyck a transmis au gouverne | aux étudiants des autres provinces
Unis la possession à peu près com-
plète de cette base navale amé-
ricaine. Lu
Parmi les autres défaites infli-

gées à l'ennemi, on mentionne:
La neutralisation ap arente de

l'effort japonais sur l'Île de Yap,
autrefois importante base aérien-
ne des Japonais. Yap est située
dans les Carolines, à 600 milles au
sud-ouest de Guam.
La section de la ligue d'appro-

visionnement des Japonais entre
Aitape et Wewak®fans la Nou , lle:
Guinée anglaise. ;
Des rapports de Tokyo disent

que des avions américains ont sur-
volé les Philippines. Ce rapport
mentionne qu'un gros appareil a
laissé tomber trois petites bombes
dans la mer, près de Davao, à
Mindanao, à une heure du matin
et qu’une heure pius tard, un su-
tre appareil s'est enfui avant d'at-
teindre Davao. ;

Il n’y a eu aucune confirmation
-de cette nouvelle au quartier-géné-
ral du lt-général George Kenney,
commandant des forces aériennes
en Extrême-Orient. Il n’y a eu au- |
cune ättaque de l'aviation alllée
sur les Philippines depuis la mi-
avril 1842, avant la chute de Cor-
regidor.
Le général McArthur a annoncé

que 30 tonnes de bombes avaient
été jetées sur l'Île de Yap, en
plein jour dimanche, et il a ajouté
“que l'ennemi n’âvait pas tenté
d'intercepter les assaillants. La
base aérienne de l'ennemi semble
avoir été neutralisée paf nos âtta-
ques contiñuelles.
Le général McArthur a annoncé

également qu'un mouvement de
fläñé dé la part des Américains à
l'est dé Aitape avait infligé à l’en-

ment polonais à Londres, aujour
d'hui, les détails de ses longs en-
tretiens avec le Comité polonais
de la Libération et avec ie Con-
seil national. De sources cn con-

qui désirent étudier aux universi-
‘tés Laval, McGill et de Mont-
“réal.

lo—aux étudiants en médecine
| Cette assistance sera accordée:

tact intime avec les chels polo-
nais à Londres, on apprend que |
le premier ministre a maintenant -
suffisamment de renseignements '

et en art dentaire (sauf ceux de
lère année);
20—aux étudiants (ceux de lére

année exceptés) qui poursuiventpour prendre des décisions im-
portantes.

+ + ;
On a annoncé, aujourd'hui, -u

quartier général de l'Aviation mi-
litaire canadienne, que quatre au-
tres pilotes du C.A.R.C., en service
outre-mer, viennent d'être décorés
de la “Distinguished Flying Cress",

+ * +*

AVEC LE CARC EN FRANCE
le 8 (PC-Câble) — Le maréchal
de l'air Breader, commandant du
CARC outre-mer. a rendu visite

en France, visitant plusieurs aéro
ports pour rencontrer les pilotes

et les équipages de terre, à la
ligne de combat.

rp —

Le poison ‘volé
n'a pas encore
été retrouvé

Malgré les recherches intenses
faites depuis cinq jours et des
avertissements dans les jourt-aux
locaux, on apprend aujourd'hui
que les deux tubes contenant de
la cyanure de potassium, un poi
son mortel, qui furent volés en
même temps qu’un sac à diner,

hier. aux escadrilles canadiennes

les études suivantes: génie (fores-
tier, électrique, minier, métallur-
gique) ou sciences (physique,

; chimie, mathématiques).
Cette aide financière est actor-

:dée sous forme de prêt pour les
{étudiants qui sont boursiers pour
ila première fois. Les étudiants qui
ont déjà obtenu une de ces bourses
et dont les résultats sont satisfai-
,sants recevront Une moitié du mon-
‘tant sous forme de don et l'autre
moitié sous forme de prêt.

Les étudiants intéressés à l'ob-
tention d'une de ces bourses doi-
vent demander les formules d’ins-
criplion, aussitôt que possible, au
Service de l'Aide à la Jeunesse, 88,

| Grande-Allée, Québec, ou 35 ouest,
;rue Notre-Dame, Montréal.

|

me

Holtye
HOLTYRE, (Ont)—(D.N.C.)—

| Tout récemment, a été célébre en

|

| _.

l'église St-Laurent de Ramore. le
‘mariage de Mlle Marielle LaSal-
;le, fille de M. J.-P. LaSalle et de
; Mme LaSalle, décédée, de Holtyre,
autrefois de Ramore, avec M,
‘Raoul Carrière, fils de M. et Mme
, Joseph Carrière, de Gogama La
| bénédiction nuptiale leur fut Jon.
(nee par M. l'abbé F. Leduc. M.

i

I=

|

biscuils secs pour un bon pain non durement sur les uni nemi encerclé des pertes considé-
rables, coupé la ligne d'appréi-
siohnement de Wewak et que les
troupes se dirigeaient à l’ouest,

| LaSalle accompagnait sa fille,

des légumes frais. rat ,
; rationné.

tandis que M. Hervé Geoffroy était

Le marché noir a subitement‘
disparu; ou plutôt il a pris une

blindées |Gordon Graydon, chef de l'opposi- |
des Allemands, str les routes de

|

tion et M. Coldwell, leader C.C.F.Les sans-foyer n'ont qu'un dé |, inati ; ision- ; ; ni
sir: rentrer au plus tot dans leur | Communication t d'approvision-| qui ont suggéré de supprimer la

parents récemment. Il est âgé de
23 ans. T1 s’est enrôlé en no-
|vembre 1940. Aprés son entraîne-

vendredi après-midi, au lac MeKay,
n'ont pas été retrouvés. La poiice ‘NA y € ;
provinciale d'Ontario s'occupe de ‘émMoin du marié. La mariée por-

nouvelle forme. Il n’est plus ques- | villa é | nement, sont les suivantes: séance du adit aux Communes. Le div tres. il se , , ‘lait une robe de chiffon blanc. li-
i : ge mutilé et relever leurs| 1. De hoon lança s fu- . ment sans divers centres, sur le village de Aufua. l'affaire. € ;

tion de payer $5.00 pour une livre

|

ruines. Tous ont confiance en sées > dsDerarqnsantdesfur chef du gouvernement les remer rendit outre-mer étant sergent- 8 Les tubes ont, at-on déclaré, iBNe princesse, avec un voile de

 

cia de cette marque de courtoisie.
Il ajouta que. lorsqu'on avait fait

chasseurs | les préparatifs pour son bancuet,
hors de on avait espéré que la session

de beurre, comme le faisaient les
parisiens avant notre arrivée. Au-
jourd'hui, l'épicier en vend a dis-
crétion à des prix abordables.

l’avenir de la France et sont prêts: et\ britanriques sont allés à l'attaque /
avec des bombardiers-
américains et ont mis

pilote, en septembre 1941, et fut
envoyé en Moyen-Orient en dé-
cembre de la même année. Il fut
nommé lieutenant de section en

; j tulle illusion blanc retenu par unouces de long ot un pouce |‘HE )ngROee, TE furent Bee ; diadèmede petites fleurs blanches,
‘un employé du minisière | SON bouquet se composait de ro-

alors qu'un pros se | SES. Agissait comme bouquetière

 par leur travail à la faire renaître
plus grande de ses cendres,

La libération de ce coin de la la journée de  A présent, le matois paysan | Normandie ne s’est pas effectuée ; combat au moins 163 chars d'as- aurait pris fin. novembre 1948. | de l'agriculture et sa femme ces ile Pierrette Geoffroy, nièce de
normand a trouvé une autre sour- , sans douleurs pour la population, Saut dan: une contre-attaque nazie | , baignaient dans le lac en question, I iée. Mme LaSalle. belle-mèce de profit. I détaille ses produits mais déjà, il semble régner une SU le corridor d'Avrai ches. i TTS En mars dernier il vint au Ca-| con e fut calme À cause du danger que présente , lo mariée. Mme LaSalle, belle-mèreaux Tommies et aux Canadiens,| bre i | 2. Les lourds bombardiers, les . tre- ile contenu de ces tubes, le cons- ; de la mariée portait une robe de: an ME >iatmosnhère nouvelle, confiante, h 1 bard] h Himmler nada en cpngé et retourna outre Ce es | ; ; | crêpe façonné noir, un grand feu.Un bon verre de lait à d'x cents comme purifiée du microbe nazi Chasseurs et les bymbardiers-chas- mer en avril et fit du service au e T. H. Trimble a demandé i ,“tablale, ; ;laDrars aux parents de questionner les

‘nei ; , enfants qui sont allés au lac au M :. passée sans incidents et sans acci ; € ! atl vdi

|

de la mariée portait une robe de
dents notables. On n'eut pas à dé- Cours de l’apres-midi de vendredi | p

| plerer de noyades. Ce fut une 7 se Leremarine grace he: j | peau de même teinte et corsage delongue fin de semaine et les gens| Ip m ëen profitèrent pour se rendre aux Nouvel aqueduc ‘roses, À l'issue de la cérémonie
Îl y eut ! il y eut réception à l'hôtel LaSal-

jtre noir et blanc avec un corsage

:de roses. Mme H. Geoffroy. soeur

‘seurs aréricains ent survolé la! °
Frzanre ‘ur host à l’eutre. pi'nn- QUIFalt...
‘nant les routes de transport et les est en Angleterre depuis janvier
centres di ppoovisioun =ut nazis. | (Suite de la 1ère page) :
Dans le sceteiir d’A ‘anches, la pag 1942,

Ze escadrille britannique a détruit die, mais qu'il allait déjà mieux”,
181 chars d'assaut et en ont enom- | dit un des Autrichiens. “Les mell-

fait tant plaisir au soldat: cela met
la pinte de lait à quarante cents
et le tour est joué.

qui empoisonnait les existences, front de Normandie. Son frere,
l'aviateur-chef Foche-A. Laflamme +|

Démission de trois
 

C’est la ruine à brève échéance
pour les usines laitières qui sont
dans l'impossibilité de fabriquer
fromages et lait condensé, faute de

   

r Lal ue so magé 54 autres. La 9 escayrille

|

leutes nouvelles depuis longtemps Cou 8 plages dans les environs. ! le où un délicieux buffet leur futToitstantfoarte:leramoscagede ministres dans le américaine en a .étruit 26 e en. nous arrivèrent dimanche alors p de nombreux piqueniques. pes d Bouchette servi. M. et Mme Raoul CarrièreLes fermiers réservent leurs, dommagé un grand nombre. qu’on nous apprit que Himmler terribles. cheminsa dr étéient en! partirent ensuite pour New-York,neufs à ieur table et en vendent |
quelques-uns aux soldats et les ci- |
vils doivent s'en passer.

combrés dé cyclistes. Les voyages| BOUCHETTE, (Qué.) — (D. N. Mme Carriére portait une robe
dans les régions de la Gatineau ‘ C.) — Jeudi le 13 juillet. le consei] | COU'eur beige avec accessoires
et du St-Laurent furent plus nom- ; municipal de Bouchette s'est réuni | PTUNS et une parure de vison, ca-; breux que d'habitude, là 10 heures du matin en assemblée ‘eau du marié. À leur retour M.plénière pour discuter de la cons- | et Mme Carrière éliront domirile

truction d'un aqueduc dans le, à Gogama.
village de Bouchette: étant donné: M. l'abbe Cournoyer. de Cochra-
que l’eau de la rivière a été con- | ie. anciennement de Gogama, M.
damnée sous peine d'’épidémie., l'abbé Brosseau, de Hearst, M. |

-—e il a été décidé de prendre un test | ‘abbé LaSalie, de South-Poreupi-
John Langley, 823. rue Bank, 8; d'eau à la source existant sur le ne. M. l'abbé Charlebois, de Goga-été condamné à passer 7 JOUFS ‘ terrain de M. Adolphe Beaulieu; ! ma, M. F. H. Trudeau, de Kirklana-
dans la prison de comté, pour. et que si l'eau est saine, potable : Lake, le Dr et Mme Gérald La-
avoir conduit une voiture dans UN et provient en quantité suffisante. ; Salle et M. Jean Tremblay, d'An-
état d'ivresse. Le magistrat a sus-‘ les travaux commenceront sur le sonville. M. et Mme Lorenzo La-

: d H “a | Toutes les opérations de la jour- avait été tué et que Goéring fut,
Ca inet e ongrie née et de la nuit dernière portent | blessé dans un attentat contre!

la plus de 4.000 le nombre de sor-| Himmler.”De nombreux champs de blé ont LONDRES, le 8 — (P.A.) — ties effectuées au-dessus de la| Les officiers britanniques enten-élé dévastés par la machine de Radio-Berlin cite une dépêche de | France. dirent d'abord l'histoire de l'atten- la riviere.
guerre. Ici, du blé a été coupé Budapest, aujourd'hui, disant que

|

La destruction a été semée im; lat, des Autrichiens. J'ai demandé Le haut commandement allié avert pour laisser la place aux l'amiral Nicholas Horthy, régent ‘médiatement à l'arrière des lignes ; à un officier allemand qui, avait annoncé que les pertes ont été con-champs d'aviation de la Royal Air de Hongrie, a démis de leurs fonc- | sl'emandes lorsque des bombar. été tenu à l'écart des Autrichiens: , sidérables de part et d'autre, di-
Force; là, les tanks ont fait la mois- tions Bela Imredi, ministre sans diers et des chasseurs ont attaqué Je suppose qu’'Himmier est deve-; manche dernier, lorsque les ‘Aile-son à leur manière. Cependant la ‘Portefeuille, et deux autres mem- une dizain. d'importants centres NU plus puissant que Hitler main| mands ont contre-attaqué en nom-

bre pour reprendre Monte-Grillo,
terre normande survit encore € € s bres du cabinet, “a leur propre (de transpo t et onze dépéts de. tenant?”toute sa fécondité et montre ues demande’. carburants. Des ban“: rdiers-chas-| « i f milles à l'ouest d'Aù Les autres ministres seraient : ‘ Non. Himmler est mort, me ré. Heuf mi esa ‘oues rezzo et
récoltes plantureuses partout où pondit l'officier nazi. “Il à été | un peu à l'ouest de la route 71

asassiné. J'ai reçu la nouvelle à Les Indous avaient occupé jus-

elle est restée sans blessures. Antal Kunder, ministre du Com. $39",ont détruit 580 endommagéCe qui effraie le Normand bien merce et des Transports, et Andor hemi ay al shieul | : vio va.Jaross, secrétaire d'Etat. chemin de rer et 195 véhicules. mon quartier général dimanche, : qu’ici cette position.

{Suite de la 1ère page)

, velles positions de l'autre côté de

  

Cour de comté

 

 

M. Hamel règle
la grève du

taxi à Québec
QUEBEC, le 8 (PC)

L'honorable Wilfrid Hamel, minis-
tre suppléant du Travail a annon-
cé hier soir qu'il avait dit aux
chauffeurs de taxi de Québec d'ex-
1ger un tarif de 35 cents au dé-
rant, malgré le refus de la Com
mission des Prix de l’accorder. Ce
refus éfait a cause d'une grve
des 300 chauffeurs de ‘*axi de
puis une semaine,

Les chauffeurs ont repris leur
service peu après le communiqué |

|

!

 
{

[

du ministre du Travail, qui dit
que ‘’dans les questions ouvrières
la province de Québec est maî-
tresse à l'intérieur de ses fron-
tières et je verra! à ce que cer
taines gens d'Ottawa le compren-
nent.’

‘J'ai dit aux grévistes d'exiger
un tarif de 35 cents au depart |
et renrendre immédiatement le ;
travail”, dit le ministre. ‘Je ver
rai à ce que ma décision soit
approuvée par la Commission des
Prix en temps de guerre”. i

Ta Commission des Prix avait |
refusé d'accéder à la requête des |
grévistes. qui demandaient (ne
hausse de 10 cents dans lv tarif
initial, auparavant de 25 °ts,
La Commission avait offert vne
augmentation temporaire à ‘0!
cents et la soumission du bilan
au cours du mois courant après
quoi une décision défini‘ive se. |
rait rendue.
“Je suis assuré. dit M. Hanel.

que la Commission des Prix ap- |
prouvera ma décision. parce qu'el-
le est juste.  L'aurmentation ie
10 cents a été approuvée par le !
Conseil de ville de Québec et ja
Commission des services vublics
de Québec, et la Cimmission des ‘
Prix n'a aucune raison de refu- |
rer la requête.

 

Interrogés sur cette déclara
tion du ministre provinrial du
Travail le ministre des Finän-
ces, M. llsley. et M. Donald Gor-
don, président de la Commission
des Prix, n'ont voulu faire au.
cun commentaire avant de pren-
dre connaissance du tex‘e offi
ciel publié par le ministre. M.
Gordon dit qu'il _ avait offert |
aux chauffeurs de taxi de Qué-
bec le choix entre le tarif ini-
tis), en vigueur à Montréal. de
2% cents au départ, plus 5 cents
à chaque quart de mille: ou un

tarif temporaire de 30 cents. en
attendant un règlement Æéfinitif
selon les besoins financiers des ‘
chauffeurs. |

 

| l'hôpital. On ne croit pas pouvoir

 

L'importance de ces change| Des Mosquio bri-anniques ont Tous nos officiers en parlent.” Le seul int important à noter,

|

pendu son permis pour un an. a Fe rot :ments n'a pas été encore indiqué. atteint des installations ferroviai- le long des lignes d'attaque de ta Michael! Gregatza, 48 Louisa, ac- ch "Mariage: FrdtFdToutefois, on sait que les trois ‘es et des dépôts de munitions à ei Se armée, s'est déroulé dans Ja

|

cusé de voies de fait sur les per- :rsonnages étaient du parti pro- 100 milles au dela de Paris. Ils!
nazi avancé, en Hongrie. et occ. ‘ont bombardé et f-it sauter 24’
paient leurs postes depuis le 23 convois, pour la plipart sur les]
mars dernier, quand un nouveau ‘lignes conduisan de Paris à Di-,
gouvernement fut formé, sous la jon, Châlons et Nevers au sud et
présidence de Domèmez Sztojay, ‘au sud-es!
pour activer l'effort de guerre. | Au moins 20 appareils ennemis

La formation du cabinet Sztojay : ont été abattus dans es combats
coïncida avec l'afflux de troupes aériens d'hier t de cette nuit. Les
allemandes, ce qui signifiait prati-

!

Alliés ont perdu 21 avions Un ap-
quement l'oceupation militaire de pareil qui avait été porté disparu
la Hongrie. dans le ¢ amuniqué quotidien du
La radio nazie annonce que le quartier géréral est rentré à sa

Dr Lajos Szasz, ministre de l'Indus- base un pe plus tard.
trie, a été prié d’accepter le por 2

Les Yankistefeuille du Commerce, et que
Nikolaus Bonczos a été nomme se . .

à Saint-Malo,
LONDRES le 8. — (PA)

crétaire d'Etat.
Le poste d'Imredi n'a pas été

rempli.

Radio-Berlin rapporte que les
Américains ont pénétré dans le
port breton de Saint-Malo et pré-
tend que la garnison allemande
défend la place.

|

 

=|

 

Un homme est tué

| comparu en correctionnelle,

Accusé de 6 vols
Gordon Page, sans adresse, a

ce
matin, devant le magistrat Joa-
chim Sauvé, sous 8 accusations
d'avoir obtenu de l'argent ou de
la marchandise avec l'intention
de frauder. Il a en effet été ac-
cusé d'avoir obtenu: $10 du
Gainsboro Shoppe Limited, $10
Maryfield Limited” $20 du Lord
Elgin”, de la marchandise, pour
une valeur de $7 et une somme
de $3 en argent de Dovers Limi-
ted, $20 de A..-J. Freiman, de la
marchandise, pour une valeur de
$9.95 et la somme de 65c en ar-
gent de McKerracker-Wanless Li-
mited toutes ces sommes avec
l'intention de frauder. Les causes
ont été remises au 8 acût, pour
sentence.

région de San-Viniato, lorsque les
| Allemands tirèrent environ 325
| obus sur les positions alliées, a-
vant de tenter de s'infiltrer dans
les lignes de la 5e armée.

| De source officielle, on apprend
| que des photographies de Florence.
prises à très basse altitude, nient
parfaitement les affirmations des

! Allemands à l'effet que les Alliés
jent bombardé Florence de leur
j artillerie. Pendant ce temps, des
obus continuent de tomber dans

| les faubourgs au sud de la ville,
mais les civils vaquent calmement

i a leurs occupations.
————————-

Le lieutenant-colônel James F.
| Hunter, du Service de santé roya!
canadien, a été nommé médecin
militaire du district militaire no
13 dont le quartier général est À
Calgary. Il aura le grade de colo-
nel.

 
 à coups de couteau

à Montréal ce matin
MONTREAL, le 8 — (PC) —

Une personne a été poignardée à
mort ce matin et une autre est ac-
tuellement à l'hôpital, à la suite
d'une attaque à main armee, par
un individu brandissant un cou-
teau, dans un restaurant montréa-
lais, au coin des rues Bleury et
SteCatherine.
Shea Taflar, ag» de 50 ans, a été

frappé mortellement de dix coups
de couteau et sa soeur, Mme Sam
Miemadowski, percée de cing
coups, est dans un état grave à

 

 lui sauver la vie.
La police dit que les deux ont

été attaqués par l'époux de la fem-
me, qui est aussi propriétaire du |
restaurant. Sam Miemadoski a tué ‘
au moyen d'un couteau à pain de,
huit pouces. Jl s'est livré au poste
de police quelques instants
tard.

Le meurtre a eu lieu à l’heure
où la foule se rendait aux bureaux.
La police dit que la femme fut!
frappée d'abord et que son frère
fut poignardé au moment où il |
s'empressait de lui porter secours.

. me =

Huit officiers

supérieurs...

plus |

 

(Suite de la première)

cial avait chassé les huit officiers ‘
de l’armée, ; ditions différentes.
Au cours de cetle emission on a de la houe et des bidons d'huile afi

ajouté que des agents de police ; de droite nous montre un autre
ont escorté les accusés à la cour

;

dernes du Canada, à Webb
suprème de Berlin pour y subir

|

doivent être capables de pra

pris fin aujourd'hui.

      

Les deux photos ci-dessus nous montrent les boulangers de l'Armée à l'action mais sous des eon-
A gauche le soldat P. J. CLIVER, de Montréal, construit un four avec des bri

de s'initier aux difficultés de son métier en campagne.
boulanger de l'Armée photographié dans un des ateliers les plus mo-

Les cuisiniers et les boulangers de l'Arméeall, district no % (Toronto). ,
oh ! ‘ingore quelles conditions, que ce soit sur le chimp

1
uer leur métier sous n

leur procès. Les délibérations ont de bataille ou dans les établissements réguliers de

Les boulangers de l'Armée à l'action

 

Ce 

rmée
{Photos Armée canadienne outre-mer)

  

 
et,

La plots

 

sonnes de Rita Lépine, 415, rue!
Catherine. et Florence Leblanc,
48, rue Louisa, a été condamné à
payer une amende de $3 et les
frais.
Georges Laurin, 151, rue Geor-

ges a été condamné à payer une
amende de $15 et les frais, pour
avoir conduit sans permis, un vé-
hicule commercial en dehors des
limites de la ville. Il a en effet
excédé la distance permise par
l'administrateur des services. i

George-E. Hayley, Britannia |
Heights, a été condamné à payer
une amende de $20 et les frais,
pour excès de vitesse, tandis
u'Albert Boisclair, Britannia, a
té condamné à payer $15 et les

frais.
Wilfred Grace, East Templeton,

a été condamné à payer $15 et les 

 
 

frais, pour avoir conduit une voi-
ture avéc des freins défectueux.
Pour stationnement illégal, Geor-

ge MacDonald, 519 ave Bronson,
et Joseph-L. Carrière, 596, rue
Sussex ont été condamnés à payer
$2 et les frais.
 —ee—————

Des centaines

de...

(Suite de la 1ère page)

provincial. Le Crédit social et la
C.CF. sont les deux prineipaux
adversaires en présence.
Le gouvernement du Cradit so-

cial demande au peuple un mandat
pour une troisième durée d'office.

|

Mercredi, le * août 1944. le ma-
;riage de M. Kenneth Saumure. de ‘
Messines, et Mlle Huguette Ri-
chard, a été célébré, en l'église de
Bouchetle, à 8 heures. La récep-
tion eut lieu chez les parents de
là mariée. .

Notes locales:
M. et Mme Arthur Ethier et MW et

Mme Albert Ethier, de Mo , eal. elaient
en vacances cnez leurs pa..nts, M. et
Mme Ernest Ethier
Mile Irène Couillard, de Québec, etait

de passage chez Mme James Nault, il y a
quelques jours,

Mme Palma Mathieu est de retour de
son voyage chez <a soeur. Mme
Raveir, de Jchnstown, New-York.
Mme J.-C. Clément était

a Ottawa, la semaine dernière.
Mile Yvonne Ethier, Barde-ms/ade

privée, de Hull, passe quélque temps chez’
ses parents. M. et Mme Ernest Ethier.

Nul

règlement.
(Suite de la lère page)

“Seul le gouvernement fédéral”.
dit-il, ‘peut décider de la légalité
des questions en jeu dans ces deux :

blique” .
Dans le cas de Montreal, ‘union!

représentant les employes a ete
choisie d’après les prescriptions de f
la loi fédérale. On ne devrait‘
donc permettre à aucun groupe

“dans le seul but d'embarrasser la
Fraternité des Employés de Che Le Crédit social ainsi que la

CCF ont chacun 57 candidats, l’un '
dans chaque circonscription élec-
torale. Il y a également sur les
rangs 96 indépendants et 80 pro-
gressistes-ouvriers. Quatre autres
candidats, de divers petits parts, |
portent le total des aspirants-dé-
putés à 184.
Le premier ministre E. C. Man:

ning, 38 ans, est chef du Crédit
social tandis que M. Eimer Roper,
d’Edmonton. dirige les forces de
la CCF.

Les élections
de...

(Bulle de Ia premidre page)

on temps de guerre etde retour
Ber ay travail,
M. Graydoh déclara que l'attitu-

de de M. Hamel constituait un dé-
fi aux lois du pays.

Interrogé quelques instants plus
tard, en dehors de la Ghambre,
hen. J.L. Isley, ministre des fi.
tances, de qui reldve le contrôle
fédéral des prix, n’a voulu ven
dire pour le moment.  

 

min de Fer”.
Il demanda au gouvernement de

déclarer qui ni la grève de Mont-
réal ni la grève d'Halifax ne dé-
passent la juridiction du code fé-
déral du travail.

L’hon. Humphrey Mitchell, mi-
nistre du travail, répondit à M.
Gillis aussi bien qu'à M. Stanley
Knowles, député C.C.F., de Win
nipeg-Nord-Centre, et qu'à M.
Gordon Isnor, député libéral
d’Halifax, qu’il ne croyait pas dans
la coercition. Il ne dira pas aux
ouvriers s'ils doivent app.rtenir
à un syndicat de travailleurs
plutôt qu'à un autre.
Ri dit que les employés aussi

bien que les patrons avaient le
devoir de mettre fin aux grèves:
actuelles par déférence pour nos

 
; Nous .soldats qui combattent sur; tissons unou.

plusieurs fronts de guerre. [fi ares parfelt
Il exprima I'opinion que ces (Ill aussibas iedeux grèves finiraient rapidement!

si chacun voulait manifester de
la bonne volonté. Mais le gou-i
vernêment ne veut pas régler de
grève par un décret autoritaire
Qu'il substituerait à une entente
mutuelle entre grévistes et pa-
trons.

   

Jos. ;

de passage :

| Mme Cyprien Latourelle

Salle-Carrière,

M. et Mme Lorenzo LaSalle, rs
cemment mariés, ont passé deux

“semaines chez leur père, M. J. P,
: LaSalle. fls sont repartis pour vi-
siter les grands lacs puis itont
! demeurer a Sorel. Durant leur se.
Jour ici, ils ont visité leur frère,
le Dr Gérald LaSalle, d’Ansonville,

— —_

 Sracefield, Qué.
| GRACEFIELD, (Que.), le 8 —
(D.N.C.; --- A l'occasion de la vi
site des Rév. Soeurs Marie-Théo-
phile et St-Félix-de-Valois, s.g.c,

réunis-
sait sa famille pour un diner inti-
me; dans l'après-midi, Mme la pre-
sidente recevait l'assemblée du
Cercle des Dames Fermières. sec,
Mark-Cherry-Creek. M. le curé J.-
A. Mondou était présent ainsi que
Mmes C. R. Quirion et Edm. For-
cCier. secrétaire et presidente du
Cercle de Gracefield. M. le curé
Mondou adressa la parole, puis lagrèves”. ~~. . Rév. Sr. St-Félix-de-Valois, institu-De la partdes employes a (rice dans une école ménagère,Halifax, il y a”, ditil. ‘une vio- donna une intéressante causerielation flagrante de l'autorité pu- sur l'instruction familiale. Mme
C. R. Quirion et Mme Edm. For-
cier adressèrent aussi la parole.
Mme C. Latourelle remercia les
orateurs ainsi que toutes celles
qui avalent accepté son invitation.
Un goûter fut servi et tous se sé.minoritaire de faire de l'agitation parèrent après avoir chanté “O

inutilement. “On a déclenché des Canada”
grèves auparavant”. insista-t-il, ————————

L'archevêque de York a le titre
de “Primat d'Angleterre” et est
inférieur à l’archevêque de Can-
terbury. “Primat de toute l'An
gleterre”,

Bientôt les C.W.A.C. seront à
l'arrière des troupes sur tous les
fronts.

  
   

LE TEMPS
EST ENFIN VENU

d'avoir votre manteau de
fourrure remodelé d'a-
près je style de 1945.

 

      
          

   Estimation sens obligation

DWORKIN FURS
256, RUE RIDEAU    
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"Ce n'est pas une chanson de marche
mais les pleurs de nos enfants qui
guident nos armées … " llya Ehrenburg

U’Allemagne n'a jamais été a ce point menacée, ecrit cetie
journaliste russe. “Nous avons rééduqué les Allemands

et leur avons enseigné l’art de la défaite. Les déton-
nations des fusils de Moscou sont pareilles aux
battements d’un cour immense. Nous devons

aimer la guerre parce que nous aimons

passionnément la paix et c'est pour
elle que nous nous battons.”

  

Par EVA SENECAL

La puissance de l'offensive russe ; 1943 doit sembler aux généraux
après les victoires éclatantes rem- | allemands un fait préhistorique.

portées par les Allemands sur le| L'Allemagne n'a jamais été à
sol russe a d'abord été un sujet ce point menacée. La présence des
d'étonnement. Beaucoup se sont ' Alliés à Cherbourg signifie que
demandé où la Russie avait sou- | lS barrières sont ouvertes. Le
dain puisé cette force, cette ardeur POrt était necessaire pour les gran-
insoupconnée. cette puissance à Ja-' des batailles, Il are mainte-
quelle les armées “invincibles”, Mant sur le coeur de la France.
d'Hitler ne savent plus opposer! La fin approche évidemment.
que le recul et la défaite. Que pensel'Allemand moyen, pas

Les Allemands avaient de puis. trop intelligent, pas trop stupide?
santes fortifications. Ils ont eu du Le major Rudolph Senkel récem-

|ment publiait un article intitulé:
‘Traits du caractère russe”. Hy
dit entre autres choses: ‘Les
Russes sont oublieux et loin d'être
vindicatifs : ils sont comme des

temps et des esclaves pour !es bà
tir. Mai. les murs allemand. sont
des émigrants.

Qu'est-ce qui a rendu l'Armée
rouge capable de renverser ces ., a .

mui en si peu de temps ? D'abord enfants”. L idée est claire:
l'artillerie. Le peuple russe a tou: M AYant pas réussi à nous battre,
jours été fier de ses artilleurs. De- ! ils espèrent être plus malins que
puis l'an dernier. le pouvoir de "NOUS. |
l'artillerie a été doublé. même Les Allemands ne se rendent pas
triplé. compte combien notre peuple a
“Nous savons qui nous visons »t !changé: ils ne peuvent pas voir

nous visons de plus en plus juste” {que les feux de Byelorussia sont!
écrivait récemment Ilva Ehrenburg | reflétés dans nos yeux: ils ou-

dans un magnifique article paru | blient qu'à part la straté,ie et la
en anglais dans le Bulletin d'In-; politique. il existe quelque chose

formation de l'Ambassade de: comme la conscience d'un peuple.
l'Union soviétique à Washington.‘ Je ne crois pas que les Fritz aient |

Il fai* lire cet article pour com- changé. Le lieutenant H Schenk |
prendre non seulementl’état d ème | écrivait dans son journal: “Nous
du peuple russe mais ses soulfran- | incendions tous les villages. Nous
ces, sa farouche résolution et la:amenons avec nous les villageois
force déployée par ses armées. | capables de porter les armes et

“Partout où l’Armée rouge atta- | nous fusillons les autres. Nous dé-
que.” écrit llya Ehrenburg, “les |truisons les bestiaux et les provi-
Allemands abandonnent tout : leurs | sions. L'ennemi ne retrouvera
fortifications, leurs armes et l'or- [qu’un vaste désert. C'est aujour-

Il d’hui mon anniversaire. J’ai com-

même servir de chic c

;

Par PRUNELLA WOOD
Voici une captivante écharpe avec gland.

 
einture.

Beaucoup de gens ne se sentent
Euère en appétit par les journées
de grosse chaleur et les boissons
froides ont plus de vogi- que les
aliments. Il y auvait moyen, ce-
pendant, de rendre ces boissons
nourrissantes sans qu’elles ne per-
dent rien de leur effet rafraîchis-
sant.
Nous donnons ici que!_1es re-

ceiles fournies par la Section des
Consommateurs, du ministère fédé-
ral de j’Agriculture. Vous y trouve-
rez un chocolat au lait glacé dont
on peut varier l’arôme par l'addi-
tion de cannelle ou de menthe, Le
thé ou. le café glacé que l’on fait
très fort et que l’on verse ensuite,
chaud, sur des morceaux Ze glace,
constitue une boisson reposante.
Une boisson aux fruits sera rendue
plus appétissante si on y ajoute
quelques fruits de couleur vive ou
quelques feuilles de menthe.
Pour sucrer les boissons
Le sucre de fruits était généraie-

ment employé pour les breuvages
glacés. Mais avec le rationnemeni
du sucre, on n'aime guère le gas-
pillage qui se produit lorsqua le
sucre reste au fond du verre. Si
on utilise un sirop à la place, il n'y
a pas de perte. On peut faire ce
sirop avec une tasse de sucre ajou
tée à’une tasse d’eau bouillante.
I isser bouillir quelques mintites.
Déposer au froid et s'en servir à
volonté. Le miel est aussi exec]-
lent mélé à un breuvage froid.
Les oeufs ajoutent aussi beai-

coup de substances nutritives à un
breuvage. Si votre famille man
que d’appétit et que vous désirez
accroitre la valeur alimentaire du
menu, servez au début du repas un

Cette écharpe pcat

 
 

Nos maisons et nos charmants
j ie pour

les Allemands. Les insensés ! Ils ne
se rendent pas compte quel feu ils

Il ne se reflète pas
seulement dans le ciel de Byelrus-

villages sont des feux de

ont allumé!

sia, mais dans le coeur de chacun
de nous. Nous le rappor
Allemagne.
bandes et en lamentatio

térons en
Ils s’en repentiront en

ns publi-
ques, Ils pleureront copieusement,

| breuvage froid enrichi avec des
oeufs. Les oeufs sont abordants
dans le moment et on peut s'en
servir généreusement.
Les mousses à la crème et les

crèmes fouettées ne sont plus que
des souvenirs du passé. I faut

Berlin. Ceci s'applique aussi bien
aux Sibériens qu'aux Moscovites,
aux Arméniens comme aux Lithua-
niens. Nous avons hâte d'arriver
à la capitale allemande comme si
quelque cho: de magnifique nous
y attendait, Nous n'y trouverons donc les remplacer par autre cho-
que la vilenie sur la face des Alle- se. Avez-vous déjà songé aux
mands et a la façade des édifices | sorbets faits avec du sirop ou de
de Berlin, Mais nous verrons assu- |la pulpe de fruits glacés, avec ou
rément quelque chose de splendide sans gélatine? On y ajoute des

—

On recommande les breuvages

nourrissants durant les chaleurs
un peu de sel
2 blr-zs does":

Nettoyer les bleuets. Les écraser,
ajouter le sucre et réchauffer len-
tement en brassant constamment
jusqu'à ce que le sucre so:t fondu.
Laisser mijoter 5 minute Couler,
laisser refroidir. Ajouter l’eau et
le jus de fruits. Déposer ’ .ns l'un
des compartiment à congélation
de la glacière électrique. Verser
dans un b froid lorsque le mé-
lange commence 4 -~endre. Bien
battre et ajc ter les blan d'oeu:s
préalablement battus en neige avec
l sel. Remettre dans la glacière
et laisser geler complètement. Ser-
vira 6 à 8 personnes.

SORBET
FRAMBOISE-RHUBARBE

1 tasse de framboises
2 tasses de -rhubarbe coupée par

bouts
Lz tasse d'eau
12 tasse de sucre granulé
2 c. à tb. de jus d'orange
2 c. à tb. de jus de citron
2 blancs d’oeufs
une pincée de sel

Faire bouillir les fruits avec
l'eau jusqu'a ce qu'ils soient
tendres.  Couler, ajouter le sucre
et bien brasser. Laisser refroidir.
Ajouter le jus d'orange et de ci-
tron. Déposer dans '« comparti-
ment à congélation de la glacière
électrique et laisser prendre à
demi. Verser dans un bol froid
et battre pour obtenir un mélange
léger. Incorporer ensuite les
blancs d'oeufs préalablement
battus en neige. Remettre dans  la glacière et laisser prendre. Ser-
vira 6 à 8 personnes.

LAIT AU GINGEMBRE

!z tasse de gingerale
34 tasse de lait
du sucre si désiré

Mêler lait et gingerale. Sucrer
au goût. Servir immédiatement.

GLACE AUX BLEUETS

L2 tasse de bleuets
1 tasse d'eau

!, tasse de sucre
1 oeuf battu

 
Par PRUNELLA WOOD

La robe noire a un haut tunique, et est agrémentée de roses
appliquées et pétales sur un côté; le fédora a une passe peekaboo; |
les gants pour assortir sont de satin rose pâle, ,
 
 

avec quelques fruits complets. | le tiers d’une t:. > de miel
Donnera Z tasses de breuvage. | ‘2 c. à thé de vanille

B N D'ETE | quelques grains de sel
; | 2 tasses de crème claire OU6 c. ath d ; ,

t, tasse de cuore2 | 1 tasse de crème de table ET
A 1 tasse de laituel 5a oes Frain de sel ? blancs d'oeufs.

 

dre du jour menaçant d'Hitler. mais aucune larme n'éteindra ce|à Berlin: la Victoire. C’est la |blanes d'oeufs battus en neige lors-: un peu de sel à EEE Battre ensemble les jaune:en est ainsi depuis le commence-
ment du dénouement et les déto-
nations des fusils de Moscou sem-

mencé ma vingtième année comme
un incendiaire de premier ordre.
U faut dire que les villages russes

feu. Il s'étend et sa clarté éclaire
déjà les nuits d’Aliemagne.

Victoire qui ramènera le soldat à que le mélange est gelé à demi. Si
son foyer, à sa femme. à sa lampe, | l'on utilise des fruits, il faut choi-

;et ses arbres. sir des fruits pulpeux : autrement

le jus d’une demi-orange
le jus d'un citron
petits morceaux de glace 6 ; ttes de menthe OU { d'oeufs et la moitié du miel. Ajou-

3 gouttes d'huile de menthe ter la vanille, le sel et la crème,
Battre les blancs d'oeufs en neige,blent parcilles aux battements brûlent facilement et si magnifi- Chacun de nos soldats sait que le frui dé ; ; 8 Al

‘un coeur i : | J'ai pri é Berlin. Ce n° ; A € fruit ne se décomposerait guère Laisser mijoter les bleuets Mélanger coco: -etle/yi id’un coeur immense. quement. J'ai pris de très bons nous marchons Sur, erli ce n'est Je ne sais quand finira cette |et il s'en trouverait des morceaux| lead dans un chaudton to ts et sel ae le co lean. © elle y incorporer le reste du miel. BatCe mois de juin ressemble peu |portraits. A dix-neuf heures, nous |pas une chanson de marche mais ,ouvelle offensive. mais je sais getss que les bleuets aient à qua ce : . et e ayer avec J { ir jtre avec le mélange précédent. Dé- PY: 208, ; s sa onné leur minutes, ajouter le lait et ré-les pleurs de nos enfants qui gui-   poser dans le compartiment à con-
à juillet de l'an passé. Nous |nous dirigeons vers l'ouest.” té co ;
avons rééduqué les Allemands, ! Voilà pourquoi l’Arm!e rouge ‘dent nos armées vers l'ouest. ode Soara: JoySaisdue SORBETS AUX BLEUETS | jus. Coule: ajouter le sucre et chauffer au bain-marie. Refre:Jir, gélation de la glacière électrique,nous leur avons enseigné l'art de javance. La colère. l'indignation et Nous devons aimer l’art de la ‘ans l’histoire. Nous avons mis 2 tasses de bleuets bien brasser. Laisser refroidir.‘ Ajouter ia menthe. Verser sur Lorsque le mélange commence à
la retraite ; nous leur avons vidé la haine ont dépasse la connaissan- guerre parce que nous aimons pas-

la tête des derniers souvenirs de! ce et le sentiment et sont devenus | sionnément la paix et c'est pour
1941.

bli l'armée allemande que juillet , devant elle.

=

 

Nous avons tellement affai- ; Une force terrible qui dévaste tout elle que nous nous battons. Le

chemin de chez nous passe par

| pied sur | ute dont nous avons ! tasse de sucre granulé
pied sur la route do a 12 tasse d'eau

! révé pendant trois ans. Nous irons. 2 c. à table de ius d'orange

où elle nous mène.” 2 c. à thé de ins de citron

 

  

 

 

  

 

     

| Combiner l'oeuf, le sel, le jus des
: bluets, le jus d'orange et de citron.
| Bien mêler. Verser dans des verres
là demi remplis de glace. Garnir

 

 

des morceaux de glace. Garnir de prendre. battre de nouveau jusqu'à
menthe. Donnera 5 tasses. Ice qu'il so’ lisse. Reme‘tre dans
CREME A LA GLACE AU MIEL. la glacière et laisser geler. Pour
2 jaunes d'oeufs ‘6 a 8 personns.

a.
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Se

( fiens ! Tiens ! Pierre Lebrun qui
x

 

{ ,Que se )
“rr ; ) passe-t-il ?

Bonjour, J
Martin )

(pourquoi siffle-tu ? Ce n'est

pas le soir du

«Poker —

siffle !

 

  

ee]  phil

du Poker arrivera, ne m'y
compte pas

   
Je le sais. Mais lorsque le soir

    
  

   

  
  

  

ve

XH Pourquoi, Pierre? u as
CAFO déjà quinze sous d'avance
HESOO
OOOO
OC JU0OG

SONACD
UX XR INN
2% %

 

      

  
  

  

 

   

 

    

   

    

   

   

   

  

roman policier.

Ce n'est pas a rause
des quinze sous.
suis, à composer

oo 2 er Allons !
Jean vient d'en

écrire un

Je :

_U%

| Monsieur. AVEZ-VOUS VU Mon pére” )

 

  

    

(oui. mon garçon. il est
- , >allé chez lui.

_—__ il v a

; quelque
Cp minutes

 

   

Ne le ais a personne. mails ton pere
est à écrire un roman

policier _

 

  
  

  
   

  Mon vere ecrit un

roman policier ?

 

 

  
      

   

 

TRES
Na   

certainement
mon père

le garderai
r moi, mais

| APY

AED =aura certainement besoin de
~ = mci

      

   
  

   

C Maintenant, chacun
pour sni.

Je me

ce que Pierre
écrira ?  

|" Bonjour. chérie. j'at trouvé

nouveau sport: je vais écrire

romans
policiers id 

  
   
   

un DES ROMANS
des . POLICIERS    

    
  

  

 

  

 
     

 

 
    

  
        
 

  79)
à À

 

    

   

  

 

 

   
 

 
pas

 

peux.
= mais je

TH ne te le
J conseille

N

«a. 1, papa est-" L Ne le dérange pas, il esL à écrire un “ Maman. puis-je monter pour 2 N Tu le Maman, papa ne euoer I

ho ? roman policier lui aider ? porte pour me laisser entrer, Le plan
— 0 de son histoire est fait. mais il ne par-

parents.
 

vient pas à y faire entrer trois de vos

 —  
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  TO BE
CONTINUED
 

 

 

 

 

  

 

    
 

 

  



 

- dant qu'il se dirige vers l'Adriati-

 

 

DR GERALD BRISSON, 163,
Champlain, Hull. Spécialité: Pour vos petites annonces, sigrniaiez 5-AUOI,

LE DROIT, OTTAWA MARDI 8AOÛT 1944 -
— Tm-

 

creterete

EE

LLARE—

we 5.30 a.m. à 5.30 p.m., le samedi jusqu'à midi
  

 

 Chirurgie. Consultations: 2 à
4 pm. et sur rendez-vous.
Tél: 2-3213.

Dr FRANÇOIS COTE — eh
rurgie seulement, consulta
tion sur rendezvous 232,
rue Metcalie, tel 51284.

DR E T. CAMPBELL, DEN.
l'ISTE, 172, rue Rideau,
Telephone. 3-6450.

2 Naissances 7

ROCHON — A M. et Mme Adrien
Rochon (Yvette Mackay) un fils

Décés

CARON — Décédé dans un hôpi-
tal local, lundi le 7 août 1944,

le juge J. B. Thomas Caron, à| né le dimanche, 6 aout, 1944, à
l'âge de 74 ans. Funérailles jeu- I'hépital Général d’'Ottawa.
di le 10 août à 7 h. 40 a.m,, des| 7.183
salons funéraires’ Gauthier, 259, ==
St-Patrice, pour service à l’égli- |Perdu 1
se du Sacré-Coeur à 8 heures -
a.m. Inhumation au cimetière de PORTE-MONNAIE avec carte d'en-

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Dr DE HAITRE, ‘des hôpitaux : ; registrement et permis de con-
de Paris, 161, rue Stewart Clarence Creek, Ont. 2184 duire. Rapporter 42 Ste-Hélène,
Specialites Chirurgie, mala CONNELLY — Décédée subite-! (nouvelle adresse du propriétai-

re), Récompense. 11-183

- BRACELET perdu sur Blvd St-Jo-
seph, rue Montcalm ou Berry.
Récompense. 2.6621. 11-184

CAP DE ROUE, automobileMer-

ment a sa résidence, Queen Ma-
ry Road, Cyrville, le dimanche,
6 aolit 1944, Mary Labelle, épou-
se de Jerry Connelly a Vage de
45 ans. Funérailles, le mercredi
9 août à 8 heures 30 a.m, des

die des femmes, maladie des
organes génitu-urinaires. Con-
sultations 2 a 4 h. 30 et 7 à
8 h 30 pm Tél 4i244

Dr E.-L. DESJARDINS, 138, rue
Wellington, Hull. MEDECI]-

 

 

 
 

NE GENERALE. ~—Consulta salons funéraires Gauthier, 259,}  cury. Omer Roussell, 198 Du:
uons 2à 4h et 7.8h rue St-Patrice pour l'église No-| Pont. Récompense. 11-185
p.m. et sur rendez-vous. Tèl. tre-Dame de Lourdes d'Eastview
2.9802 où le service sera celébré a 9! On demande 13

 
 
  heures. Inhumation au cimetiére

Notre-Dame d'Ottawa. 2.1831 ON DEMANDE: des serveuses deDr A. DROUIN, 318-319 “difice
 Transportation, 48, rue Ri - — tables et des aides de cuisine

deau. Spécialitess Yeux, JOLICOEUR —Décédé à sa rési-| (femmes) avec bonne connais-
Oreilles, Nez, Gorge. Con dence, 21 rue Shakespeare, East-! sance de l'anglais. Bons salaires,
suliations. 2 5 het? 3 8 view, le lundi 7 aoul 1944, Al uniformes fournis avec chambre
h p.m Tél. 29162. phonse Jolicoeur, époux bien-! et pension, pour un club de golf
  
 

 

; aimé de Délia Racine, à l’âge| choisi près de Hull. Positions

Consultations. 2 4 4 h et 7 credi 9 août à 8 heures .m.,| dresser au bureau du Service
28h pm Tel 37026 des salons funéraires Racine sélectif le plus rapproché.

= Ltée, 127, rue Georges, à l'égli- 13-187
DR J. ANTONIO LECOURS, se Notre-Dame de Lourdes, >.

Eastview, ou le service sera cé- ON DEMANDE pour le Ministère
lébré à 8 heures 45. Inhumation; des Services Nationaux de Guer-
au cimetière Notre-Dame d’Otta-! re. Ottawa, (Service de collabo-
wa. 2.183. ration entre les citoyens) —

— | ADJOINT EN RECHERCHES,
LABELLE — Décédé dans un hô-! HOMME OU FEMME — $3600-

et 7 a 8 h. p.m. 545, avenue pital local, le mardi 8 août 1944,’ $4000 SELON LA COMPETEN-
King-Edward Tél 42938. Auguste Lavelle, époux bien-, CE, REDACTEUREN CHEF,

Nr 1.0MAN Te ci aimé de Hélène Leblanc, à l'âge; CLASSE 3, HOMME OU FEM-
Dr LP. MANTHA (des hôpi de 53 ans. La dépouille repose’ ME — 53000-53600 SELON LA

Tél 4-1622.
sur

301 Laurier-cst.
Chirurgie. consultation
rendez-vous.

nr EUGENE ‘GAULIN—Urolo
gle. Consultations: 1 a 3 h
 

auxaUEbdecine: aux salons funéraires Horace] COMPETENCE. Pour plus am-
MAC, POUMONS. 333, rue Racine et Landreville, 451, 11e ples nenseignements, voir les
Besserer. Consultations sur Rideau, d'ou auront Lieu les fu-| avis affichés aux bureaux de
rendez-vous. Tél: 4-0411. nérailles le jeudi 10 août, à 8; poste. Les candidats peuvent se

procurer les formules de deman-
de aux bureaux de poste, aux
bureaux du Service sélectif na-

heures 40 pour se rendre à l’é-‘
glise du Sacré-Coeur, où le ser-
vice sera célébré à 9 heures. In-

  

Dr E. PERRAS, 15, rue Prin-
cipale, Hull. Tél 2-6754. Spé-

 

cialité: Rayon-X au bureau humation au cimetière Nolre-; tional et aux bureaux régionaux
privé. Diagnostic et rate Dame d'Ottawa. 2-184: de la Commission du service ci-
men onsultations: a . i û .LAchoix — Décedie a wo resi. | vil. Les formules, dûment rem
p.m. et de : à 8 h pm

Dr HENRI RACINE, médecin-

plies, doivent parvenir à la Com-
mission du service civil, Ottawa,
AU PLUS TARD LE 17 AOUT

dence, Sarsfield, Ontario, le lun-
di 7 aofit 1944, Poméla St-Denis,

 

 

 

 

 

 

 bre a 9 heures 30. Inhumation

aucimetièreparoissial. 2-184| BIGGS achète or, argent di:msnts
LAROCHELLE — Décédée dans| à des prix élevés. 193, Sparks,

un hôpital local, le dimanche 10! chambre 201. en haut 2453.
août 1944, Virginia LaRochelle, : 14 J.N.0.
fille de M. et Mme Ernest La- ON DEMANDEà acheter un éven-

Dr J.-C. ROSSIGNOL, 169, ave
Laurier-est Spécialité Chi:
rurgie osseuse, fracture. Con-
sultation sur rendez-vous. Té
léphone. 4-0705.

Dr V. SABETTA, 188, rue Coo
 

 

 

 

 

célébré a 8 heures. lnhumation'
au cimetière Notre-Dame d'Otta-' JEUNE FILLE de campagne de-
wa. 2-183. mandée ou couple sans enfants

—_— ji * AT pévaca | Peur soin de la maison et des
go Decédee dansun. enfants. S'adresser: 33 Papineau,

1944, Albina Perreault, épouse Hull, 20-185

 Dr DAMIEN ST-PIERRE—Mé
decine générale. Physiothéra-
pie. Consultation sur rendez
vous. 368, rue Dalhousie, Ot-
tawa. Tél. 34101.

Dr R.-E. VALIN, 165, : ve Lau-

 

 

 

 

 

 

 

 

 

rier-est. Spécialité:  Chirur- 4 Lit,
gie exclusivement Consulta de Olivier Lefebvre, à l'âge de ,
tions. 1 a3 hpm et sur i ans. Ladépouille reposeaux | Appts demandés 23

- . 4.0337. salons funéraires Emond, Boul. -

rendez vous. ‘Tel £033 St-Joseph, Hull, d'où auront lieu! COUPLE désire appartement meu-
Dr HORACE VIAU, 467, rue les funéraiiles, le jeudi 10 août, | blé ou maison, immédiatement

Rideau. Spécialité: Maladies départ à 7 heures 55 a.m, pour} OU ler septembre pour 2 à 3
des enfants exclusivement l’église St-Joseph où le service/ Mois, dans beau quartier. Tél:
Consultations: 1 à 4 h. et sur sera célébré à 8 heures. Inhu-| 23976. 23-185

 

 rendez-vous. Tél. 42240. Le mation au cimetière St-Rédemp-
soir et fin de semaine, tél: teur 2.
Aylmer 602-4. : 2 |

i LEPINE — Décédé dans un hépi- |
tal local, le samedi 5 août 1044,

{ APPARTEMENT demandé d’ur-
gence vers le 15 septembre, meu-
blé ou non, pour mére et deux
filles de bureau. Ecrire: boîte

   
 

 
 

 

2er

chirurgien. 121, rue Mont épouse bien-aimée de Hector La- . ;
calm, Hull Heures de con croix, 4 l'age de 65 ans. Funé.| 1944. ariteannonce i Jutort
sultation. 10 h. à midi: 1 h. railles, le jeudi 11 août de sa’ délectt national eur du 13.185.
ash; GE 9 h. et sur rendez résidence, Sarstield, Ont, à 9- : — |
re Te éphone: bureau et heures 15 a.m.… pour l'église St-l
residence, 14. Hugues où le service sera célé-| On demande à acheter 14

per. Spécialité: maladie de Rochelle, à l'âge de 14 ans. Fu- il ë ; ; .
la peau. Consultations: 11 à nérailles, le mercredi 9 août de| ai Seririquede 104 12Pou
12 am, 2 à 5 et 7 à 8 p.m. || la résidence de ses parents, 100 ;
sur rendez-vous. Tél. 2-5537. rue Osgoode, pour l’église du’ . .

Sacré-Coeur où le service sera! Service domestique 20

A vendre
 

 

 
 

PALMER'S PLUMBING SUPPLY,
maintenant situé à 420 Rideau.
Tél. 5-4900.

PEINTURE — $2,15 le gulon —
PEINTURES, VERNIS. CMAUX
toutes les couleurs,

 

teintures. Poulies en fon:e, acier
et bois; coussinets, supp :rts col-
lets, arbres, “babbit” Boyaux à
air et à vapeur, etc. M. Zager-
man & Cie, Ltée, Cheair Bay-
view. 85204

BARDEAUX DE CEDRE, bois de
chauffage, charbon, TenTest, etc.
Boucher et Fréres,
Jacques, Hull Tél: 2-2486.

26-J.N.0.

BOITES renforcies, acierrésistant
et serrure. Powis Brothers. Tél:
2-9407. 26-J.N.0.

POELES, fournaises, glaciéres,
meubles, foyers, tapis. A. Bélan-

i .ger (Hull) Ltée, 215, Moblcalm.
© Tel. 28791 26-J.N.0.
! —

| AUVENTSde toile exécutés et ré-

 

 
 

| parés. Lorne J. Green, Lawren-
i ce Manufacturing, 12, York.

4-2081. 26-J.N.O.
 

! GRANDES VENTES de linge usa-
*  gé, mardi, jeudi et samedi, à 33

York, comprenant 1000 paires

mes, 15 cts la paire; sandales ré-
parées pour garçons, 35 cts la
paire; souliers répares

$1.75; costumes pour dames
$3.95; robes pour dames, 20 cts.
aussi chapeaux, pantalons kakis,
chemises, pardessus de
temps. Venez nous voir et éco-
nomisez. 26-J.N.0.

8000 poches de coton à vendre.
S'adresser: 6 By ward Market.
Tél: 3-6307; heures d’affaires: 9
h. a.m. à 6 h. p.m. Une livraison
par jour. 26

DEUX MOBILIERS de chester-
field, 3 morceaux chacun, usa-
gés, $35.00 et $45.00; mobilier
de
morceaux,

 

 

recouvert, $99.00;

 

DIVAN-STUDIO 3 morceaux, $69.
H. R. Paquin, 93 DuPont, Hull.

26
 

« COUVERTE pure laine pour con-
fectionner couverture d'enfant;
8 différentes couleurs $1.00 la li-
vre; calorifére à eau chaude,
30c le pied. M. Palmer et Fils,
20 St Rédempteur, Hull. 2-2924.

26-12 août

1930. Bons
26-183

radio combiné, ameu-

   CAMION Chevrolet
pneus. 55 Murray.

|

| GLACIERE,
 

{  blement de salle à manger, di-|
| van studio. 55 Murray. 26-183

{75 POULETTES Rock barrées.
prêtes à pondre. S’adresser à
Bernard Gratton, Maniwaki,
Qué.

{ PIANOS droits, un nombre limité
de modèles reconditionnés, se-
Jon les règlements du gouverne-

; ment. Orme Limited, 175, rue
Sparks. 26-J.N.0.

“ RADIO cabinet, Rogers, modèle 8
lampes; aussi 2 bicyclettes d’en-
fant. S'adresser: 33 York.

26-J.N.0.

 

 

 
 
 

 

 

 
  

MAISON et aussi litsd'enfants.

26-185
BEAUX fox-terriers, 2mois.—

Maisons demandées 21 Arthur Lepine, époux de feu! 106, Le Droit, Ottawa. 23-185!

Alexina Berthiaume à l'âge dei a !

AVONS demandé pour malsons,| 82 ans. Les funérailles ont eu ouer 34
vendrons votre propriéte. Tél:| lieu le lundi 7 août, des salons! CHAMBRE à louer Oftâwa. basse. adresser: 159 Kent, Hull.
24084. 21-J.N.0 funéraires Horace Racine et! ville. Tél: 3-6670 a

Landreville, 451, rue Rideau à| _ : c !
Ingénieur 78: 8 heures 45 a.m, pour l'église: CHAMBRE meublée, 304 Maison-| 88 York
 neuve. angle Blvd Sacré-Coeur,

Hull, près tramway. Tél: 4-0726.
34-183

10

MIRON — Décédé à sa residence,| LA MAISON J.-P. LAURIN vous
112 Avenue Daly, le mardi 8; offre des monuments les mieux
août 1944, Joseph Miron, époux| finis à prix modérés. Téléphonez

de Flore Parisien, à l'âge de 63, OU écrivez pour nos dessins à 103

ans.  Funérailles, vendredi, 11! Tue Georges, Ottawa. 4.0417
août de l'adresse ci-haut men-‘ 10-J.N.0.
tionnée a 7 heures a.m, pour, BROUSSEAU Enrg. coin Maison:
l'église du Sacré-Coeur où le! neuve et Reboul, Hull. Monu-

service sera célébré à 8 heures. ments artistiques en granit. La
Un libera sera chanté en l'égli-

de l’Assomption d'Eastview, ou!
le service a été célébré a 9 heu-
res. L'inhumation a eu lieu au
cimetiére Notre-Dame d'Ottawa.

2.183 Monuments

 

J. D. CHENE, 8B. Sc. A., ingénieur
civil et chimiste, plans et évalua-
tion pour tout genre de construc-
tion. 163 Notre-Dame, La

 

 

 

 

 
 

Service funéraire

EMOND, Hull. —Service funéraire
moderne. Kent et St-Laurent,
2-0982; boul. St-Joseph, 2-8144.

 
 

 

 

Ouvrage en Feuilles

 

 

 

A : seule maison avee tist
Métalliques se d'Alfred à 10 heures 45. In- sculpteur. 5.4931. un 103NO

VENTILATION humation au cimetière parois- MONUMENTS DE CHOIX CHEZ
sial. 2-185 ! IX CTolturesdanstoutes ses = | J-D. AMBROISE. 265, chemin

Graveurs 75 Montréal, situé à 400 verges du
 = cimetière Notre-Dame. Avant
BOMAC ELECTKOTYIE “ompany

Artistes en photogravures, élec

 

J. R. DOUGLAS, Ltd.
260. rue Slater Tél: 2-1536 prix et mon exécution. Ouvert    
 

d'acheter, venez comparer mes;

26-J.N.0.

79
 

 

Tue-vermine

de chaussures, souliers de fem-|

pour |
hommes, 50 cts la paire Habits,|

prin-|

chesterfield Davenport, 3;

piano Mason & Risch, recondi-|
tionné, petit modèle, $95.00. — :
Cecil Leach & Co, 712 et 720
Somerset Ouest. 26

26-182

 

 

pour école séparée de Hallé-
bourg dans le village. Salaire
$1300.00 pour Principale et
$1200.06 pour la deuxième. S’a-
dresser a J. O. Leclere, sec,
Hallébourg, Ontario. 18-183

INSTITUTEUR - INSTITUTRICE
Mentionner salaire et qualifica-
tions. — Wilfrid Lacasse, sec,
Fryott, Ont. 18-185

INSTITUTRICES diplomées, $600.
par année, loyer fourni et chauf-
fé. Fernand Lavallée, sec.-trés.,
Commission scolaire St-Eugène
de Guigues, P.Q.

, INSTITUTEUR -

 

 

  
{ pour l’école séparée Devitt, 30
; élèves, lère, Zième, 3ième gra-

de, salaire 81,200. S’adresser:
Albert Mercure Val Côté, Onta-

. rio, 18-184

| INSTITUTEUR demandé, Billing's
Bridge, école séparée. S'adresser

: mentionnant salaire et certificat
| W. J. Pelot, Billings Bridge,

 

Ontario. 18-185

 

 

Fermes à vendre 32

A VENDRE MILLVIEW DAIRY
, FARM. Ferme laitière, compre-
i nant 41 têtes de bétail, appareil
| de pasteurisation et tout l’équi-

pement pour laiterie. Bonne
clientèle, comprenant tout

| Smooth Rock Falls, Ontario. Ap-
proximativement 300 pintes de
lait chaque jour. S'adresser au

! propriétaire, Thomas Moore.
Smooth Rock Falls, Ontario.

| 32-188

 

 

'
i

 

 

Combustibles 63

{ BOIS dur et bois mou, 4 pds ou
i coupé, slabs de 4 pds Grenon
| Lumber Co. 8-3438. 63-31

: WILFRID ARVISAIS, 238 Maison-
neuve. Bois de toutes sortes.
Tél: 2-8334. 63-J.N.0.

OSCAR LAMBERT — boismélan-
£é, slabs de bois mou, slabs de
bois franc. Tél. 2-6965. 63

 

 

t
 

 

Automobiles 61

CAMION usagé demandé. Télépho-
nez à MeLoed Brothers, Ottawa.

 

 

  2-6951. 61

JE VEUX ACHETER une auto
mooile. Appelez M. Peter, tel:
2-6051. 61-
 

; PARTIES D’AUTOS 9 & S—Par-
tles neuves et usagées, pour au-

tos et camions. Autos et ca
mions achetés pour mise en piè-

| ces. Angle Wellington et Pres
: ton. 8-3700 61

BAKER BROS. CO. LTD.
AUTOS ET CAMIONS USAGES,
achetés pour mise en pièces. Par
ties neuves et usagées d'autos,
batteries, pneus, accessoires, etc.
2 magasin. 2-7393.

VITRES (GLACES) INSTALLEES
POUR TOUS IÆS MODELESd'au-

hos et camions. Prix raisonna-
es.

 

 
 

TUE-PUNAISES “DERPO”, 85c—
Extermine punaises, coquerelles,
vices, argentine, criquets. Tue
rats et souris “DERAT”, 50c—
Inoffensifs aux humains, ani
maux, volailles. Vendus par
Eaton, Tamblyn, Simpson, ies
principales pharmacies, quin
cailleries, ou écrivez à Derpo
Products, Toronto, 4.

TOITS REPARES
Nous réparons les toits

exécutons les ouvrages en

feuilles métalliques

J D. SANDERSON Co.

 

  
  

Electriciens 43

PAUL DASGENAIS. entrepreneur
électricien et reparations de tous
genres. Lustres yendus avec es
compte. Tél. 2-5992.

 

 

 

électricien et réparations de tous
genres. 63, Carillon, Huil Tél.
2.9973. 43

AURELE DOMPIERRE, entrepre-
neur électricien, maiériaux éiec
triques de tout genre. 174 Lau
rier, Hull 3-6718. JNO

‘ER. SEGUIN, entrepreneur élec-
tricien, 165 Kent, Hull. Tél:
2-8739. 43-8 oct.

M. GRAVELLE, entrepreneur élec-

 

 

  

18-183 |

avec qualifications pour Ontario,

43:

PHIL. DAGENAIS. entrepreneur|

 
 

 

 

 

  
 

 
 

sentant de la compagnie “Easy”.
Ouvrage garanti. J. Hammond,
184, Murray. Tél: 4-3379.

54-7-45

 
 

| Dactylotype 59
+

| DACTYLOTYPES Underwood, por
talifs et réguliers Aubaines, ma
chines reconstruites Aussi ma
chines a additionner Sunstrand

| Underwood, Elliott et Fisher,
| Limited, 223. rue Queen 2-3531.

  
 

MACHINES reconstruites. Dacty-
l  lotypes réparés ou loués. Aussi
i achat de dactylotypes. Qu'avez-

W. B. Dymond,
Eastview. Tél:

59-J.N.0.

; vous à offrir?
! 24, rue Union,
; 3-6412.
 
 t

. Personnel 6
1

| NOUS nous spécial:sons dans ies
carrelages à parquets, lambris
de briques. Estimations gratuites

i McAuliffe-G-imes. 131, Echo Dri
ve. 5-1427. 64

| LES COMPRIMES “Slendor Ta:
: blets” sont efficaces. Quantité
| pour 2 semaines, $1; 12 semai-

nes, $5. Aux pharmacies Brisson,

 
 

 

 

 

 

Bélisle, Desjardins, Ottawa; et
| Lafond, Hull. 64

| Divers 65
 

 

 

HUILE DE CEARME No 40—PAR-
FUM PUR D’ORIENT.—Exquis,
mystérieux, durable.  Developpe
un attrait irrésistible, puissunt
et troublant. Charme votre
amour. Bouteille 1 dr. $1.00, par

| malle, port payé, (Gros échantil-
lon $0.25) Emballage discret,

| garanti. Commandez à PARFU
| MERIE IDEALE, ENRG., Cas:er

65-J.N0{ 1352, Quebec, P.Q.
i
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! POUR vos travaux de peinture et
|  Pposage de tapisserie, tél: 2-5693.
| 77-J.N.O.

Décès de M.
À. Jolicoeur
———

| Peintre-décorateur
 

 

 

 

M. Alphonse Jolicoeur, ancien
entrepreneur en consiruc'ion, est

! décédé lundi, le 7 août, à sa de-
!meure, 21. rue Shakespeare, à
| Eastview, après une longue mala-
"die, a l’âge de 81 ans. Il naquit à
Ottawa où il épousa Délia Racine
qui lui survit.

Outre son épouse. il laisse dans
i le deuil. trois fils: Lorerzn, d'Ot-
tawa Emile, de Hamilton, Euge-
ne, de Overbrooke; trois soeurs,
Mme L. Charlebois, de Hull, Mme
J. Riopelle, de Montréal. Mme
Gariépy et douze petits-enfants.

Les funérailles auront lieu mer-
| eredi matin, le 9 août. Le service
: funèbre sera chanté en l'église
| Notre-Dame de Lourdes, d’East-

| view, ‘a huit heures gquarante-cing.
La dépouille mortelle quittera les
salons funéraires Racine Ltée, 177,

| rue Georges, à huit heures et de-
| mie. L'inhumation se fera au ci-
| metière Notre-Dame d’Ottawa.

 

Faites laver vos
vitrines et vos châssis

par des

personnes expérimentées

Nous sommes assurés contre
les accidents.

P C. GLEESON

Star Window Cleaners     

‘René Barbeau a

fêté ses vingt
ans en ltalie

Le chauffeur René Barbeau cé-
lèbre aujourd’hui son vingtième
anniversaire de naissance en Italie:
Dans une lettre récente à ::5

parents, Barbeau dit qu'il peut
difficilement trouver les mots qui
pourraient exprimer de façon
adéquate la beauté de toutes ‘es

. choses qu’il a visitées à Rome.
{mentionne entre autres les pein
I tures et les sculptures. Il espère
{ aller voir le Pape dans quelques
: jours.
! “La nourriture est bonne. dit-
(M, et je suis très heureux. Neus
trouvons ici à peu près tous les
fruits que nous désirons. Ceux
qui se sentent moroses ou qui

| s'ennuient n’ont qu'à goûter un
! peu au “vino rosa”. . Il n'y a rien
de comparable, pour faire voir les
(ce = 74 ose.”

: Le chauffeur René Barbeau est
le vhs jeune fils de M. ot Mme
| Adélard Barbeau, 180, rue Pres-
| ton, Ottawa. Un autre de leurs

 

"fils, le soldat Harvey Barbeau

‘est revenu au Canada au
mois de juin dernier,
après {rois ans de service actif

len Angleterre et anrès avoir fait
"le coup de feu à Dieppe. Il est
l'encore à l'hôpital militaire d'Ot-
| tawa.

DécèsdeMile
V. Larochelle

| Virginia Larochelle. enfant bien-
:aimée de M. et Mme J. Larochelle
! (Joséphine Bélanger), de 100, rue
‘Osgoode. est décédée dimanche, le
!6 août, dans un hôpital local, après
“ne courte maladie. à l'âge de 14
‘ans. Fille était étudiante au Cou-
‘vent Notre-Dame - du - Sacré-Coeur,
de la rue Rideau. Outre son père
et sa mère, elle laisse deux frè-
res. Norbert et Pierre. d'Ottawa.

Les funérailles auront lieu de-
main matin, le 9 août. Le service
funèbre sera chanté en l’église du
‘Sacré-Coeur, à huit heures. Départ
la 7 h. 45 de la demeure de ses
| parents, 100, rue Osgoode. L’inhu-
mation aura lieu au cimetière
Notre-Dame d'Ottawa.
Les funérailles sont sous la di-

i rection de H. Racine et Landre-
ville, 451, rue Rideau.

| Le “Droit” offre ses condoléan-
ces à la famille.

| to —

Décès de M.
‘Auguste Labelle
| M. Auguste Labelle est décédé
; mardi, le 8 août, dans un hôpital

  

E. local, aprés une longue maladie, à
l'âge de 53 ans. Fils de M. et Mme
Régis Labelle, décédés, il naquit
et fit ses études à Embrun. En
1911, il épousa, à L'Orignal, Hé-
lène Leblanc qui lui survit. Vété
ran de la dernière guerre, il fai-
sait partie du 154e Régiment écos-
sais. Il vint s’établir à Ottawa, en
1912. et fut gardien de ponts pour
le Département des Canaux et Che-
mins de fer, pendant 18 ans.
Outre son épouse, il laisse dans

le deuil. quatre frères, Jean-Ban-
| tiste et Joseph, de Cornwall, Israël,
de Black River, N.-Y , Hormisdas,
d'Ottawa; trois soeurs, Mme À.
Vallières, de Limoges. Mme A.
Lefebvre, d'Ottawa, Mme T Beau-

[drv, de St-Jéréme, P.Q.
Les funérailles auront lieu jeudi

i matin, le J0 août. Départ des sa-
lons funéraires Rorace Racige et
Landreville, de 451. rue Rideau. à
8 h. 45. pour l’église du Sacré
Coeur ou le service sera chanté à
neuf heures, L'inhumation se fera

 
|
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INSTITUTEUR - INSTITUTRICE| REPARATIONS DE MACHINES Service Rapide @ Confidentiel
possédant certificat bilingue A LAVER : . 4 Verse 10 Verse. 12 Vetse 18 verse
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261.0. blique Bigwood et Delamere.| de la manufacture. Préposés ha- | s 20 re menage mensuels menave!s
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M. Joseph Miron
est décédé

——
M. Joseph Miron est décédé au-

jourd’hui, le 8 août, à sa demeure,
112, avenue Daly après une courte
maladie, à l'âge de 65 ans. Il na-
quit à Curran, fils de M. et Mme
Olivier Miron, décédés. I épousa
à Alfred, en 1902, Flore Parisien
qui lui survit.

Outre son épouse, il laisse pour
i le pleure: un fils, Lorenzo, du port
d'Ottawa, Ministère des Douanes;
six filles: Mme J.-E. Drouin (Ber.
tre), Mme Eugéne Marcil (Yvet-
te), Mme J.-M. Baril (Marguerite),
Mllees Gabrielle. Ghislaine et Fer-
nande, toutes d’Ottawa; un frère,
Orphyr et trois soeurs: Mme Oc-
tave Beaulieu, Mme Hervé Labros-
se, Mme Wilfrid Landriault, toutes
de Montréal, et six petits-enfants.

Les funérailles auront lieu ven-
dredi matin le 11 août. Le service
funèbre sera chanté en l’église du
Sacré-Coeur, à huit hures. La dé-
pouille mortelle repose à sa da.
meure, 112, avenue Dalv, d'où ls
cortège partira à 7 h. 45.

 

Un libèra sera chanté à dix heu-
res, en l'église St-Viator d'Alfred
et l'inhumation aura lieu au cime-
tière paroissial d'Alfred.
Le “Droit” offre ses condoléan-

ces a la famille.

 

 

Le Ministère des Travaux publics recevra
Jusqu'à 3 heures p.m. (heure avancée de
l'est). le seudi 17 août 1944, des soumise

i Elohs pour la construction d'un bâtiment
| traitement pour le ministère des Pen-
sions et de la Sahté nationale, au Centre
de santé et de rééducation Rideau, Ottawa,
Ontario. lesquelles suumissions doivent
être cachetées. adressées au soussigné, et
porter sur l'enveloppe. en sus de l'adresse,
les mous: ‘Soumission pour bâtiment de
traitement, Centre de santé et de réédu-
cation Rideau, Otiaws, Ontario".
On peut prendre connaissance des plane

et du devis, et se procurer la formule de
soumission aux bureaux de l'architecte
en chef du ministère des Travaux publics,
Ottawa. de l'architecte surveillant, 36 est,
rue Adelaide. Toronto. Ont.. et de l'are
chitecte aurveiliant, 150 ouest, rue Saint-
Paul, Montréal, P. Q
On ne tiendta compte que des woumise

sions qui seront faites sur la formule
fournie par le ministère et @n conformité
des conditions qui y sont stipulées.
Un chèque représentant une valeur

érale à 10 p. 100 du montant de la sous
mission, fait a J’ordre du ministre des
Travaux publics et visé par une banque
à charte canadienne, doit être joint à
chaque soumission. On accepters aussi,
comme cautionnement, soit des bons au
porteur d: Dominion du Canada, soit
des bons au porteur de la Cie du chemin
de fer Canadien-National et de res com-
pagnies cnnstituantes dont le principal
et l'intérêt sont garantis sans réserve
par le Dominion du Canada, soit encore
lesdits bons pour une partie du cautione
nement et un chèque visé te) que susdit
pour la balance.
REMARQUE. - Sur réception d'un

dépôt au montant de $50.00, sous forme
d'un chèque de banque visé, fait à l'ordre
du ministre des Travaux publics, le mie
@stère fournira les bleus et le devis de
l'ouvrage par l'entremise de Ja division
de l'architecte en chef. Ce dépôt sera
remis au déposant dès que lesdits bleus

jet devis seront retournés au ministère,
pourvu que ia chose snit faite pas plus
tard mu'un mois apres la date fixée pour
la réception des soumissions. Si les
b'eus et le devis ne sont pas remis su

dépôt seraministère dans ce délai, le
confisqué.

Par ordre.
J. M. SOMERVILLE.

Secrétaire.

Ministère des Travaux publics,
Ottawa. le 3 noût 1944.

—==
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—Si elle aimait.

—Voilà’. Si. Mais elle ne m'’al-

merait pas plus que vous n’aimerez

Clavet quand vous monterez les

marches de l'autel pour lui con-

fier votre vie. Alors?

Ils étaient redevenus des adver-
saires. Chaque parole prononcée

| par Baraut semblait un blasphème
à Sylviane. Vraiment, choisissait-il ‘

ses phrases dans l’intention de se!‘

faire haïr?

—Vous avez des théories qui

semblent un peu révolutionnaires

. Une épaule. Peu d'amis; pas, ©! qui sont bien banales, répondit-

‘ beaucoup de relations. Une vie à ©lle d'une voix dont le timbre
—A votre avis, la femme consi- deux, ou à cinq, si l’on a trois en. SeMblait las. Vous sortez des rai-:

dere cela comme un idéal? fants... loin des grandes villes, sans | sonnements de potache.
—Celle qui a votre volonté fa-/doute dans une colonie. Avec les| —7Traitentils déja du mariage?

rouche, et qui s'est habituée à ne plaisirs de ces pays-là. | —lls ne reculent devant rien...
jamais plier, celle dont les parents| —Votre séjour ici ne me semble, Lt 11s traitent surtout de la femme,
mêmes font les caprices, doit ap-|pas cadrer avec ce programme, |#Yec la magnifique ignorance que
précier ce genre d'homme qu'on persifla-t-elle. jvous avez essayé d'étaler sans y
veut envoyer en Normandie pen- , . . ( réussir. oo.

—C'est que je ne suis pas ma-| —J'avoue que j'ai été sur le

jri¢, madame... Je ne le serai sans point de me laisser prendre par

doute jamais. Je trouve que la si- | deux yeux admirables.
tuation de célibataire offre assez, —Les mots “sur le point” sont
de charme pour ne pas la gâcher la preuve de votre chance.
sous prétexte qu’il y aura une) —J’allais le dire. L'alerte est
grande fête, des violons à l'église, passée.
‘un tas de cadeaux hétéroclites et| 1l parlait avec une indifférence
un voyage de noces, choisi en gé- | totale. Elle eut la force de lui lan-

néral d'une façon grotesque, sans, cer sur le même ton
-—Une seule volonté, celle du nouveauté et sans trouvaille. Vous | —Voilà qui est parfait et facilite

Mari. En tout… Bien entendu, tem-| figurez-vous la tête de la jeune fil- nos relations, comme conversa-
pérée de bon sens, et dépourvue ;le à qui l'on proposerait de partir |tions- futures au sujet de Ia colo-!
‘la ouniice. Un guide. mais un bras camper en Calabre, par exemple? | nie, |

  

Feuilleton du   

  

 

Bdeuard de Keyser
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que...

—Vous avez du mariage une sin-
guliére conceplion, répliqua-t-elle

zn servant le thé.

—C'est-à-dire que j'en ai deux,
madame. Na seconde serait à mon
usage... Et je n'en use pas.

—Peut-on la connaître?   
       

(homme “dont vous suspecteriez le

 Vous tenez donc à les conti-
nuer?

—Je n’abandonne pas l’espoir de

récupérer en partie ce qui me fut

volé, et que vous détiendriez indû-

ment... mais je ne veux pas me lan-

cer à la légère. ;
—Et vous engager, pour un

sentiment de 'honneur”, dit-il d'u-

ne voix dure, où perçait pourtant

la moquerie.

Le rappel de la phrase qu'elle
avait dite avant de connaître ses

sentiments la blessa. Elle considé-

ra Baraut sans répondre. Il garda

dans les yeux la même expression

double, trompeuse et décevante.

Une ardeur émue et une lueur qui

semblait railler.

—Désirez-vous commencer au-

jourd'hui le cours de géographie

africaine? demanda-t-il?

—Non. La prochaine fois; je vou-

drais que vous me documentiez
exactement sur les indigènes, les

peuplades, le caractère politique

de la colonie portugaise, les prin-
cipes de colonisation, qui diffèrent
sans doute des nôtres.

—Suffisamment...
—Le prix de la main-d'oeuvre, la

législation du travail.
—Voilà déjà un beau program-

me. Quand dois-je venir?
—Je n’en sais rien. Je vous Lé-

léphonerai.

d’essayer, elle H se leva en souriant:

t

—Vous voudrez bien tenir comp- ! de chambre vint lui dire que le di- ‘devant elle, en écran, pour repous-
te madame, que toutes mes heures. ner était servi, elle allégua qu'elle ; ser la responsabilité d’une opinion.

ne sont pas libres et que j'ai, moi

aussi, des engagements, pris deux

ou trois jours d'avance.

—Bien, répliqua-t-elle d'une voix

blanche. Nous nous concerterons.

Après son départ. elle s’enfuit

dans sa chambre. Elle ne voulait

pas que ses parents la vissent lors-

qu’ils rentreraient. Elle se maudis-

sait maintenant d’avoir, par son at-

titude, découragé l'amour naissant.

Et si Baraut, en face de Clavet,

ne montrait plus une grande éner-

avait la migraine et ne descendit
- pas.
|

XVII

 

—Tu sembles reposée, dit son

père. après l'avoir embrassée. La
migraine n'a pas été sévère” |

—Non… Le mauvais temps, sans

doute. |

—Heureusement, le voilà passé. |
Vive le soleil, Syiviane… Je vais

.pécher les oursins, tout à l'heure,

—Moi. je n’en pense rien..

—Vous avez pourtant un avis sur

ce Baraut.

—Peut-être est-il sincère lors.

qu’il explique qu’il a truqué ses

chiffres à l'aide du fisc. Mais oui

le saura?. , Vous avez reçu, je crois,

des renseignements de Lisbonne.

—Pas encourageants, grogna

Vambez.

Tl tapota l'épaule de sa fille:

—Réfléchis un peu. Vas à la

Croisette, comme tous les matins.

gie, il en possédait assez pour tuer'Car je crois que nous retrouvons | Nous parlerons de cela après dé-
en lui tout germe de passion.

Il l'avait aimée. De ceci, elle

était sûre. Ses yeux ne pouvaient

mentir. Mais aujourd'hui, quelie |

notre tranquilité.

—Que veux-tu dire, papa? lança-

t-elle déjà alarmée.

—Que nous allons

 
sans doute

indifférence! Il avait parlé de son nous débarrasser de Baraut. J'ai |
amour mort avec le naturel qu'il

aurait eu pour mentionner une ex-

cursion finie, et ratée. Sylviane ap-

prit ce qu'était la souffrance. Après
la fugue de son mari, elle n'avait

connu que l'amertume et le dé-
goût. Encore capable de raisonner

— et en amour c’est une faculté
qui se perd vite — elle se disait
qu’elle ferait mieux. de renoncer
à cette folie d'association coloniale,
de ne plus revoir cet homme, et

aussi, d'oublier, :

 

travaillé jusqu’à deux heures du

matin, moi... J'ai épluché tous ses |

1 comptes, |

—Et?.… ;
La mère de Sylviane descendait |

avec YLveline. Ce fut devant elles

que Vambez répondit:

—Pas fameux... Sa comptabilité

n’explique rien de ce que j'avais:
[vu dans son résumé. |
Mme Vambez embrassa sa fille

avec transport. |
—Chérie, il faut réfléchir avant

jeuner.

Lorsqu'il fut sorti Mme Vam- |
bez s'approcha de Sylviane et sai-

sit ses mains. .

—J ai encore une commission à

te faire, petite, Guy...

La jeune femme ne put réprimer
un geste d'impatience. ,

—Quoi? Une foils de plus?...
—Hier aprés-midi... Je lui ai dit:

mon cher garçon, ma fille est ma-

jeure, et veuve. Sais-tu ce qu'il
m'a répondu?

—Je ne le devine pas, maman.

—Qu'il faudrait t'imposer notre
volonté... que tu es, au fond, un
être faible, qui prend l'aspect de !
la force comme un masque... Si |

puisqu'il y avait si peu de temps de t'engager dans une affaire dan- nous t'imposions ee mariage, parce
que sen coeur parlait.

Mais elle rejeta cette idée avec |

épouvante, et lorsque la femme|

 

| gereuse... Qu'en dites-vous Yveli-| qu'il est la voie de ton bonheur, il |
ne? |

La jeune filie ouvrit les mains |

   

se ferait.
Cette fois, ce fut Sylviane qui

 

se tourna vers sa cousine.

—Qu’en penses-tu?

Yveline ne lanterna pas:

—"Tu sais mon idée à propos de

son ‘genre dictateur”.

—Oui… Ridicule… Qui peut bien

lui avoir conseillé cette allure qui

ne convient ni à son caractère, ni

à son physique?

—Il y a tant d'idiots… répondit
(ingénument la jeune fille.

Mme Vambez ‘conclut entre ses

. baisers:

—Je suis certaine, en tout cas,

que le bonheur et la tranquilité
sont du côté de Guy, et pas du tout
dans une association qui te mène
rait vers des colonies homicides.
Moi-même, je mourrais d'inquiétu-
de. Tu abrégerais ma vie... Mainte-
nan*, je te laisse méditer.

Commesi élle en avait besoin!...
Ne savait-elle pas qu’à aucun prix
elle ne voulait rompre un lien qui
forcerait Baraut à la voir, à lui
parler. Des intérêts enchevêtrés
peuvent fournir le moyen de se

mieux connaître et, pour elle, le

meilleur procédé de ramener cet
homme vers une conception du
travail, du devoir, de l'honneur
mais oui, de l'honneur — que Ja
vie d'aventurier colonial avait. dé
saxé lentement.

 
(A suivre)

    



de De: communiqués à intervalles de quelques minutes |

Quatorze
 

Radio-Canada diffusera les résultats Décès du juge
des élections au cours de la soirée, Thomas Caron

Le juge J.-B.-Thomas Caron, au-
trefois ,uge de la région de
Cochrane, Ontario, citoyen de la
capitale depuis plusieurs années,
est décédé lundi dans un hôpital
local à l'âge de 74 ans, après une
courte maladie.

Autres programmes de la soirée Pour
l'écoute : CKCH

 

    

 

 

 

 

 

 

Dupuis, Tilbury, Ont; le soidat!bien. — Stanley Lewis”. Le cap au nord de Saint-Malo1 LE ; Here eee ses eea été isolé. Les restes de la gar-i” Tu ue | Nison, allemande font un ca nier co
(effort en arriére de fortifications | DraiuésVS ES 54

A

hette Bluteau, Outremont, porté
disparu, il v a quelque temps, est
maintenant prisonnier de guerre.

Il doit quitter Rio dimanche pro- |
chain en route pour Soa-Paulu et!
d'autres villes brésiliennes.

£nement n'est parvenu sur une nié

tendue de reddition de la part de
la garnison allemande.Le lizutenant Philippe Chiasscn. Un télégramme, reçu à Otta-' D'autres troupes américaines sed'un régiment du Nouveau-Bruns- wa ce matin par mademoiselle battent à quatre milles du deux-vick, fils de Henri Chiasson, Ca-{|Byers, secrétaire du maire. et ome port francais de Br t et à

raquet, N.-B: le soldat Ronaid-.daté de Radio-de-Janeiro, le 5 ep sais de Brest et de
Stirling Chabot. du corps blindé,
Ii!'s de M. Joseph Chabot. Coniston,

août. se lisait comme suit: “Viens,
d'arriver sur l'invitation du gou-,

ses quais d'un mille en eau pion.

fonde. En fin de semaine, des trou-
Ont: le soldat Roméo-Wilfrid Du- ; vernement brésilien. Partirai dj. | Pes américaines étaient à l'inté-
puis. d'un régiment de l’ouest! manche pour Sao-Paulo. Espère| rieur de cette ville de 70.000 ha-
d'Ontario. époux de Mme Olive partir du Brésil le 20. Tout va ! bitants.
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nouveaux.

La fumée de vastes incerdias
s'élève de Saint-Malo et de Lorient
ce qui indique que les Allemands
détruisent les approvisionnerenis

let se préparent à déguerpir. Guin-;
gamp et Saint-Bireue. entre Sant
Malo et Brest. s'ajoutent à la liste
des endroits libérés. en Bretagne.

Le mouvement d'encerclement
vers Paris, point stratégique des
conquêtes nazies vers l'ouest. sc
poursuit en ce 26e anniversaire
du “jour le plus sombre” de I'Al
iemagne durant la premiére gran.
de guerre.

La contre-attaque des Allemands
dans la zone de Mortain, conduite
par des unités de quatre divisions

LE DROIT, OTTAWA MARDI 8 AOÛT 1944

M. P. Lefebvre

à CKCH demain

M. Paul Lefebvre, adjoint
au service d'information du
ministère du Travail, a été in-
vité par le comité national des
finances de guerre à faire un
appel public en faveur de la
campagne actuelle des tim-
bres de guerre. Il parlera
done mercredi après-midi à

 

Radio-Canada transmettra le mardi, 8 août à partir de 6 h. 15. 4 h. 30, au poste CKCH.
wo résultats des élections dans la province de Québec grâce à son +300

k service de presse. Ces résultats seront donnés de la salle des dépêches im
) de la Société a Montréal a intervalles de quelques minutes, de sorte .

mue les auditeurs seront mis au courant toute la soirée de la marche . F 5 |
ou scrutin. Bref, Radio-Canada a organisé pour le soir du mardi, 8 UNeral es
août, un service très complet de renseignements. dre | | _—_-

Les chefs des divers partis seront invités à prendre la parole au a , ;
i miro de Radio Canada une fois le résultat connu. Mme BRUNE ARCHAMBAULT
a L'horaire suivant aidera les auditeurs à suivre les communiqués | AsLunerailles aaenb

du poste: rchambautt, Es
5150630 p.m. Radio journal et RESULTAT DES ELECTIONS décédée à sa demeure, 69, rue
6 30—6.42 p.m. Nouvelles françaises de la B.B.C. Redpath, jeudi, le 3 août, ont gu
6 42—6.45 p.m. Résultats des élections lieu June chentéenlaBasilique
ü 45—7 00 p.m. Programme musical nèbre ë 2,

5 7.00—"7.03 pm. Résultats des élections à huit heures. Mgr O. Lalonde
1 03—715 pm. Le Père Jovial, Sketch fit la levée du corps, et M. l'abbé

_: 715—7.18 p.m. Resultats des élections Oscar Archambault, neveu de la
/18—7.50 p.m Métropole. Sketch de Robert Choquetie défunte, chanta le service, assis-
7,30—7.33 p.m. Résultats des élections te de M. l'abbé L. Beaudouin,
"33-745 pm. Romance. Denis Harbour, basse. Orchestre direc-. cousin de la défunte, comme dia-

tion Guiseppe Agostini | cre, et de M. l'abbé A. Benoit, 2om-
745—748 p.m. Résultats des élections me sous-diacre. Au cimetière, les
7.46—8.00 p.m. Denis Harbour. basse, G. Agostini et son orchestre | x dernières prières furent récitées
800—8.03 p.m Resultats des élections — par M. l'abbé Oscar Archambault.
à U3—8.15 p.m Les Secrets du Dr Morhanges. Sketch LE JUGE CARON Dans le sanctuaire. on remarguit,
515-818 pm. Résultats des elections or cus . MM. les abbés Aurèle et Jean-Paul
8.18—8.30 pm Les Secrets du Dr Morhanges Né à  Sainle-Perpélue. Québec, Poirier, cousins de Mme Archam-

— 8.30—8.33 p.m Résultats des élections le 19 novembre 1869, il fil ses etu-| pauit,
) 8.33—8.45 p.m Les Contes de Chez Nous. Albert Duquesne des au collège de Rigaud et il 2b La maison Gauthier Ltée. 259,

845—8.48 p.m Resultats des élections Litsesdip {mes d avocat à Os! 6 gi.patrice, avait la direction
.48—9.00 p.m Les Cuntes de Chez Nous | goode Hall. @ Juge Caron appar-| des funérailles.; » 00—9.03 p.m. Resultats des elections ot1etait "membrede.l'Institut M. ARTHURLEPINE».03—9.30 p.m paManne Royale Canadienne La Musique de D | Canadien-français. Au cours de la M. Arthur Lépine, de 35, rue

4,30—9.32 pm. Ré ; élections | Première graned guerre, il était | Essex, Eastview, est décédé ‘ans
332.10.00 pm routesdesDe | Capitaine dans le Royal 22e regi- | un hôpital Jocal,samedile 5

10.00--10.15 p.m Radio-journal Il laisse dans te deuil trois | l'age ar ans. Natif de Riv:ère-
1115-1030 p.m. Discours soeurs: Mme Hélène Robichaud, au ites. il épouse 1906 i‘10.30--10.32 p.m. Résultats des elections | Mme Lewis Boucher, toutes deux | des- ral lès, Ÿ hi ; à
10.32--10.58 p.m. Récital d'orgue. Hugh Bancersit i de Tourville, Québec et Mme Alex | Montréal. ; A exina er eh10.58-11.00 p.m. Résultats des élections Robillard. d'Ottawa. qui l'a précédé dans la lompe.
11.00-11.15 p.m. Musique de danse La dépouille repose aux salons laisse un fils, Alphonse, d'East-
:1.15-11.28 p.m. Programme musical | funéraires Gauthier, 259, rue St- . rai ;
11.28-11.30 p.m. Bulletin de nouvelles | Patrice, et les funérailles auront Les funérailles ont eu lieu fun.
11,30--11.33 p.m. Résultats des élections lieu jeudi. Le cortège quittera les di Matin, le 7 août. Le service fu-
11.33--11.15 p.m. La Caravane Tropicale salons à 7 h. 40 pour se rendre à "êbre fut chanté à neuf heures,
11 55--12.00 Minuit Résultats des élections. l’église du Sacré-Coeur où le ser- | €N l’église de l'Assomption, d’East-

Le poste CKCH diffusera ces émissions dans la region. | vice sera chanté à huit heures. view, par le Père P. Brennan,si.
. I onooom. | L'inhumation sera faite au cime-' Qui récita aussi les derniéres vriè-
CS “ tière de Clarence-Creek, ,res au cimetière.

. , | Gerald-Joseph  Gayer. d'un regi- Condoléances du “Droit” à la Les funérailles étaient sous la

Arrivée du ment du Québec, fils d'Olivier famille en deuil. | direction de H. Racine et Landre.
à Cayer. Hawkesbury, Unt., et le . o _ | ville, 451, rue Rideau.
y . soldat Aurèle Simard, d'un régi- —__

¢ N 3) ment du Québec, fils de M. Benoit Avance M. DOMINIQUE TROTTIER
| dsScopie : Simard, St-Jérôme, ont cté blessés. ; - Les funérailles de M. Dominique

_- : A Trottier, décédé le ler août, ontCHURCHILL. Te 8. — (P.C.) — ou alliée... "eu lieu vendredi matin. le 4 a-ût.
a Le brise-glace Nasaopie, commandé . Le service funébre tut chan‘s à

pas le capitaine Thomas Smellie, Le maire Lewis (Suite de la première page) ‘neuf heures, en l'église de la ste-
és arrivé ici hier, deux semaines cupées par les Canadiens. May-sur. Trinité de Rockland. par son ne
psus tôt que de coutume. I] porte .. Orne, Saint-Martin-de-F te | > veu, le R. P. Gérard Labonte. o.
le personnel de l'expédition an- rend visite du | Marmi LaMqui récita aussi les dernièresnuelle dans l'est de l'Arctique. rasnuion et La Hogue. Ce sont rou. | os A imetiè| _ i. tes des place: au sud et au <ud- : Prières, au cimetière.On remarque a bord du navire PN st de C anadi ; Les funérailles étaient sous la
a Li Mckeand. dOL résident Var dS tient. etrar he les Canadiens direction de H. Racine et Landre-

p tawa, véléran de l'Arctique, qui D g + taient retranchés depuis des Se 451 rue Rideau
commande la patrouille, et le doe- —— c ; Maines, ; _, ; :! €. 451. TUe ICE :teur George Hooper, chirurgien‘ . _ Munro dit que des unités Pri- Mme LIONEL BROUSSEAU
bien connu d'Ottawa, médecin de RIO-DE JANEIRO, Je 8 — tanniques de la lère armée €ana-! Les funérailles de Mme Licnell'expédition. (P.A.) — Le maire d Ottawa, MM. dienne ont pris Garcelles-Seque- Brousseau. née Peral Smith. décé-- - Stantev Lewis, invité officiel de! ville. à un mille et demi au svd- dée samedi. le 4 août. ont eu lieu

la municipalité de Rio-de-Janeiro.! est de Tilly, et Saint-Aignar -le ce matin. Le service funèbre {ut
> Ap 2 commence hier. une série de! Cremesnil. à un mille plus au sud. | chants en la Basilique. à huit heu-er es dns drmee Visites au Brésil en se rendant| Les troupes britanniques et ca-| res. La levée du corps ful faite |

- chez le maire Henrique Dodswo.th. | nadiennes ont occupé des hauteurs | ar M. l'abbé F Raymond oui
Le ministère de la defense na. a l'hôtel de ville. Il était arvivé, et contrôlent un secteur “juste Phanta aussi le service. Les dei.lionale a émis aujourd'hui ses 52, samedi de Lima, Pérou. au centre de la ligne de défense |nières prières lurent récitées. auel 536ième iistes de pertes de ll a eu aussi une entrevie avec

|

ennemie”. sur la route de Falaise, ‘cimetière ar le R. P. Joseph 1 hi-l'armée canadienne. Les noms de le ministre des Affaires étrangères dit Munro. : pault eb Ch
9 personnes ‘Ottawa et du is- Oswaldo Aranha et visité des si-! La remière as opéra. SEPA 2e .
trict apparaissent sur ces listes. tes remarquables. H devait assis! tions ? are eson di Les funérailles étaient sous la

Parmi les morts et les blessés, ; Vhs Car mye. | Men nL EME - direction de la maison Gautier. Sp ter aujourd'hui a un diner mwni-!un officier canadien cité par le sé 959 r Patron remarque: le soldat Daniel .: ‘er . Cd Ltée, 259, rue St-Patrice.Dieudonné Touchelte, du corps Spal offert en son honneur ct! correspondant de guerre Charles 2
A biinde, fils de Mme Alphonsine CONférer avec le président du Eré ‘Lynch. Mme MAURIGE LAFRANCE

Touchette, Cornwall: le soldat ze. Sil. Getulio Vargas, . Le compat se poursuit aujou. Les funérailles de Mme Mauiivephirin-Henri Bouchard, d'un régi- De main. le maire Lewi. se rea ¢'hui dans le quadrilatére de cing , Lafrance. nee Anna Guertin, de
ment du Manitoba, fils de M. Pier- ¢ra dans les villes voisines de Ni-|milles au nord de Mortain, où les ; Cédée subitement à sa demeurz,
re Bouchard, Vassar, Man.; le ca- terol et Petropolis. et jeudi il fe-' Allemands ont lancé hier leur plus 209, rue Rideau. samedi, le 5 août,
poral  Joseph-Donat Pilote. d'un ra une tournée cn bateau. Tar forte contre-attaque depuis que |ont eu lieu ce matin, à huitregiment du Manitoba, fils de: Guée par un diner sur la pittores- les Alliés ont envahi la Norman | heures.
Mme Florence Roy, Dauphin, Man.: ' que ile Brocoio, dans le port de die, le 6 juin. Mortain, toutefois | Le service fut chanté en l'église
le sergent CharlesE. Tourand, Rio -de- Janeiro, où Madame cs maintenant aux mains des Arné- ; du Sacré-Coeur, par le R. P G.
(tis de Mme Mariel. Boudreau, Tchiang Kai-shek demeure actuel- | ricains. - Morrissette, o.m.i.. qui récita aussi
Sow vstminster, et le soldat Jo- lement pour quelque temps. *  L'occupation complète de la pé- les dernières prières, au cimetière.seph-M. Desjarlais, d'un régiment | Jeudi soir. M. Jean Déss. Am. mine . Bi So ai c |de la Saskatchewan. fils de Mme," a *. 17-; ninsule bretonne se poursuit. Des : Les funérailles étaient sous la
I lora Desjarlais, Lebret. Sask.. ont bassadeur du Canada, recevra le ; unités de chars d'assaut et d'in. | direction de la maison Gaufiier
clé tvés à l'action. Le capitaina’ aire Lewis à l'ambassade. Le len- | fanterie sont à cinq milles de la, Ltée. 259, rue St-Patrice.
Maurice Bluteau, d'un régiment demain, le maire visitera diver-es ! grosse base navale et sous-ma-ine Outre son épouse. la défin.te

€ da Quebec, fils de Mme Antoj.'!'Ndustries locales. ‘de Lorient. Aucun autre rensei- laisse un fils, Royal. d'Ottawa,
duatre frères, Dolphis. de Pninte
Gatineau. Olivier. d'Ottawa, Jehn.
de Ramore. Hilaire.

| N.-Y.: et une soeur, Mme Adélard
Millette, d'Ottawa.
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Produits chimiques
fabriqués en 1942

- —_

La valeur brute des produits fa-
par les établissements

| anciennes et de champs de mines

|

COMPris dans l'industrie des pro-,
‘duits chimiques divers s'élève à
‘8251.666,000 en 1942. comparative-
{ment à $100.427.000 en 1941.
lqui est presque entièrement attri-
buable à l'augmentation de pro-
‘duction d'expiosifs de munitions
let de pièces pyrotechniques mili-
| taires. Les autres produits sont
les suivants: insecticides. désinfec-
tants, plastique, composés pour
chaudière, composes pour balayer,
allumettes, cellophane et huiles
Isulfatées. Les immobilisations
dans l'industrie augmentent a
$250,666,000 en 1942 contre
$162,561,000 er 1941,

 

 

que les contre-attaques soient de-
venues moins dangereuses pour les
Alliés que peur les Boches qui,
finalement, ont décidé de jouer le
tout pour le tout. 
 
 

OMPF ? de chars d'assaut. a été arrété Le
» mouvement stratégique dans ce

à secteur a été indécis jusqu'à ce

* DN ® 21°

=

7 aout, 1944.

LA FAMILLE

Le lundi.

Alphonse

 

n in douleur de vous faire part du décès He

epour bien-aime de Délia Racine.
Le cortège quittera tes Salons RACINE Ltée. 127. rue

(Genrges, le mercredi 9 août, à 8 h 30 a.m.
Vous êtes respectueusement invités à assister au ser-

vice qui sera celébré en l’uglise Notre-Dame de Lourdes.
Eastview a * h. 45,
d'Ottara.

Inhumation au cimetiere Notre-Dame

 

 
JOLICOEUR :

Jolicoeur

 

 

bureaux de posie; les formules

aussitôt mue possible. 

ON DEMANDE
POUR LE MINISTEREDES PENSIONS ET Dk LA

SANTE NATIONALE
STE-ANNE-DE-BELLEVUF, P.Q.

Techniciens en physiothérapie — $1380
Techniciens en thérapeutique professionnelle — 31380

Diététiciennes, classe 1, 2 et 3 —
$1560. $1800 et $2040 respectivement;

un boni de vie chère est ajouté à ces salaires.

Four plus amples renseignements, voir les avis affichés aux

erir aux bureaux de poste urbains, doivent parvenir à la Com-
mission du- service civil, 520. édifice Transportation, Montréai,

Cette annonce est autorisée par le Di-
recteur du service sélectif national.

d'inscription, que l'on peut ob-  

4

Concert en plein

de Albany

air ce soir

au parc Major

Le comtié du théâtre d'eté du
RA presentera la fanfare de corne-
muses du dépôt régional dans un
concert en plien air au parc Major,
‘ce soir, a ? heures.
sera sous la direction de M. John
MacMillan. Or présentera un pro-
gramme varié de pièces légères.

La fanfare :

Le frère du T.R. p.

————

missionnaire au Basutoland.

P. Philippe Cornellier, o.mi, rec-

décédé en mission à l'âge de 28 Au piano, Bot Endleman, fera
entendre la sonate pathétique. de
Beethoven, et le prélude en do
dièze, de Rachmaninoff.

En plus des concerts en plein
air du mardi et du jeudi, il y aura
une série spéciale de films
présentés également à l'extérieur.
Cette nouvelle série com. :n-e:a
le 13 août à reuf heures du soir.

 

Le marché By
fruits et légumes

   

 

 

Pommes, boiss. ue 2.49
Betteraves nouvelles,

locales, 3 pgts ....... 10¢
Choux blancs, chacun ............ 5-10c
Navets, chacun 10¢
Carotte-, le paquet 5c
Panais, ga' verre 0e 35e
Salade, la pomme ........ 5-10c
Persil, le paquet... 10€
Petits oignons, 3 paquets 5e
Rkubarbe, le paouet 5c

: Radis, 3 paquets 10c
 Erinards, le boisseau … 75¢

le gallon 10c
Asperges, 3 paquets 25¢

[ Bleuets, la pinte …… … 25c
Framboise. la chop. 23-24c
Concombres, chacun …..….… 5c
Fèves à beurre … 15e
Tomates, panier … 60-75¢
Choux-fleur:. chacun ..... 15-25c

Patates
Locales, sacs 75 lbs ............ 1.25
de Québec, sacs 50 lbs . 1.25
de Québec, sacs 75 Ibs ........ 1.75
nouvelles, 3 lbs .. .......... 35-40c

Viandes
Poulets, lv.oo, 37¢
Poules, v 28--Uc
Porc, carcasse …… 19c
Porc, devant … … 20c

: Porc, derriese …… 25¢
Boeut carcasse 11 lu
Mouton, carcasse 10-12c

| Agneau, carcasse 25-28c
| : Produ'* aitiers
| Crème, chopine 28:
| Oeufs, A-gros .2 43c
| Oeufs, mo.ens .. .... 4ic
Oeufs, A-poulettes ... .. 36¢

Les ærains
F'oin, tonne si.
Foin. tonne pressé $16

————.._ .

- En correctionnelle
- —_

Antoine St Germain. 30c. rue
: Guertit, a été condamné à paver
une amende de $25 et les frais.
en correctionnelle, ce matin, par

ile magistrat Joachin Sauvé. pour
ine pas avoir averti le régistraire
!de son changement d'adresse,

Eddie Jabour. 983. rue Wel.
lington. a été condamné à payer

‘une amende de $25 et les frais.
; Pour avoir vendu de la marchan-
- dise, soit des patates. à un prix
; plus élevé que celui établi.

: Wilfrid Beaulieu, 33 ans. de
"Montréal, qui avait été accusé
d'avoir participé a un vol séle-
vant a environ $2,300.00. a3 ! Ot
tawa Leather Goods, et d'un autre

| vol s’élevant à $285 dans la bijou-
iterie Davidson. a été formelle.
. ment condamné par le magis-
trat Sauvé à subir son procès aux
prochaines assises criminelles de

 

! la cour de comté.

! Gérald Gougeon. 26 ans. Wood
| roffe. a été condamné à paver
| 825 et les frais, pour conduite dé-
; sobligeante en public.
i Raymond Staffert. 257 Rideau.
.Qqui avait été accusé d'avoir volé
; un habit d'homme d'une valeur
.de $40. a vu son accusation ren-
voyee, ce matin.

eee

| Trois jeunes

ont été arrêtés
—

Trois jeunes garçons ont été

, arrêtés par le détective Fred Syms
[et par M. Alec Mason. ce dernier
| du service des incendies, au cours :
de la matinée. relativement à des
feux qui eurent lieu daus
hangard à \5angle des rues Nrezan
et Booth. samedi après-midi.
comparaîtront en cour juvénile
jeudi prochain.

des

Hs.

l ans et 11 mois.
| Selon le message reçu par
:T. R. P. Gilles Marchand, o.m.i,,

’

os

niversaire de ses premiers Vo“ux,
des suites d'une attaque de opeli-
tonite, à l'hôpital de Masseru
Le P. Paul Cornellier naquit à

l’Université d'Ottawa et fut or-
donné prêtre au mois de juin 1931.
L'année suivante, il recevait
obédience pour le Basûtoland.
Au début. 1! enseigna au Petit

Séminaire de Roma. kn 1934
entreprit son apostolat dans gi-

verses missions. En 1936, il prit
charge de la mission de Gethsema-
nie. En 1939. il devenait prédica-

 
: leurde retraites paroissiales et reli-

gieuses. Le R. PP. Paul Cornetlicr
devait venir revoir sa famille
après 12 ans d'absence et d'apas-
tolat en pays de mission. des aue
les moyens de transport auraient

été moins difficiles que preseate-
ment à cause de la guerre.

| M laisse dans le deuil: sa mère,
; Mme L.-M. Cornellier: ses frères:
ile T. R. P. Philippe Cornellier v.
mi, recteur de l'université d'Ot-
.tawa, et Albert, interne a la Gran-

"de-Caserne de St-Denis, a Paris;
ses soeurs: Sr Philippe de Floren-

"ce, des SS. de Ste-Anne. a Lachine;
i Mme G.-F. Hogue

| Mme Arthur Courtois (Jeanne):
| Mme Jules Renaud (Louise); Mme

LES, Lozeau (Germaine).
: “Le Droit’ oitre au T. R P.
Philippe Cornellier, a toute Ja
famille en deuil. ainsi qu'a ‘a
Congrégation des RR. PP. Oblais

"de Marie-Immaculee.
ceres condoléances.

 

La Chambre

ovalionne...
(Suite de la I&re page)

ma que. sur bien des points. il
avait été plus chanceux que la
plupart des autres chefs politiques.

S'il avait connu. il v a 25 ans.
les responsabilités qui l'attendaient
et la durée du service qu'il devrait
fournir à la nation. il est douteux
qu'il eùt accepté alors la direction
du parti libéral.

entrer dans la vie publique”, dit-
il, ‘est te désir de servir ses com-

| patriotes. C'est vrai de tous ou de
Presque tous les hommes publics”.

" La plus grande récompense
dans la vie publique vient des ami-
tiés contractées au Parlement.
a siégé plus longtemps que n'im-
porte quel autre des chefs actuels.

Philippe Cornellier
, décédé en mission

Le R. P. Paul Cornellier. omi.!
en aw t-Sa

Afrique du Sud, et frère du T R, et modérément chaud aujcurd'hui et mercredi.

|
}

teur de l'université d'Ottawa. «st, S0UNd, 76: London, 78: Toronto, 76:
Montréal. 74.

i

- provincial des RR. PP. Oblats de |

: Tiers-Ordre Saint-Dominique et des
; Le 5 : +4, à ‘ Dames de Sainte-Anne. ! ,“Le motif principal qui incite à.

|
i

I

langue française, le P Paul Cor;
nellier serait mort mardi dernier, i
le 2 août, jour même du 18e an-!

i
1i

St-Rémi ~ Napierville, au mois de !
septembre 1905, de Louis-Moise|
Cornellier et de Marie O’Gleman.
11 fit ses études à Montréal e à

seu

in!

 
i

 

(Antoinette);

|

 sutoland, en
"était dans

ses plus sin-

HU a toujours joui de l'amitié de :
ses collègues fédéraux.

Un seul député. l’hon.
, Cardin, député libéral de
lieu-Verchéres, a siégé au Parle-

P.-J-A. :
Riche-

ment plus longtemps que lui. Seu-.
lement deux conseillers privés sont

ses ainés, Sir William Mulock, âgé
:de 100 ans et Sir Allan Avlesworth. !
âgé de 90 ans.

Il espéra que le Parlement con-:

servera toujours la même courtoi-
sie. Il espéra que cette courtoisie : 58} . | .

p a : mie. L'inhumation se fera au cime-aura une influence considérable
sur le Parlement à l'avenir.
H expliqua qu'aucun Parlement

n'avait eu autant conscience de
ses responsabilités que le Parle-
ment actuel. ‘Je souhaite”. dit-il,
“que. pour le bien du pays et de
l'empire, on elise toujours les meil-
leurs hommes au Parlement”.

M. Mackenzie King affirma sa

nada. li prédit que notre pays de-
viendra une grande nation.

Il espéra que nos tiens d'amitié
avec les Etats-Unis continueront
de se resserrer. Il conclut en anti-
cipant une plus grande fraternité

les hommes.
~~

Au mois de mai. 198.230 tonnes
de fer et d'acier et plusieurs mil-

"entre les nations et

tiel à la guorre ont ete amassés el
remis a la récupération.

 

 

ro
rég. $19.75

wég. $25.00

ég $35.00

rég. $39.75

chaudes journées d'été et

chauds Les voici — a des 

Vente d'écoulement de

meilleures
es Imprimés

Murphy-Gamble — Deuxième étage

Une aubaine! Genre robe simple et deux pièces et crêpe
de texture fine avec dessins imprimés de haute distinc-
tion. Grandeurs pour dames, demoiselles et jeunes filles.

Vous voudrez vous procurer un costume d'été pu'i! les

itpGamble

310
$15
$20
$25

le labeur ardu des temps

aubaines extraordinaires!  

foi inébranlable en l'avenir du Ca-.

liers de tonnes de matériel essen-:

LE TEMPSQU'IL FERA
(D'après les pronostics tournis par la Presse Canadienne.)

Pronostics:
VENTS MODÈRES FRAIS

MAXIMUM (HIER) 77
MINIMUM (NUIT) … 82

Ottawa et vallée du Haut-Saint-Laurent : Vents modérés: beau

  
MAXIMUM (hier) Port-Arthur. 68: Huntsville, 78: Parry-

Kingston. 79: OTTAWA, 77:

MINIMUM (nuit) — Port-Arthur, 55 : Parry-Sound, 53: London,
54 ; Toronto, 59: Kingston, 59 ; OTTAWA, 52; Montréal, 57.

 

 

OPTOMETRISTES
Spécialistes pour la vue

C-R. LAFRENIERE J.-W.-R. LAFRENIERE
; 36, Main99, Rideau HAWKESBURY

Tél: 4-3215 Tél: 164
Correction et soulagement des défauts de refraction 

Décès, à Sarsfield
de Mme G. Lacroix.

et musculaire des yeux.
 

 

 

| Succession de

M. À. J. Freiman
La demande d'homologation du

testament de feu M. Archibald Ja-
#|| cob Freiman a ete depcsée chez je

; greffier de la cour des successions.
[M Freiman. ancien président et

gérant général de la maison AJ.
Freiman, laisse $402,393.43.

 

  

  

 

  

Philanthrope éminent. il laisse
| de cette somme $25,000 à la direc-
tion de l'association sioniste à Jé-
rusalem en vue de l'établissement
d’une institution à cet endroit:

$2,000 à la maison Perly: pour
‘les incurables;

$2,000 à l'Armée du Salut a Ot
tawa;

$2,000 à l’Institut Jeanne-d'Arc:

$2.000 à la section d'Ottawa de
la Légion Canadienne.

 
  
Le R. P. PAUL CORNELLIER,

o.m.i, frère du T. R. P. Philippe
Cornellier, o.m.i., recteur de l’uni-
versité d'Ottawa, est décédé au Ba-

Afrique du Sud. 1
cette mission depuis

douze ahs et n’était âgé que de 38
ans et 11 mois.

La fille adoptive de M. Frel.
man. Mme Glaays Rozovsky, sa
garde-malade et son chauffeur re.
cevront chacun une rente annuelle,
Le reste de la succession est dis-
tribué en parts égales entre les
trois enfants de M. Freiman: M,

J Lawrence Freiman, Mme Dorothy
Alexandor et Mme Queen Luxen-

burg, exécuteurs testamentaires.

 

  
  

 ———

SARSFIELD, (Ont). le 8 — |

Mme Edgar Lacroix. née Pameéla
Saint-Denis. est décédée a sa de-
meure de Sarsfield, Ont. lundi, le
7 août, à l'âge de 65 ans. Parois-
sienne de l'église St-Hugues de
Sarsfield. elle faisait partie du

 

RETRAITE FERMEE
pour demoiselles, |

au couvent d’Ayime:

du 11 au 14 août

Elle épousa à Sarsfleld, le 23,
avril 1900, Edgar Lacroix qui lui,
survit. i

Outre son époux. eile laisse pour}
pleurer sa perte. sept fils: Gérard, th
de Hammond, René, de Sarsfield.||
Anselme et Adélard, de Hammond,||

Prédicateur: l'abbé R. Bennis.

‘ S’adresser à la secrétaire du
Comité des R.S.S. de I'A.C.

89. rue Maisonneuve. Hull |

Tél.: 2.8651 ; Jean-Marie. de Hull, Rémi, de Nia-
gara-Falls, Vincent. frére des Eco-
les Chrétiennes, à Val-des-Rapides: |
cing filles, Sarah, Mme W. Portu-

gaise, d’Eastview. Mapheida, Mme |
E. Morris, de Hammond, Armande. | }
Mme A. Saint-Denis, de Granby, p.!
Q.. Laurette. Mme KE. Gendron. de | §

Hammond. et Mile Colombe. à la}
maison: deux frères, Hector et Jo-'
seph, de Sarsfield.

Les funérailles auront lieu jeudi :
matin. le 10 août. Départ à 9 h. |

|

 
 

 

de sa demeure pour l'église Saint.
Hugues de Sarsfield où le service
sera chanté a neuf heures et de-

tière paroissial.
Les funérailles sont sous la di-

 

 

rection de Joseph Brunet. de
Rockland.
Condoléances du “Droit” a la —>

famille.  

LE DOCTEUR
 

 

 

J. H. LAPOINTE
F.R.C.P. (c)

des Hôpitaux de Paris
Spécialiste en médecine.

Sur rendez-vous — Tél: 4-2748

163 EST, AVENUE LAURIER

SI VOUS CONSTRUISEZ
Ne manquez pas d'exiger les

Blocs de cendre Hayley

pour l'isolement de votre maison |

HARRY HAYLEY
3-7769 !

 

 

Chemin Hurdman
 

 

LAKESIDE GARDENS
 

PARC BRITANNIACHARBON
“Vikingisé"

JOHN HENEY & SON |
Limited

10. rue Elgin — 2-8451 |

“Plus ‘e 15 ans .e service

unpeccahle de combustible ”

Mardi, jeudi, vendredi,

samedi. 9 p.m.

Orchestre d'Alex Dawson
Entrée, 35e

La Compagnie des

Tramways d’Ottawa 
 

 

 
 

 

 

 

NE LE MANQUEZ PAS! |

Le Bingo |
Gigantesque

du Club Lions
A L'AUDITORIUM
Des prix pour une valeur

de plus de $1,506.

JEUDI, le 10 AOÛT

8 h. 30 p.m.

R.-J. BASTIEN
Spécialiste pour la vue

9, rue NICHOLAS
(vis-à-vis Ogilvy’s)

En affaires depuis 30 ans  
>

 

 

 

BINGO MONSTRE
DU CLUB LIONS

 

rl

+
BILLETS 50 LDonnant droit à 2} parties. Une ~

Le valeur approximative de $1,500 en prix

Billets en vente ches Orme. Goldstein et a l'Auditortam

AUDITORIUM, JEUDI, 10 AOUT. A 8 H. 30 p.m.

Recettes pour ie fonds de bienfaisance des Lions 
  

a4 

 

 
 

 
   


